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LORS qu'ils se montrent relati-
vement discrets en Suisse ro-
mande, car ils savent bien que

leurs sop hismes et leurs slogans ne
< tirent » pas dans une population
avertie des bienfaits de la « liberté
déchaînée », les adversaires du statut
horloger s'agitent d'autant plus dans
certaines régions de la Suisse aléma-
nique. Là, leurs efforts paient, preuve
en soit la décision du parti radical lu-
cernois qui, malgré le mot d'ordre
donnée par le comité central du parti
suisse, s'est prononcé à une très forte
majorité pour le rejet de l'arrêté fé-
déral.

A quel mobile obéissent ces adver-
saires ? Ils en ont bien moins à la
réglementation elle-même qu'aux « as-
sociations », aux syndicats ouvriers et
patronaux, accusés de . vouloir la mort
de la libre entreprise et de perpétuer
chez nous un régime digne du corpo-
ratisme d'avant la révolution fran-
çaise. Ils ne se doutent pas, soi-dit en
passant, que le libéralisme intégral
qu'ils prônent en l'occurrence, est
encore beaucoup plus vétusté et ver-
moulu que ce prétendu c corpora-
tisme ».

D'ailleurs, une fois encore, si l'on
veut bien se renseigner, on constatera
que ces fameuses < associations », ces
c fédérations » , ont fait de l'excellent
travail, même si, parfois, le souci de
préserver les situations acquises l'a,
dans l'esprit de certains de leurs diri-
geants, emporté sur la volonté de
sauvegarder l'intérêt général. Quoi
qu'il en soit, leur activité s'est, en fin
de compte, révélée des plus utiles au
pays, et le régime établi depuis dix
ans dans l'industrie horlogers le
prouve.

On se félicita de cette < paix du
travail » conclue et maintenue depuis
bientôt 25 ans dans l'industrie métal-
lurgique, donc dans l'horlogerie éga-
lement. A qui devons-nous cette sta-
bilité sociale dont la Suisse donne un
si rare exemple, sinon à ces « asso-
ciations > qui, par des conventions de
droit privé applicables à l'ensemble
d'un métier, ont réglé les conditions
de travail ?

Et pourtant de tels accords n'au-
raient pu être conclus sans certaines
garanties que seule pouvait étayer
la décision des pouvoirs publics. A cet
égard, il vaut la peine de citer les
propos ténus récemment, lors d'une
conférence de presse, par M. Adolphe
Graedel, conseiller national neuchâte-
lois, nommé récemment secrétaire gé-
néral de la Fédération internationale
des ouvriers sur métaux.

Cette opinion d'un syndicaliste che-
vronné et qui fait autorité est aussi la
plus pertinente réponse à ceux qui,
faute d'arguments, ont déclaré la
guerre à un « néo-corporatisme »
n'existant que dans leur imagination.

Ayant constaté que Is travail pa-
tient des associations professionnelles
avait épargné au législateur, à l'Etat,
la peine de régler les conditions de
travail de dizaines de milliers d'ou-
vriers — et de les régler plus avan-
tageusement que n'aurait pu le fa ire
la loi — M. Graedel affirmait :

Il est évident que la solidité de
telles conventions est directement
liée à celle des associations profes-
sionnelles. Or le statut a consolidé
ces associations. II a créé des liens
précieux entre des centaines de pe-
tits patrons qui , pris individuelle-
ment, auraient été incapables de
prendre des engagements sociaux à
longue échéance. Le s ta tu t , en créant
un minimum de confiance en l'ave-
nir des petites et moyennes entrepri-
ses, a favorisé la paix du travail
dans l'horlogerie.
C'est incontestable. D'ailleurs cette

opinion est celle d'un homme qui a
sans cesse travaillé aux côtés des pre-
miers artisans de cette paix du tra-
vail, les Conrad llg, les René Robert,
les Arthur Steiner, qui parle donc de
ce qu'il connaît bien, qui a pu obser-
ver et suivre de près toute une évolu-
tion dont l'économie nationale entière
a tiré profit et qui, évitant les voies
de l'étatisme, devrait semble-t-il,
combler' d'aise nos don Quichotte du
libéralisme à la mode de 1830.

Mais, sans le statut de 1951 , et
malgré certains défauts auxquels
d'ailleurs le texte nouveau doit remé-
dier, il aurait été difficile sinon im-
possible d'obtenir la cohésion indis-
pensable à l'efficacité des conven-
tions. C'est grâce au statut qu'on a
pu étendre aux quelque 10,000 ou-
vriers à domicile le bénéfice des ta-
rifs contractuels et les mesures socia-
les prévues par les accords, comme
on a pu en faire bénéficier aussi les
1200 minuscules entreprises qui ne
sont pas soumises à la loi sur les fa-
briques.

En cela, parce qu'il a permis d'en-
glober dans la réglementation de
droit privé l'ensemble de la profes-
sion, le statut horloger s'est révélé
l'instrument indispensable de la
« paix du travail » . Le supprimer
équivaudrait à un véritable acte de
sabotage économique et social.

Georges PERRIN.

Le statut de l'horlogerie
instrument de la paix du travail L'Union suisse des paysans

décline la responsabilité
de l'échauff ourée du 17 novembre

Revenue à Berne pour son assemblée des délégués

Elle refuse, en conséquence, de prendre en charge
les frais résultant des dégâts matériels

De notre correspondant de Berne:
Les délégués de l'Union suisse

des paysans, au nombre de 536, ont
tenu, jeudi matin à Berne — « cette
ville hospitalière » disait l'un d'eux
dans les couloirs — leur 37me as-
semblée générale.

G. P.

(Lire la suite en (tmc page)

M. Joaehlm Weber, le nouveau président
de l'Union suisse des paysans.

Tandis que les heurts entre les deux communautés continuent en Algérie

Une demande de crédit pour équiper la «force locale algérienne »
destinée à soutenir le futur gouvernement, a soulevé l 'indignation

des partisans de l 'A lgérie fran çaise

Ben Bella prochainement transféré prés de Melun
De notre correspondant de Paris, par téléphone :
Tumulte à la Chambre à propos de l'Algérie, choix d'une nouvelle

résidence pour Ben Bella, inscription, par l'ONU, le 14 décembre, d'un
débat sur l'Algérie, nouveaux incidents entre Européens et musulmans,
l'Algérie reste à l'ordre du jour, mais le pouvoir à Paris, comme le
« G.P.R.A. » à Tunis, restent silencieux.

Négocie-t-on oo non en secret ? Y
a-t-il ou non des contacts ? directs ou
indirects ? Les deux intéressés obser-
vent la consigne du silence.

Le choix d'une nouvelle résidence
pour Ben Bella et ses compagnons,
< ministres > détenus en France du
« G.P.R.A. » est officielle. Ce sera une
fort belle et élégante gentilhommière
du XVIIIe siècle, près de Melun, au

sud de Paris. Toit d'ardoise, œuils de
bœuf , douves où court le lierre, parc
de 10 hectares, étangs réputés pour
leurs tanches et leurs carpes ; c'est un
lieu de séjour idéal, où habita Aristide
Brland avant la guerre de 1914. Ben
Bella et ses amis s'y installeront pro-
bablement la semaine prochaine , mais ,
à part la présence de médecins maro-
cains, leur régime ne sera pas consi-
dérablement modifié. Pas d'extra-terri-

torialité ; les C.R.S. ont déjà pris po
sition autour de la propriété.

M.-G. a.
(Lire la suite en 23tne page)

Tumulte et suspension de séance
à l'Assemblée nationale française

Nouveaux heurts sanglants
hier matin à Oran

M. Yazid, ministre de l'information du « G.P.R.A. » :
« Si ces meurtres se poursuivent,

la colère de notre peuple sera implacable »

ORAN (UPI) .  — Les incidents de mercredi, à Oran, ont
fait au total 14 morts et 36 blessés, dont quatre Européens,
apprenait-on hier de bonne source.

Mais à partir de 11 heures, jeudi
matin , les incidents ont recommencé.
C'est ainsi qu 'un musulman qui passait
place des Victoires a été pris à partie
par la ..foule,.. et,_jjrièvement blessé à
la tête. Ù. a. dû être hospitalisé.

Danis certaines rues du centre de la
ville, les c chasses à ' l'homme » ont
(recommencé . EMes sont conduites par
de jeunes Européens. En certains en-

droits, des Européens d'âge mûr ten-
tent, mats en vain , de s'opposer à eux.

Pendant une heure
On ignore encore le bila n des inci-

dents , qui se sont poursuivis pendant
près d'une heure. Le service d'ordre
reste important dans le centre de la
ville.

Le matin , deux a t t en ta t s  qui peuvent
être à l'origine de ces nouveaux heurts,
ont été commis dans la ville, le pre-
mier sur un Européen , M. Marcel Ca-
pel, blessé à coups de poignard, rue
Mancip, lie second sur un musulman
qui a été blessé boulevard Joseph-
Andrieux , dans le quartier de la ville
nouvelle .

Le service d'ordre riposte
Dans l'après-midi , manifes tants  euro-

péens et service d'ord.re se sont aff ron-
tés. Les premiers incidents se sont
produits à 15 heures, près de la pré-
fecture. Un peu plus tard , des gen-
darmes se sont heurtés à des manifes-
tants, an centre de la ville. Pris à
partie avec des pierres , le service d'or-
dre fl riposté en lançant des grenades
offensives. Quatre manifestants ont été
blessés et emmenés par les foi-oes de
l'ordTe. Le cailme est reven u vers 17
heures.
(Lire ta suite en 23me p a g e )
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Les Communes
ont réservé
à Churchill

un uccueil délirant

Pour l'anniversaire
du grand homme d'Etal

Sept mots prononcés par sir Winston
ont déchaîné une ovation sans fin

L O N D R E S
( UPI) .  — Sir
Winston Chur-
chill a f ê t é
jeudi son 87me
anniversaire.
D' excel lente
h u m e u r  et
mâch o n n  ant
son é t e r n e l
c i g a r e , sir
Winston a dé-
claré qu 'à cet-
te occasion ,
après le tra-
ditionnel d é -
jeuner donné
en son hon-
neur, il irait faire  un tour « chez moi »
(c 'est sa façon d' appeler la Chambre
des communes où il a s iégé pendant
59 années sur les 61 dernières an-
nées écoulées).

(Lire ta suite en 23me page)

Une matinée
de novembre

A six heures du matin, je vois
du bleu dans le ciel, p lus clair
qu'il ne devrait l'être, il me
semble, à cette heure. Un bruit
d'ustensiles e n t r e c h o q u é s  me
vient de l'ètable voisine. Je me
suis levé très indécis sur ce que
j 'allais faire ce matin.

Vais-je écrire ou non, je ne
le sais. Mais j 'ai d'autres choses
à faire d'abord. Je les fais.  Je
sors un peu avant huit heures.
Comme je m'avance vers une mai-
son, je lève les yeux au ciel et j e
comprends pourquoi il me sem-
blait si clair, à six heures : je
vois une lune pâle en forme de Ù
au-dessus du toit. J 'entre dans la
maison. Quand j 'en sors, la lune
est toujours visible. Un p etit
nuage la masque un instant, puis
de nouveau elle brille , et un vers
de Lamartine, que je lus bien
avant- ma quinzième année, me
revient à la mémoire, comme cela
m'arrive souvent (soit que j 'en-
tende qualifier une doctrine so-
ciale de lunaire , soit pour quel-
que raison obscure) :
Quajîd la lune esrt au ciel comme

l'astre des rêves.
Est-ce pourquoi je veux sortir

du village et embrasser des yeux
toute la chaîne des Alpes , comme
au temps de mes études , où les
spectacles de la nature balayaient
tout en moi , pour un temps, et
régnaient dans un monde . où la
vie, seule , comptait , la vie que
mille propos de poètes ou d'es-
thètes nous enjoignaient d'aimer,
et mille fai ts  de la paix ou de la
guerre de 191k à 1918 nous pres-
saient de bien aimer ?

Ce matin , le spectacle , de nou-
veau, me grise, mais à huit heu-
res du matin on ne se promène
pas longtemps sauf en temps de
vacances ou de convalescence ;
il est vra i que j 'achève de pren-
dre congé, d' une grippe  tenace.

Je rentre et je me demande
encore si je vais écrire. Et pour-
tant , que faire d'autre ? Parcou-
rir les nouvelles ? Y réfléchir ?
Je le fa i s  : il y a ces manifesta-
tions si tragiques d'Oran ; Séville
coupée du reste de l'Espagne. Il
g a aussi ce que j' ai entendu à
la radio : les communistes fran-
çais décidant à Ivry d' en f i n ir
avec les souvenirs de Staline. Il
y a aussi cette question , que des
manifestes venus par la poste
soulèvent , la question du statut
de l'horlogerie , qui se rattache
à l 'immense question des inté-
rêts communs aux gens d' un mê-
me métier et qui pose de graves
problèmes.

Mais pourquoi ne fera is-je pas
allusion à ce drame dans lequel
(selon une interview en partie
ou entièrement imag inaire du
nouveau prix Goncourt par un
collaborateur du nouveau Can-
dide), se serait trouvé pris le
personnage d' un ancien roman
de Jean Cau ?

Lucien MARSAUX.
(Lire la suit e en 21me page)

L'Amérique n'aura pas
son Gagarine cette année

BIEN QU'ENOS AIT TRACE LE CHEMIN DU COSMOS

CAP CANAVERAL (UPI). — A moins d'un miracle, le premier vol or-
bital d'un cosmonaute américain n'aura pas lieu celle année.

On pense généralement que le « Ga-
garine américain » ne prendra le départ
que vers mi-janvier - début de février.

Du moins connait-on son nom depuis
mercredi. Il se nomme, ainsi que nous
l'avons déjà annoncé, John Gleen. Lieu-
tenant-colonel de «- marines », il est âgé
de 40 ans. II est né à Cambridge (Ohio)
et réside dans une petite ville de son
Etat natal , New-Concord , avec sa femme
et ses deux enfants , un garçon de 15
ans et une fille de 14.

Après avoir participe à la seconde
guerre mondiale et au conflit coréen , U
devient pilote d'essai de la marine, en
1956 et, en 1957, il établit sur la ligne
Los Angeles - New-York à bord d'un

appareil « F 8 U », un record transcon-
tinental de vitesse.

Cinq fois titulaire de la « distinguis-
hed flying cross », sa décoration s'orne
de 18 palmes.

Cependant , bien décidés à ne prendre
aucun risque inutile, et bien que tout
donne à penser, au premier abord , que
le singe a vaillammen t supporté, sur
les plans mental et physique, sa pro-
menade de trois heures dans le cosmos,
les savants et techniciens travaillant au
projet « Mercury » laissent entendre
que, non seulement Glenn ne fera pas
son voyage orbital cette année, mais
encore qu 'il sera procédé à un nouvel
envoi d'une combinaison « Atlas-Mercu-
ry • sans homme à bord, avant l'ex-
périence humaine.

Le colonel John Glenn sera — sauf imprévu le premier Américain
à faire le tour de la terre dans une capsule Mercury.

Le danger augmente au Sud Viêt-nam
Face à un Vie t-Cong dynamique, le régime Diem a trop de défauts

p our redresser une situation qui ne cesse de se détériorer

Au Sud Viêt-nam, la situation
se détériore. Le Viet-cong, c'est-
à-dire les « guérilleros » communistes
ne cessent de gagner du terrain. Lis
lancent plus de 250 «attaques éclair»
par mois, et cela même à 150 km
de Saigon. Ils infestent les routes.
Les transports ne passent presque
plus. L'économie en souffre. Les ex-
portations de riz ont baissé de 70 % .
Celles de porcs — autrefois consi-
dérables — ne se font plus du tout.

Par ruse et par persuasion

Alors que les rangs des anticom-
munistes s'amincissent, des renforts
bien entraînés — venant du Nord
Viêt-nam — arrivent chez les rouges
sud - vietnamiens. D'ailleurs, l'effi-
cience de ces derniers est indéniable.
Ils savent s'assurer les faveurs des

paysans. En échange d'une contribu-
tion raisonnable, ils les protègent
contre les grands propriétaires terriens
très exigeants et contre les usuriers.
Ils installent dans les villages des
« ambulances », des écoles et des
ateliers artisanaux. Aux peuplades
sauvages des hauts plateaux — as-
pirant à ne dépendre de personne —
ils promettent une vaste autonomie.
Aux ruraux, ils parlen t du partage
des terres. Propagande d'autant plus
persuasive que quiconque ne se lais-
serait pas convaincre risque la mort !

Ainsi, par la ruse, la persuasion
et la terreur, les rouges sont parvenus
à contrôler au Viêt-nam vingt-deux
« zones libres », comme ils les ap-
pellent . Et l'on s'attend qu 'une d'elles
soit prochainement déclarée « Etat in-
dépendant ».

Face à ce Viet-cong dynamique,
qui a su s'assurer l'appui indispen-
sable des masses, il y a le régime
Diem, attaché aux conceptions dépas-
sées, voulant à tout prix conserver
les privilèges d'une certaine classe so-
ciale, manquant d'énergie et d'initia-
tive. Déjà son autorité ne s'exerce
que dans les villes. Cela s'explique.
On ne peut combattre la guérilla sans
l'appui des populations paysannes. Or,
le gouvernement de Saigon les néglige
complètement. Il ne promet guère
d'améliorer leur sort. Nombre d'écoles
de villages furent supprimées. Les
équipes médicales ne visitent plus les
campagne. Et personne ne protège
les partisans de Diem contre la ven-
geance des communistes.

M.-I. CORY.

(Lire la suite en 21 me page)



La Compagnie des Montres Longines,
Saint-Imier, désire engager

TÉLÉPHONISTE
au courant du service et de la mani-
pulation d'une centrale téléphonique
moderne.
Langue maternelle : français. Bonne
connaissance de l'allemand et si pos-
sible de l'anglais. — Faire offre par
écrit avec curriculum vitae.

BULOVA WATCH COMPANY
B I E N N E

engage
pour son atelier à NEUCHATEL

régleuses
metteuses en marche
sérieuses et capables, en fabrique ou à
domicile.

Prière de s'adresser à
Bulova Watch Co, rue Louis-Favre 15,
Neuchâtel. :
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PUBLICITAS
Société anonyme suisse de publicité

SUCCURSALE DE NEUCHATEL
cherche à engager au plus tôt,
pour ses services administratifs,
une leune

fi•;'

FACTURISTE
' désirant une ambiance de travail

agréable.
Les candidates ordonnées et habi-
les, sachant bien calculer, connais-
sant la dactylo, sont priées
d'adresser leurs offres détaillées
avec photo, curriculum vitae, réfé-
rences, copies de certificats et
prétentions de salaire à la Direc-
tion, 2, rue Saint-Honoré (immeuble
de la Winterthur) ou de prendre
rendez-vous par téléphone au
5 42 25.

' 5 ; 

VILLE _DE ^H NEUCHATEL
SERVICE DU GAZ. :

Le Service du gaz se fait un plaisir d'offrir
à ses abonnés

le calendrier pour l'année 1962
Nos clients sont priés de le retirer au

magasin des Services industriels, place de
l'Hôtel-de-Ville (de 8 à 12 heures et de
14 à 18 heures.

SERVICE DU GAZ.

MAISON DE BLANC
DE LA CHAUX-DE-FONDS
cherche, pour entrée immédiate ou
époque à convenir,

magasinier-
expéditeur

sachant préparer, emballer les
trousseaux (couper les toiles de
drap et sortir le travail aux iin-
gères).

Faire offres manuscrites, en indi-
quant âge, emplois antérieurs, pré-
tentions de salaire, sous chiffres
P. 11917 N. à Publicitas, la Chaux-
de-Fonds.

CISAC S. A, Cressier/NE
engagerait encore

quelques ouvriers
Se présenter au bureau

SECURITAS S.A engage

gardiens de nuit
et

gardes auxiliaires
(services occasionnels)

C i t o y e n s  s u i s s e s, consciencieux, de
bonne réputation, sans condamnation.
Offres à Sécuritas, Tunnel 1, Lausanne.

Fabrique d'horlogerie de Neuchâtel
cherche

H O R L O G E R
COMPLE T

pour seconder le chef d'atelier. —
Faire offres sous chiffres P 11910 N
à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

^ZDeaulac
On cherche :

garçon de cuisine
garçon d'office

S'adresser à l'entrée du personnel.

A vendre dans la région d'Hauterive, divers

terrains
pour locatifs. — S'adresser à X. L. 4041 au

bureau de la Feuille d'avis.

(La suite des annonces classées en ll me page)
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Permis de construction

Demande de Monsieur
André Brasey, ' de cons-
truire une maison fami-
liale et des garages, à
la rue du Clos-de-Ser-
xlères, sur l'article 8486
du cadastre de Neuchâ-
tel. — lies plans sont¦.déposés à la police des

! constructions, hôtel
loommunal, Jusquteu- '16
/décembre 1961.
Police des constructions.

Placement de toute sécurité
sur immeuble à gros rendement!

A vendre, pour cause d'âge, dans
petite localité industrielle du canton
de Neuchâtel , bonnes communica-
tions, à proximité de la gare,

2 immeubles avec
12 appartements
au total
très bon état, bains, central. Pièces
spacieuses. Appartements recher-
chés. Loyers très bas. Futures pos-
sibilités d'augmentation. Rapport 7%
brut ou 8% capital investi. Prix :
Fr. 108,000.-. Pour traiter, Fr. 30,000.-
seuleinent. Occasion unique.

Agence Immobilière Claude Butty
Estavayer-le-Lac. Tél. (037) 6 32 19

Immeubles & vendre :

Neuchâtel 3 logements de 3 et 4 pièces.

NeUCnâtel 3 logements et 2 magasins.

NeUChâtel 15 logements .grand confort.

OOUdry-Centre 2 logements + magasin.
D:l- villa de 5 chambres, Jardin et verger de
DOie 2651 m".
f nlnmkioi- 2 logements de 4 pièces + 2
VOlOUlDlcr cnambres Indépendantes.
rVoaciav vUla de 2' appartements de 4 pièces
V»rcSMcr .j. garage + dégagement.

LreSSÏer 2 logements + magasin.

ConCISe 3 logements de 3 pièces.
r ' familiale de 6 chambres, sans con-
lOnClae fort, a proximité du lao.

CorCelleS (ancien) 5 logements.

CorcelleS 3 logements + magasin.

Auvernier 4 logements.
D„„i riUooiio ancienne ferme, 5 chambres +
DrOl-VeSSUS possibilité de dortoirs.
lMoii/>Vi9ta1 ancienne familiale, 6 chambres,
llcUCndlcl vue étendue, dégagement.

oevaiX 3 appartements.

Neuchâtel café-restaurant.

Cernier villa de 8 chambres.

Cernier ahclenne ferme.

Boildry 3 logements.

Vol Aa Pu» * logements, confort, garage.
» d.l-ue-IVUZ 4 logements sans confort.

Boucherie + Immeuble.
ancienne ferme.
5 logements, confort.
propriété de 13 chambres ou
3 appartements, vue,

La Chaux-de-Fonds *%£ eHÏÏT to"
Entre-deux-Monts Ç£gJ malBon *"»

P._ - |_ --—i-., divers Immeubles, avecans le Canton café-restaurant-hôtel.
Vîn-nr.Klo terrain pour locatifs,- vllll*» et mat-
VlgHUUie eons de vacances.

C BAC C  Tel. 83635
. DU99 Carrela 18, Neuchâtel

ENCHÈRES PUBLIQUES
Jeudi 7 décembre 1961, dès 14 h, à la halle

des ventes, rue de l'Ancien-Hôtel- de-Ville, à
Neuchâtel, le greffe du tribunal vendra par
voie d'enchères publiques,

les objets trouvés
et paquets tombés au rebut

dans l'arrondissement postal de Neuchâtel.
' Paiement comptant.

Le greffier du tribunal i
Zimmermann.

A louer pour le 1er Janvier 1962 beau

studio meublé
(indépendant), cuisine, salie de bains, chauf-
fage, à deux minutes de la gare.

S'adresser & Mme P. Chopard, Auvernier.
Tél. 8 41 84.

A louer
L O C A L

pour garer quelques ca-
ravanes. — Tél. (038)
7 16 72. 

A louer
CHAMBRE

pour tout de suite. —
ler-Mars 8, 2me étage,
de 12 h 30 a 13 h 30.

Au centre, chambre
Indépendante. Fleury 14,
à 13 heures ou le soir
dès 18 h 30.

A tout» demani»
dt rtnitignementg
priirt de j oindn
un timbré pour la
ripons:

Administration d*
la € Feuille d'avis
de Ntuonatel »

Une

chambre
pour Jeune h o m m e
suisse, sérieux. — Tél.
5 58 73. 

A louer tout de suite
ou pour date à convenir

chambres
tout confort et indé-
pendantes (éventuelle-
ment 2 lits). Adresser
offres écrites & G. P.
4269 , au bureau de la
Feuille d'avis.

A louer, pour le 1er
décembre, chambre tout
confort. — Mme Blan-
chi , Ecluse 33 , l'après-
midi.

Echange
malsonnette Côte ouest
contre l o g e m e n t  ou
chambre entre la place
Pury et Flerre-à-Mazel.

Ecrire sous chiffres
B.K. 4264, au bureau de
la Feuille d'avis . 

Pour cause de départ,
a louer superbe apparte-
ment tout confort de

3 »/*
PIÈCES
au soleilè balcon, belle
vue. Prix 260 fr . + 45 fr.
de chauffage . Reprise de
mobilier . Tél. 8 41 00.

A louer
& la place Pury chambre
meublée, confortable. —
Téléphoner au 5 88 30.

Chambre
à louer

avec chauffage central.
S'adresser à M. Carnal,
Loula-Favre 25.

EXTEiiSIOn COmmE RCIBLE

Auvernier
A vendre vilila 6 cham-
bres, cuisine, chauffage
mazout, garage, stodio
indépendant, ,  grande
terrasse, 850 ma terrain
arborisé. Vote (panora-
mique. Nécessaire, pour
traiter "FIT.:. 40,000'.—

Gorgier
A Vendre villa 4; pièces,
garage, pour vacances,
habitable toute Pannée,
construction récente.
Vue panoramique, accès
facile, à 15 km, de Neu-
châtel.
Pour traiter Fr. 25,000.—

Neuchâtel
A remettre bon magasin
(Tal imentation générale,
avec patente liqueurs .
Appartement modeste,
3 chambres, cuisiné.
Chiffre d'affaires Fr.
80,000.— Agencement,
marchandises tout com-
pris Fr. 30,000.—

Nyon
A remettre bar à café
bien achalandé, 30 pla-
ces, chiffre d'affaires
intéressant prouvé. UR-
GENT, pour cause de
mariage. Fr. 30,000.—

Bexaix
A remettre magasin
d'aMmentatioii générale
avec bonneterie-merce-
rie. Chiffre d'affaires
prouvé Fr. 100,000.—.
Appartement 3 cham-
bres, cuisine, garage,
location très modeste.

Extension
commerciale

A U V E R NI E R
Tél. 8 41 84

Nous c h e r c h o n s  &
acheter, à Neuchâtel ou
aux environs,

IMMEUBLE
de 2 ou 3 logements,
avec ou sans confort. —
Offres à CT. 4046, au
bureau de la Fouille
d'avie.

A vendre à BOLE

VILLA
de cinq pièces, Jardin et
parc de 2560 mètres car-
rés. Adresser offres écri-
tes à R. K. 4072 au bu-
reau de la Feuille d'avis.

A vendre

CHALET
de vacances, au bord de
la Thlelle. Adresser of-
fres écrites à X. R. 4078
au bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre ou à louer à

COUVET
immeuble de trois cham-
bres. — Adresser offres
écrites & W. P. 4077 au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre à Neuchâtel-
ouest

belle villa
locative

de bonne construction
a n c i e n n e .  Situation
agréable avec vue im-
prenable. 3 logements
de 4 pièces, vérandas,
balcons. Chauffage par
étage. 2 garages. Jardin.

A vendre au Val-de-
Travers, dans localité
Importante,

immeuble locatif
ancien

en bon état d'entretien.
8 logements à loyers mo-
destes. Rapport brut,
7 %. Affaire avantageu-
ne. Terrain de 2000 mi.

Agence romande Im-
mobilière, B. de Cham-
brier, place Pury 1,
Neuchâtel.

A vendre
à Chézard

(Val-de-Ruz) une mai-
son locative de 5 appar-
tements. S'adresser sous
chiffres F.O. 4268, au
bureau de la Feuille
d'avis.

Particulier cherche à
acheter

immeuble
ou bas de la ville, avec
ou sans confort. Adres-
ser offres écrites à A.J.
4263, au bureau de la
Feuille d'avis.

A vendre petit Immeu-
ble pour V A C A N C E S
habitable toute l'année,
dans le Jura, quatre piè-
ces plus possibilité de
dortoirs. Prix très avan-
tageux. Adresser offres
écrites â T. M. 4074 au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche à acheter

MAISON
au bord de l'un des lacs
de Neuchâtel , Bienne ou
Morat. — Offres à YM.
4042, au bureau de la
Feuille d'avis.

Chambre meublée ou
non, part à la salle de
bains. — Tél. 8 46 31,
le soir.

Chambre meublée est
cherchée à Corcelles pour
tout de suite, si possible
avec pension, par de-
moiselle. — Offres à
Monlca Sprlng, Beaux-
Arts 11, Neuchâtel .

On cherche, pour le 1er janvier 1962 ou
date à convenir,

chauffeur-magasinier
connaissant si possible les travaux de cave.
Offres sous chiffres P 6511 N à Publicitas,
Neuchâtel.

E t u d i a n t e  sérieuse
cherche
chambre indépendante
meublée ou non meu-
blée, avec possibilité de
cuisiner et confort, au
plus tard pour Janvier.

Offres écrites tout de
suite sous chiffres 112 -
732, au bureau de la
Feuille d'avis.

Appartement
de 4 pièces, entrepren-
drions réparations éven-
tuelles. — Tél. 5 70 32.

Commerce lmport-ex-
port cherche à louer à
Neuchâtel ou aux en-
virons immédiats

un ou deux
LOCAUX

pour bureaux et éven-
tuellement petit dépôt
de marchandises. Adres-
ser offres écrites à K.S.
4241, au bureau de la
Feuille d'avis.

PRESSANT
Couple soigneux cherche

LOGEMENT
de 8 pièces, avec con-
dtort. Quart ier  Côte ,
Parcs ou Sablons. Ré-
compense. — Adresser
'offres écrites â H. O.
4237, au bureau de la
•Feuille d'avis.

Je cherche à Neuchâtel
un

LOGEMENT
de 7 à 8 pièces ou deux
appartements de 3 & 4
pièces, sur un étage,
avec garage, au plus
tard pour fin février
1962, quartier : Port-
Roulant, Evole, avenue
des Alpes. — Tél. (063 )
2 48 68. 

A louer â étudiante,
à partir de Janvier, Jolie
chambre, avec pension

Tél. 6 90 50.

RABUS
optique, photo

sous les Arcades,
tél. 5 11 38

cherche â louer

CHAMBRE
pour Jeune opticien,
au centre, avec ou
sans pension. Prière
de s'adresser au ma-
gasin, aux heures
de bureau.

B IMfHHHB
On cherche

LOGEMENT MODESTE
de 2 chambres et cuisine
pour tout de suite ou
Janvier 1962. — Offres
sous chiffres K.TT. 4273,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Nous engageons

un mécanicien,
pour travaux d'entretien et fabrication de petits outil-
lages. Travail varié et intéressant. Semaine de cinq
jours. Caisse de retraite. — Adresser offres écrites à
H. P. 4256 au bureau de la Feuille d'avis.

. -

Serrurier-ferblantier
de fabrique

est demandé pour entrée immédiat*
et à convenir. Travail intéressant
(ventilation). Place stable et très
bien rétribuée pour ouvrier qualifié
Semaine de 5 jours. Caisse-maladie
S'adresser à Calorie S. A., chauf-
fages et ventilation. Ecluse 47-49
Neuchâtel.

On cherche pour tout dt
suite

sommelière ( ier)
pour un remplacement de
vacances. — Faire offre;
au restaurant des Halles.
Tél. 5 20 13.

¦

Entreprise de Neuchâtel cherche
pour le 15 décembre ou pour une
date à convenir

une employée de bureau
au courant des travaux en général.
Place stable, semaine de 5 jours,
conditions intéressantes. — Faire
offres manuscrites accompagnées
d'un curriculum vitae et de copies
de certificats sous chiffres Q. W.
4245 au bureau de la Feuille d'avis.

VILLE_DE §1 NEUCHATEL

Votation fédérale
des 2 et 3 décembre 1961

Le scrutin sera ouvert :
a) samedi 2 décembre de 9 h à 19 h dans

le bureau de vote de Neuchâtel-Centre, à la
HALLE DE GYMNASTIQUE DU COLLÈGE
DES TERREAUX-SUD ;

b) de 17 h à 19 h aux collèges de Serriè-
res, Vauseyon, la Coudre (ancien), et à Mon-
ruz au Foyer Favag ;

c) dimanche 3 décembre dans tous les bu-
reaux de vote de 9 h à 13 h.

Ont droit de prendre part à la votation :
les Suisses (hommes seulement) âgés de 20
ans révolus, domiciliés dans la commune.

Les infirmes et les malades domiciliés en
ville, incapables de se rendre au scrutin et
qui justifient de cette incapacité, feront
connaître au président du bureau électoral
ou à la Police des habitants, jusqu'au 3 dé-
cembre à 10 h au plus tard, leur intention
de voter, afin que leur vote puisse être re-
cueilli à domicile par une délégation du
bureau.

Le Conseil communal.

A louer dès Janvier

chambre
avec pension

à étudiante ou employée
de bureau. Tél. 8 34 17.

A placer

sommeliers -
garçons de salle
S'adresser à Mme Ger-
vasi, placement, Aigle.
Tél. (025) 2 24 88.

| NEUCHÂTEL |
w Ancienne fabrique d'horlogerie engagerait ///

vw — pour son service de fabrication : VN

f un employé de fabrication expérimenté I
y\ — pour son service de visitage et de rhabillage: 7/7

I un horloger complet |
 ̂

Faire offres sous chiffres 
AS 63.933 N, aux Annonces w

/}}  Suisses S.A., Neuchâtel. v\

Nous cherchons pour tout de suite
ou date à convenir, bonne

PREMIÈRE VENDEUSE
AIDE-ACHETEUSE

pour nos rayons de confection pour
girls et enfants. La préférence sera
donnée à une personne conscien-
cieuse, parlant les deux langues ct

1 ayant quelques années de pratique
dans la confection pour girls et
fillettes.

Eventuellement, une bonne vendeu-
se serait mise au courant. — Faire
offres écrites ou téléphoner à

Confection Mercure S. A.,
5, rue de Nidau, Bienne
Tél. 032-2 16 16



KBœsmw ŝ ŝ ŝms ŝ ^m MLf BBBBnnsB^^
AU BAR AU 1er ÉTAGE

Vous mangez bien pour peu d'argent Projecteur BRAU N « Paximat > ^OQ
MENU Al i  camorl i 2. décembre 300 Watts/220 volts avec ventilation. Mise ^̂ 3 £"?tEI^ U «U Samea I A gecem^re au point et changement des clichés auto- +̂s¥ M •¦n . ¦,. . êx matiques par commande à distance. Livrél'Otage cultivateur ^% avec cordon et magasin pour 36 dias.
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en velours de laine, très belle

qualité. Col de fourrure, dans

une grande variété de coloris

mode
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Notre avantage : LA RISTOURNE ou 5 % escompte
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A vendre

patins
avec chaussures No 39 V>.

Tél. 4 03 23 .

Plier, étendre, relever...
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si i i Ĥ ^̂  i
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Problème No 666

HORIZONTALEMENT
1. Il profite de la quête.
2. Rongeu r, c'est une cause de des-

truction. — Le houseau en est une.
3. Prendre pour modèle. — Article.
4. La force du faible. — Reçoit la

vaisselle après le repas.
5. C'est parfois un manche. — La

chance ne leur a pas souri .
6. Prémunir. — Artiole.
7. Qui n'est vraiment pas donnée. —

Ancienne monnaie.
8. Abréviation. — Individu asexué.
9. Affaibli par un li quide. — Partie

d'un apparei l élévatolre.
10. L'anglaise est froide.

VERTICALEMENT
1. Sont maniés dans les joutes. —

Initiales de l'auteur de la Mascotte.
2. Remues. — Leurs maîtres ont des

dons remarquables.
8. Indices de vifs sentiment». —Mari-

times pour Nice.
4. Des rustres la possèdent. — Con-

jonction.
5. Bas pour un jeune enfant. — Peine

pécuniaire.
6. Elle poursuit le crime. — Otln*.
7. Pronom. — Porte à faire le bien.
8. Boîtes ou enveloppes. — Partie

de la cheminée.
9. Est ouverte pour une représenta-

tion. — Fait du vent.
10. Note. — Sert aux paysans  ou aux

pâtissiers.
Solution du No 665

avec Alice Peillon, Alice Perrenoud
Pierre Levray et Roger Vuillem

Jusqu'au 3 décembre, ces quatre
artistes exposent leurs œuvres à la
Galerie des Amis des arts, en notre
musée.

Entrons dans le paradis d'Alice
Peillon. Elle dessine, peint et sculp-
te. Il faudrait tout remarquer , tout
regarder. Essayons de nous laisser
entraîner par ses dessins. Arrêtons-
nous devant : «Peseux vu de l'ouest»,
dessin hivernal , qui nous fait re-
garder Peseux d'une manière tota-
lement nouvelle. Nous connaissons
ce village, mais nous ne le regar-
dons jamais. On passe, mais on s'y
arrête rarement. Le but du peintre
est atteint . Il nous fa it découvrir le
paysage dans lequel nous vivons.
Ici est confirmé, l'adage qui dit que
nous apprenons à voir avec les
yeux du peintre.

Au milieu du paradis d'Alice
Peillon trône un « Coq d'or ». Il ne
s'envole ni ne chante, mais il est
là, statique, qui nous surveille.

Une gouache retient notre atten-
tion. « Lac de Morat»; temps de
vacances, rayon de soleil, débarca-
dère , roseaux et naturellement , au
fond , le Vully.

X X X
Dans une autre salle regardons

les papiers collés d'Alice Perre-
noud. Avec « Paysage ocre » elle
nous transporte en Afrique du nord.
Il y fait chaud , le soleil est écra-
sant. Est-ce de l'exotisme? Peut-
être. Mais il y a plus que cela : il
y a une présence.

La présence du Moyen âge est
aussi dans l'atmosphère de « Pro-
cession dans la neige ». Travaillée
sur une opposition de bleus clairs
et de bleus foncés, cette composi-
tion dégage un « mysticisme am-
biant » où la lumière est absente.
Mais ce tableau témoigne d'une sen-
sibilité étonnante. Nous sommes pris
par cette atmosphère de piété fée-
rique. Cette « Procession » nous re-
plonge dans le monde de l'enfance.
Elle est belle.

X X X
Pierre Levray nous ramène à no-

tre région. Essayons de dégager le
climat d'« Hiver à Chaumont » : un
arbre nu, ses branches grimpent
comme des serpents (elles sont vis-
queuses et humides), la neige fond ,
l'eau dégoutte. Murmures. Un oi-
seau chante, peut-être. L'herbe qui
apparaît est jaune et trempée. Elle
ruisselle. L'air est limpide.

¦

Alice Peillon : « Peseux vu de l'ouest » (dessin).
(Press Photo Actualité)

« Le Canal », lui , est humide. Le
temps est lourd et chaud. Il ferait
bon s'asseoir sous la tenture jaune
et rouge du « Gourmand », le café
qui borde le canal. On y boit du
pastis en regardant passer les «bar-
casses». Elles reviennent chargées
de poissons.

Pierre Levray a un peu la même
façon de peindre , la même matière,
le même coup de spatule que Roger
Vuillem, son maître.

X X X
Ce dernier expose pour la pre-

mière fois à la Galerie des amis des
arts. Médaille d'or de la Société
lyonnaise des beaux-arts , en 1949,
premier prix du concours d'affiche
de Montmartre , en 1950, et de plus
maire de la République de Mont-
martre, Roger Vuillem « roule con-
tinuellement sa bosse ». Entre Paris
et la Costa Rrava , le peintre nous
montre ce qu 'il aime, ce que nous
aimons. Ses « Parasols, place du
Tertre » nous restituent la gaieté
de Paris. Montmartre nous est livré
par cette toile haute en couleur.
Dans la « Maison de Van Gogh à
Montmartre », nous trouvons le Pa-
ris sans néon, sans « juke-box »,
sans touristes.

Transportons-nous vers le Midi,
avec « Coucher de soleil sur la
Costa Rrava ». Le jaune domine et
écrase. Mêlé de rouge, comme à la
fin de l'après-midi, le ciel remplit
la toile. Nous avons aimé la qua-
lité du brun des rochers.

Roger Vuillem, est à notre avis,
le meilleur exposant du groupe. A
ses qualités plastiques s'ajoute un
sens éprouvé de la couleur, allié à
un sympathique tempérament mé-
diterranéen. On a dit de lui qu'il
est « vigoureux et coloré ».

X X X
Bien que cette exposition ne soit

pas un reflet des tendances de la
peinture actuelle, à quelques excep-
tions près, nous ne pouvons qu 'in-
citer le public à venir admirer ces
nombreuses œuvre», inté|ressantes
à plusieurs égards.

J.-M. ROBERT.

Roger Vuillem : « Coucher de soleil sur la Costa Brava ».
(Press Photo Actualité)

De Peseux à la Costa Brava
r"-™' — ~w— v- *—* i -¦ —r-
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INNOCENCE OU PERVERSI TÉ d

par Iris Murdoch
Quelle d i f f é rence  entre le roman

français et le roman ang lais ! Le
romancier français conçoit nette-
ment les situations et les caractères ,
et les présent e tels quels , en eux-
mêmes, simples ou comp liqués , mais
toujours bien séparés , bien cernés.
Le romancier ang lais conçoit nette-
ment aussi, mais ensuite il amalga-
me les éléments de sa vision, il les
fond  en un tout comp lexe et indis-

' cernable. En lisant un roman fran-
çais (ou italien) , on a le sentiment ,
agréable et f lat teur , de comprendre ;
en avançant dans l'œuvre ang laise ,
on est pris par une sorte de brume
magique, sans qu 'il soit possible de

-dire si l'on s'élève ou si l'on s'en-
f once.

Dès les premières pages des Eaux
du péché (1), d'Iris Murdoch , le
charme opère. Mais de quoi est - il
fait  ? On cherche, on s'interroge,
puis soudain, la lumière se fait .
Pris dans le comp lexe poésie-senti-
ment-sexualité-péché , ces personna-
ffes ne se connaissent pas eux-
mêmes ; po rtés par la vague de
la mélancolie et du désir , ils vont
à la recherche d' eux - mêmes, et,
tremblant de se découvrir, trouvent
dans cette ambiguïté le tourment
et le délice de vivre.

Faut-il s'étonner si Dora , jugeant
son mari insupportable , est allée
vivre quelque temps avec un ami ?
Faut-il être surpris si, dé çue de cet
ami, elle songe à revenir auprès de
son mari ? Non ; elle a cherché
l'amour et ne l'a pas trouvé. Son
mari est jaloux : Dora doit lui être
f idè le, il l'exige , et en même temps
la méprise. « Vous êtes avilie », lui
dit-il. Le mot la révolte , c'est nor-
mal. Mais elle n'a fai t  que suivre
les aspirations profondes de sa na-
ture. Ni l'un ni l'autre ne sortiront
de cette situation inextricable.

Qui est Toby ? Un jeune adoles-
cent. U est à cet âge délicieux où
la grâce intérieure et la grâce cor-
porelle sont encore unies dans la
fleur de l'innocence ; c'est une au-
rore gui dore les êtres, les choses,
la n a t u re  entière, de ses rayons
tièdes et Caressants. En présence de
cet èphèbe g r a c i l e  et délicat,
semblable au David de Donatello,
Michael s'émeut ; il a trente an*,.

„ ï/ a songé à devenir, prêtre. Et te
voici soudain troublé *; quelque cher

'< ¦ . ,  . . . . •¦ )—. -> ¦ ' - .¦ » .  ' *v -.-,;; rH,Jr>'.- '

se l'attire vers le bas. Pourquoi ,
en lui, ces instincts homosexuels ?
Qu'est-ce aue cette nature humaine
qui, animée par un besoin f o u  de
pureté , va s'enliser dans les maré-
cages ?

Ces divers personnages , très di f -
férents  les uns des autres , sont ré-
unis ensemble à la campagne, dans
un manoir, à proximité immédiate
d'une abbaye de bénédictines angli-
canes. Ils se promènent au bord d' un
lac qui , le jour , est calme , limp ide,
attirant , et , la nuit , insidieux, pro-
fond  et funèbre : image de la con-
dition humaine, de ses mirages et
de ses abimes. Au fond  du lac,
repose une grande et lourde cloche ,
que Toby réussira à r e t i r e r  de
teau ; pas pour longtemps , car, lors
du transport , le chariot versera, et
la cloche retournera à l'abime. Sym-
bole de l'innocence que ion cher-
che vainement à maintenir intacte.

Cette œuvre pourrait s'intituler
L'Initiation manquée. Tous ici pour-
suivent passionnément quel que cho-
se au-dessus d' eux, une pureté , une
grâce, un absolu. Mais ce quelque
chose, personne ne pourrait le dé-
f in ir , car, en dép it de la proximité
du couvent et des prêches que l'on
y entend , Dieu est absent. Personne
donc ne leur parle, si ce n'est la
nature, cette nature gaie, souveraine
et sauvage , caressante , mélancolique
et bizarre, ces bois, ces bords de
lac , ces herbes, ces roseaux, cette
grisaille , cette amertume, ce laisser-
aller, ces nuits sereines ou tenta-
trices, ces fantômes que crée le
désir et qui , si vite, se dissipent,
ces p laisirs inavoués, ces remords
durables . Cette atmosphère précise
et insaisissable, Iris Murdoch l 'évo-
que avec une sorte de douceur traî-
tresse, qui ne dit rien et qui dit
tout.
Les Eaux du péché ne sont pas tout
à fai t  un grand roman ; il y manque
l'autorité , la décision, la v r a i e
profondeur. C'est néanmoins une
œuvre qui attire et séduit , un peu
comme ces visages chi f fonnés  que
vient éclairer soudain un sourire
si ¦ engageant , si mystérieux, qu 'il
fait  croire un instant à une p léni-
tude de l'âme.

P.-L. BOREL.

(1) 'Traduit de l'anglais par Jérômt
..,.-. iDfeeae*». ̂ Ploa.

Les eaux du péché
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40,000 ans de musique

par lacques Chailley
Ces 40,000 ans de musique (1)

sont un ouvrage à la fois sérieux
et divertissant ; une étude de fond
et une gageure. La musique est-elle
vraiment si vieille que cela ? L'au-
teur le prouve en reproduisant une
fresque de PAriège, ou figure un arc
musical. En fait, il s'agit là d'une
histoire pittoresque de la musique.
Jacques Chailley y recherche quelles
transformations a subies la notion
même de musique, entraînant celle
de ses principaux artisans, com-
positeur, chanteur , instrumentiste,
chef d'orchestre, éditeur ou cri-
tique, quelles curieuses fluctuations
a connues la connaissance du passé
de cet art, quels objectifs s'est
assignés la musique entre les cos-
mogonies originelles et les théories
dodécap honistes ou la musique con-
crète.

Au cours d'une longue disserta-
tion pleine d'humour, l'auteur mon-
tre comment le public et la musique
se sont influences mutuellement jus-
qu 'à cette forme particulière d'ido-
lâtrie qui s'appelle le culte des ve-
dettes. Il termine en imaginant une
conversation entre lui et M. Croche
antidilettante , le personnage créé
par Debussy. La musique moderne,
purement cérébrale , en est à son
dernier stade ; pour la revivifier,
il faudra repartir des rythmes de
danse et tout recommencera comme
au temps de Haydn et de Mozart.

(!) Pion.

Si toutefois c est possible, car les
musiciens, comme les peintres, ont
toujours mieux travaillé pour le
prince, ou pour les salons, que
pour le « p u b l i c » , cette entité
moderne, vague, pédante, guindée,
ignorante, solennelle, tyrannique et
anonyme. 

P.-L. B.

Les religions
et les philosophies

dAsie
par Michel Mourre

Notre goût pour la pensée asia-
ti que correspond-il , comme le sug-
gère Michel Mourre , à une forme
de désespoir ? Et la petite vieille
du Moyen âge, qui ne savait que
son catéchisme et les vitraux de
son église, était-elle plus avancée
que l'historien d'aujourd'hui sur la
voie des ultimes secrets ? Peut-être.
Ce n'est pas là, néanmoins , une
raison suffisant e pour refuser d'y
aller voir, et Les Relig ions et les
philosop hies d'Asie (1) sont bien
plus et bien autre chose qu'un
« musée imaginaire ».

D'ailleurs , même si de ce voyage
en Orients on revenait avec Ta
certitude que , face à ces cosmogo-
nies et à ces sagesses, à ces grands
et petits véhicules, le christianisme
se dresse comme la seule, religion
vivante , on n aurait pas perdu son
temps. C'est une immense fresque
que brosse Michel Mourre : Ishtar et
Tammuz à Babylone, en Iran Zoro-
astre, puis l'Inde, le Veda , le Mahâb-
hârata avec ses 33,333 dieux , la
Bhagavadgîtâ , le Yoga ; on passe aux
personnalités religieuses de l'Inde
moderne, Râmâkrishna et Viveka-
nanda , on revient à Bouddha et au
bouddhisme , qui a commencé par
être une philosophie et a fini par
être une religion. Enfin , c'est la
Chine, Confucius , Lao-tseu et le
Tao, le Japon et le Shinto.

Un tableau récap itulatif clôt ce
vaste ouvrage qui donne une idée
complète et détaillée de toute cette
imagerie philosophico-mystique , de
ces songes situés entre ciel et terre,
auxquels de tout temps l'Orient s'est
complu.

p.-L. B.

(1) I,a Table Ronde.

Salle des conférences : 20 h 30, Aspects
du Jazz.

CINÉMAS
Rex : 20 h 30, Léon Morln prêtre.
Studio : 20 h 30, Une aussi longue

absence.
Blo : 20 h 30. Sueurs froides.
Apollo : 15 h et 20 h 30, Café Europe.
Palace : 20 h 30, Traite des Blanches.
Arcades : 20 h 30, Kapo.

PHARMACIE D'OFFICE (Jusqu'à 23 ht
O. Montandon . Epancheurs

de 23 h 4 8 h en cas d'urgence
le poste de police Indique le pharmacien

à disposition

LE TOUR
DU MONDE

EN
80 JOURS

1) La sentence qui vient de frapper Phlléas Fogg est purement
et simplement catastrophique. Huit Jours de prison, alors que le
bateau pour Hong-kong part dans une heure... Déjà, le Juge est
passé à l'examen d'une autre affaire , lorsque la voix de Phlléas
Fogg se fait entendre dans le tribunal, car 11 y a encore un moyen
de se tirer d'affaire.
2) En effet , pour certains délits mineurs, la loi anglaise permet
au condamné d'échanger sa peine contre le versement d'une
somme d'argent en général assez élevée. Dans le cas présent, le
Juge fixe la caution à mille livres par condamné, ce qui repré-
sente la somme considérable de deux mille livres. Sans sourciller,
Phlléas Fogg ordonne a Passepartout de payer.

3) Dans son coin, le détective Flx écume de rage. Non seulement,
Phlléas Fogg échappe une fols de plus, mais le trésor volé à la
Banque d'Angleterre s'amenuise de jour en Jour, et l'aisance avec
laquelle Phlléas Fogg dispose des bUlets de banque semble bien
prouver qu'il s'agit d'une ' fortune malhonnêtement acquise. E faut
arrêter cet homme coûte que coûte.
4) Péniblement, et avec pien des soupirs, Passepairtout a versé au
greffe du tribunal le prix-de sa liberté et celle de son maître. Puis,
toujours accompagnés d'Apuda, enfin rassérénée, les voyageurs sau-
tent dans un fiacre pour se faire conduire au port. Us ne remar-
quent pas, derrière eux, que le détective Flx a, lui aussi, sauté
dans une voiture pour les suivre.

Vendredi
SOTTENS ET TÉLÉDIFFUSION

7 h, réveil ¦ en musique. 7.16, Informa-
tions. 7.20. propos du matin. 7.25,
rythmas et chansons. 7.55, bulletin rou-
tier. 8 h, l'université radlophonlque Inter-
nationale. 9 h , chants et danses d'Israël.
9.15, émission radloscolalre. 9.45, une œu-
vre peu connue de Chopin. 10.15, émis-
sion radloscolalre. 10.45, WUll Boskovsky
et son orchestre viennois. 11 h, émission
d'ensemble: un compositeur suisse : Wla-
dlmlr Vogel. 11.20, chant. 11.30, visages
d'autrefois. 11.35, sur trois ondes... 12 h.au carillon de midi, avec à 12.16, le
mémento sportif , et, de 12.30 à 12.40 ,
le courrier du skieur. 12.45, Informa-
tions. 12.55, refrains d'autrefois. 13 h,
trois fols trois. 13.30, musique clas-
sique de divertissement. 14.15, émission
radloscolalre. 14.45, les grands festivals demusique 1961.

16 h, feuilleton. 16.20, l'éventail. 17.15,
musique symphonlque. 17.40, trois alxs de
Verdi . 18.15, la marche des Idées. 18.25,
la Suisse au micro, et le carnet du tou-
riste. 19.15, Informations. 19.25, le mi-
roir du monde. 19.50. sérénatlne. 20 h,
les entretiens de Radio-Genève. 20.25, le
manège aux mille plaisirs... 21.35, «La
danseuse et le maréchal » , un ballet
bouffe de Jean Grlmod. Musique de
Pierre Métrai . 22.30, Informations. 22.35,
deux airs classiques. 22 .50, musique con-
temporaine. 23.10, la troisième assemblée
mondiale du conseil œcuménique des
églises.

Second programme
Jusqu'à 19 h, programme de Sottens.

19 h , la musique est dans l'air. 20 h, al-
ternances... musique légère et chansons.
20.20, paroles et musique. 20.40, musique
récréative hollandaise... 20.55, rencontra
en clé de sol . 21.35, Jazz goes to Munich.
22.10, à l'échelle de la planète. 22.30,
programme de Sottens.

BEROMUNSTER ET TÉLÉDIFFUSION
6.15, Informations. 6.20, musique po-

pulaire. 6.50, quelques propos sur votre
route. 7 h, Informations. 7.05, musique
variée. 11 h, émission d'ensemble. 12 h ,
solistes instrumentaux. 12.20 , nos compll-
ments. 12.30, informations. 12.40, mélo-
dies d'opéras. 13,30, musique de chambre
de Prokofiev. 14 h, pour madame. 14.30,
une émlsison radloscolalre.

16 h, musique pour les malades. 16.45,
autrefois en service actif. 17 h, concert
champêtre. 17.30, pour les Jeunes. 18.10,
musique contemporaine. 18.20, bonsoir à
tous I 18.40, actualités. 19 h , chronique
mondiale. 19.20, les six Jours de Zurich ,
communiqués. 19,30, lnformatlns, écho
du temps, 20 h , grand prix Brunnenhof.
21 h , émission pour les rhéto-romanches.
22.15, informations. 22.20 , les six Jours
de Zurich et musique récréative.

TÉLÉVISION ROMANDE
20 h, téléjournal. 20.15, carrefour, émis-

sion d'actualités. 20.30, «Richard I I » :
pièce de William Shakespeare. 22.30, In-
formations. 22.35, téléjournal et carre-
four.

EMETTEUR DE ZURICH
20 h , téléjournal. 20.15, magazine du

vendredi. 21.10, Hit Parade . 21.40, « L a
Justice aveugle », un far-we9t de la série
« Tombstone Terrltory ». 22.05, téléjour-
nal.
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Homme universel - *

<
— uomo univenale — était le nom donné
au 15* siècle aux hommes instruits qui
possédaient des lumières dans presque tous
les domaines de la science. Leur représen-
tant le plus remarquable et le plus célébra
est sans conteste Léonard de Vinci (1452—
1519). Il n'était pas seulement artiste, mai»
en même temps médecin, philosophe, ingé-
nieur, naturaliste, physicien.

Aujourd'hui, un bachelier possède déjà,
approximativement les connaissances géné-
rales des génies d'alors, car la science a
fait au cours des siècles des progrès consi-
dérables. Aujourd'hui, il serait impossible;
à un individu de tout savoir. C'est pour-
quoi chacun choisit un domaine particu-
lier et se spécialise.

La Banque Populaire Suisse occupe de
nombreux spécialistes dans son service des
titres et de gérance de fortunes. Ces fonc-
tionnaires, spécialement formés, se rensei-
gnent chaque jour sur tout ce qui se passe
dans les bourses des principales places du
monde. Us observent attentivement les
fluctuations des cours et connaissent chaque
entreprise importante. Cette compétence
leur permet de conseiller utilement le public
de placement et de gérer habilement des for-
tunes. Chacun peut recevoir sans frais leurs
conseils et profiter de leur riche expérience.

Relations mondiales
Conseils et services individuels

BANQUE POPULAIRE SUISSE i
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Nouveaux modèles Henke à boucles
Avec articles à boucles, Henke a ¦ Nouveauté dans la boucle Henke ip99HH| RH|HHH(BB|B S
révolutionné la fabrication des souliers wm^̂ ^̂ EylMmÊU&Ê t̂m^^^m L'adjonction d'une bride spéciale aux E._ .'T tVii' u gSSH»M»S«T̂  3 «a^iii-M
de ski. En effet , vous trouvez la ! îâ ^iâ iâ 9̂ ^̂ î ^̂^ HBiaB chaussures cousues tyroliennes EwffiHMOT iKVppW ŜIP
chaussure à boucles sur les pistes >̂̂ ^̂ *̂ ^ ĴJHK^̂ H| permet une réglage idéal. Elle a ÉËM
du monde entier. Des skieurs d'élfte , M^^^m̂- *@tW1k^iH 8 P°sitions au lieu de 4 et assure JK̂ EBÉĤ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^ Ĥ H
tel Roger Staub et tant d' autres, l' ont '̂ ^̂ ^HT -̂ tar "̂ -̂^^^H un chaussant Parfait 

pour 
n'importe Hfl

essayée et adoptée définitivement. l̂ ^̂^ B̂  ̂ 4**-^ 5 • J^̂ H 
quel 

pied. 
Pour 

dames , Henke ^̂^ ^̂ ^̂ Ï̂Î SiPI ^B̂ HB
Instructeurs de ski , marchands de Î ^̂ ^̂ H- ~ J*̂ ^H 

recommande particuliè rement 

ses 

@^P̂ ^Y ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ S|HH
chaussures et d' articles de sport la ^̂ ^̂ H j p ,-~'

J* i .j UÊ s m  modèles à tige souple. fl$3wBpj*0^̂ ^fi38S tS!5^
recommandent. ^^^^^S>'£."~ ->' itfl îs^H £̂ *̂Ê0*£

Pourquoi? Quels sont ses avantages? ^  ̂̂ SUH EJJE» ^̂ H aÉ̂ t̂ t̂ tMsHs ^Hs ŝ ŝ^̂ BnBI
Tout d'abord, elle offre un confort . ILo 1  ̂

Jl 
«̂  I\ vt. V̂Blas^Lm j rWss i  Bt m WSmSlSWSMSStni^

parfait, allié à une sécurité absolue. TT^TT- L̂ Y. . " . „ . __ . _. .,„_ .K L opinion du champion olympique Henke-GoodwItl-servIce:
Un seul geste suffit pour boucler 

Rofle|. S|aub: _ Ce n- est qU'après deu)( (ota durant |es 5 ans qui survent Tachât d'une paire de ohaussures
ou déboucler les chaussures et les avoJ(. guss| essayé ceUe cnaussure de ski cousues tyroliennes, vous avez droit de les faire rafraîchir gratuitement
régler à volonté: serrées pour la |a compétition que je donne en usine N'est.ce pas une exclusivité Henke au service de la clientèle?
descente, relâchées pour la montée , , , . , . , . imon avis: L avenir est a la chaussure .̂ ^

BHM
^Tet le repos. Vous aussi , soyez de . ^̂ , porte2 _ |g 

une 
{
QJS 

e( ^Skm\% I C A klvotre temps , adoptez Henke a 
VOU s lu, resterez f ,dele. Pour nous M Pfl ftK J E  AIN

fermetures à boucles (+brevet 322 227 . . .  nr .^^ . . Mût Mr. ^^Rjsmcoureurs qui I avons essayée des ÊfêÊW^ .̂ ^Bn«î* JE* 1 A I B ^̂  A I
¦̂BHB I 

¦¦[ centaines 
de 

fois , nous sommes H V v̂ 5?il I P I *!a l\l * 8 1 I I  l%I
r™^

^
#^3uf^5j^F jtKj fitM Persuadés qu ' elle sera également 11 T ̂ ^SB V

 ̂ ^J fJL 1̂ 1 | Ĵ  
|_ 

^̂  | ĵfH M P̂l̂ H BF Mk^^S^M l ' idéal pour vous. Avec son nouveau 'BT̂ T  ̂ mÊ ŜW
fg g 10^ A *f F  ̂ 0_ 1 rég lage 8 positions , sa fermeture ^̂S^̂ ÊBÊÊSÊ3s¥ 

Salnt-Mauries 7 - Saint-Honor* 7

Jl Ê & Ẑ M w k '̂ L 'SH atteint un maximum. Sécurité sur la ^̂ 5J8 MP^  ̂
Neuchâtel

KsjAsssflHM^HsiBwHS^BSssVis l̂ 
piste - confort en montée et au repos. >¦ 
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Automne 61: Pas d'extravagances - mais du
chic authentique pour messieurs et garçons
élégants

Neuchâtel Rue St. Maurice 12 Direction: Ed. Oellanegre

AARAU, AMRISWIL, BADEN. BALE, BIENNE, COIKE, FRIBOURQ. LA CHAOX-DE-FONDJ
LUCERNE, MUNICH, NEUCHATEL, 6T-GALL, THOUNE. ZURICH
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AVIS
aux ménagères
La boucherie du Gibraltar

vous offre

Rôti haché, la livre Fr. 2.— j
Tranches panées,

la pièce . . . Fr. —.50
-» Bœuf sans os (bouilli)

le kg . . Fr. 3 , 3.50
Ragoût , le Yi kg Fr. 3.—, 3.50
Rôti, le tt kg Fr. 3.50, 4 

SAUCISSES AUX CHOUX
SAUCISSES AU FOIE

Expédition franco
Service à domicile prompt et soigne

Se recommande : V. Schenk
Tél. 51590

 ̂
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Toujours
du nouveau

Meubles
(Au Bûcheron >
Ecluse 20, tél. 5 M 33
NEUF OCCASION

I Faculté» de paiement

A vendre, pour garçon
de 9 a 14 ans,

vélo
marque Allegro en par-
fait état. — S'adresser
à A, Jungo, Cressl«r. —
Tél. 7 7162.

Pour Noël...
un portrait par

JEAN SCHOEPFUN
Photo

Terreaux 2 - Neuchâtel

EMI
¦ - . Sur présentation de cette annonce, H

Vi votre détaillant en alimentation vous H

¦ 
f remettra lors de l'achat d'une bouteille H
A une deuxième bouteille gratuite d'eau S

¦ 
M minérale naturelle HENNIEZ-SANTÉ. K

verre facturé. S

a 

Les qualités diu- BJ
rétiques et diges- ¦>
tives de l'eau mi- _
nèrale naturelle I
HENNIEZ-SANTÉ, S
ainsi que son prix H
avantageux , en '̂ Jfont la boisson de H
chacun. _

Profitez de ce bon Bfi
pour la déguster 1
et exigez toujours J:_
leau minérale na- B
turelle HENNIEZ- gj
SANTÉ qui, grâce 8
à la constance de m
sa minéralisation. I
vous garantit une I
exceptionnelle SR

HENNIEZ-B
SANTÉ m
c'est M

fl la source |
Ij ĵTjTr̂ r3danS iï¦ I ST IIIIk ^
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votre t»

I I verre ! g
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f « cadeau utile :

LE MIROIR GROSSISSANT
avec lumière et prie»

ponr le rasoir éleeiii«|ae
a-ussl très apprécié do» dunes

pour leur maquillage

v°.S «d. Willy MAIRE gS"5

sacs de dames
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toutes les dernières nouveautés dans les formes
et nuances à la mode

biedermann
maroquinier neuchâtel

A vendre pour monsieur,
belle

montre bracelet
neuve, plaquée on (ga-
gnée au loto), valeur
Fr. 100.—, prix à discu-
ter. S'adresser : Cote 125,
au 4m* à gauohe.

A vendre
d'occasion

deux paires de souliers
de sM, No 36 ; deux
chaudières à charbon
pour chauffage central ;
une chaudière à lessive ;
une Vespa 126 cm». —
Tél. (038) 8 73 23.

Belle msculature à vendre \ l'Imprimerie de ce journa



Les premiers du classement sont restés
dans la neutralité du match nul

Dans ce championnat de ligue B
qui vient de vivre une journée bien quelconque

si l'on ne s'attache qu'aux gains de points

... qui profite à tout le monde et à personne
Cette douzième journée de

championnat : une journée
pour pas grand-chose si l'on ne
s'attache qu'aux gains réels,
c'est-à-dire aux gains de
points.

Trois équipes seulement ont gagné
un point sur la masse : Urania , Vevey
et Winterthour ; troiB en ont perdu un:
Bruhl , Berne et Martigny, les huit au-

tres, et parmi elles les premières du
classement, sont restées dans la neu-
tralité du match nul qui profite à tout
le monde et à personne.

On souff re moins...
Cependant, Urania dépasse Porren-

truy et s'installe à la quatrième place;
Winterthour enjambe Briihl en le pré-
cédant d'un point ; Bodio se hisse au
niveau de Martigny et Berne dans une
zone dangereuse et Vevey rétablit l'éga-
lité avec Yverdon: on souffre moins
à deux à la dernière place. Curieux
tout de même : au moment où il par-
vient à tenir en échec Thoune — c'est
un exploit de sa part — Yverdon se
fait rejoindre par Vevey ; tandis qu'il
Impose un match nui i Chiasso — une
jolie performance — Porrentruy est
dépassé par Urania et descend d'un
cran.

Le prudent Sion
Le match nul de. Chiasso à Porren-

truy n'a rien d'étonnant, car ce n'est
pas d'hier que l'on connaît la réelle
valeur de Porrentru y en dépit d'une
défaite en coupe. Que Sion n'ait pas
marqué un seul but contre Bodio prou-
ve une nouvelle fols que l'équipe sédu-
noise souffre d'un certain complexe au
Tessin où elle entreprend tous ses
matches sur une tactique de prudence.
Elle aurait pu battre Bellinzone, elle
a préféré le partage des points à une
victoire qu 'elle jugeait hypothétique ;
elle a écrasé Chiasso à Sion ; mais elle
a de nouveau fait preuve de prudence
face à Bodio. Sion pourrait peut-être
regretter un Jour de n'avoir pas agi
avec assez de détermination et de cou-
rage. Mais, nous comprenons que chat
brûlé craigne l'eau chaude.

Du genre escargot
Vevey aura certainement trouvé dé-

licieux le goût de la victoire et Yver-
don n'aura pas fait la moue en cro-
quant son petit point. Trois équipes
romandes sont actuellement en queue
de classement puisque Martigny, qui
s'était engagé dans ce championnat
avec une jeune équipe dynamique, se

heurte subitement a un mur et reste
sur place tandis que tout le monde est
en marche. Tout le monde ? — Non,
Berne est plutyôt du genre escargot
cette saison.

Bellinzone a laissé dans l'aventure
argovienne un point et un joueur : Lu-
rati qui a été l'auteur du penalty éga-
lisateur (1-1) et qui a été expulsé du
terrain à une demi-heure de la fin du
match. Si Lurati n 'avait pas perdu la
tête, Bellinzone aurait sans doute un
point de plus. Mais pas un point de
trop, car Urania possède actuellement
une puissance ascensionnelle remarqua-
ble. A croire que l'échec de Châtelain
au Lausanne-Sports n'était pas dû à
l'Incompétence.

Au courant alternatif
C'est dimanche que se boucl e le pre-

mier tour selon le programme suivant:
Bellinzone-Porrentruy ; Berne-Thoune ;
Briihl-Martigny ; Chiasso-Winterthour ;
Sion-Vevey ; Urania-Aarau ; Yverdon-
Bodio.

Puisque Sion marche au courant al-
ternatif , ce sera le jour du risque et
de la vlsctoire à tout prix ; tant pis
pour Vevey. Chiasso n'aura pas la par-
tie facile devant Winterthour ; pas
plus que Bellinzone d'ailleurs qui re-
çoit cette espèce de danger ambulant
qu 'est Porrentruy. Confiance totale à
Urania pour les raisons émises plus
haut : Il faut avoir le courage de ses
opinions,

Thoune est trop décevant pour que
l'on puisse croire encore à son avè-
nement. Même pas sûr qu 'il batte Ber-
ne en dépit de sa position de favori/

II y aura de la bagarre aux échelons
du bas entre Briihl et Martigny ; entre
Yverdon et Bodio. La chance d'Yver-
don : Bodio est moins fort à l'extérieur
que chez lui ; le malchance de Marti-
gny : Briihl a gagné huit  points en
jouant sur son terrain et trois seule-
ment en déplacement.

Raymond REYMOND.

L'URSS imbattue
L'équipe nationale d'URSS a terminé

victoirieu'&emanit sa tournée en Améri-
que du Sud. Après arvoir battu l'Ar-
gentine (2-1) et le Chiili (1-0), elle
en a fait de même à Montevideo , avec
l'Uruguay pair 2-1. résultat acquis à la
mi-itiemips. C'est la première Fois que les
équipes nationales de ces deux pays se
trouvaient aux prises. Les deux buts
soviétiques furent marqués par l'avant
centre Pon edielniik, aux 26me et 41 me
minu te s .  Le but d'honneu r des an-
creras champions dm monde fuit réussi
à la 30me minute par Cibillais. Pliuis de
70,000 spectateurs ont assisté à la ren-
contre.

L'équipe d'URSS est repartie hier
pour Moscou. Elle accordera sa revan-
che à la sélection uruguayenne le
27 avril 1062, à Moscou.

Vevey se démène actuellement comme un diable pour quitter le bas du
classement. Sa dernière sortie contre Bruhl fut un succès. La prochaine, contre
Sion, semble plus problématique. Nous reproduisons ci-dessus un instantané du
match contre Briihl. Le Veveysan Sandoz tente de contourner le Saint-Gallois

Schmucki (à droite).
(Phot. A.SL.)Xamax a aidé Cantonal

LE CHAMPIONNAT DE FOOTBALL DE PREMIÈRE LIGUE

Le titre de champion d'au-
tomne ne peut plus échapper
à Cantonal qni, à nne journée
de la fin du premier tour,
compte quatre points d'avance
sur Xamax. Ce titre de cham-
pion d'automne, qni sera peut-
être suivi de champion tout
court du groupe romand, Can-
tonal se l'est adjugé sans jouer.

C'est Xamax qui le lui a fourni en se
laissant surprendre par une équipe de

I n instantané de la sensation
de dimanche. Le gardien et un
arrière de Rarogne tentent de
renvoyer tant bien que mal la
balle lors du match victorieux
qui les opposa à Xamax  sur

le terrain du Bied.
(Press Photo Actualité)

Rarogne solide, mais qui n'avait pour-
tant  guère fait parler d'elle jusqu'ici à
l'extérieur. On trouve dans cet accident
la différence entre Cantonal ct Xamax

et les raisons qui militent en faveur
des poulains de Pepi Humpal concer-
nant le titre de champion romand.

La différence
Souvent, au cours de ce premier tour ,

Cantonal a été en difficulté. Il a ce-
pendant toujours trouvé les moyens de
limiter les dégâts, confirmant qu 'il n'est
peut-être pas un chef de file très bril-
îarat, mais qu'il est une équipe solide.
C'est presque l'opposé de Xamax. Di-
manche, Cantonal aurait peut-être perdu
contre Rarogne (bien qu'il ait réussi à
gagner en terre valaisanne). Mais ce
dont on peut être certain, c'est que sa
défaite n'aurait pas tourne à la déban-
dade, comme ce fut le cas pour Xamax
au Bied.

Pour l'instant donc, Cantonal se re-
trouve être le grand favori du cham-
pionnat puisque Xamax est relégué à
quatre points et que ses deux autres
rivaux, Rarogne et Le Loclœ se trouvent
à six longueurs. Ni Rairogn e, ni Le Lo-
cle, maigre toute leur bonne volonté ,
ne peuvent d'ailleurs passer pour de
sérieux oamd.ida.ts au titre, ce qui laisse
passablement de champ libre aux Can-
tonaliens.

Absence curieuse
Dimanche, Cantonal recevra Monthcy,

une équipe qui continue à accumuler
les hauts et les bas si l'on en croit la
nette victoire qu 'elle a remportée à
Bienne. Xamax aura la partie beaucoup
plus difficile à Morges. Moins diff ici le
cependant que contre Rarogne , car For-
ward fait passer la technique avant le
physique. Les deux équipes neucliâte-
loises (Le Locle, qui a a'ores et déjà
terminé le' premier tour, sera au repos)
partiront malgré tout favorites. On ne
peut en dire autant des deux forma-
tions genevoises, qui se déplaceront
respectivement à Rarogne (Etoile Ca-
rouge) et à Malley (Versoix). Diman-
che dernier, les Carougeois ont surtout
dû leur victoire à l'absence du gardien
de Longeau (qui avait manqué le train),
alors que les Versoisiens furent domi-
nés par Fonvard. Une double défaite
n'étonnerait donc personne. Heureuse-
ment que les Genevois ont Servette
pour se consoler !

S. T.

La Suisse renonce
au camp du Val d'Isère

Les membres de l'équipe suisse de
ski alp in (dames et messieurs )  ont M
convoqués ponr un camp d'entratne-
ment qni aura lieu du 3 au 21 dé-
cembre à Zermatt. Durant ce camp,
il est préau d' envoyer quelques sp é-
cialistes au slalom international des
Rochers-de-Naye (10 décembre). La
possibilité de déléguer une petite équi-
pe (slalom sp écial et slalom g éant)
aux épreuves internationales de Val-
d'Isère (16 et 17 décembre) est égale-
ment envisagée . En revanche , la Suis-
se ne prendra pas part au camp d' en-
traînement de Val d'Isère , pour lequel
onze nations ont annoncé qu 'elles en-
verraient des représentants . Les Autri-
chiens et les Italiens ont également
renoncé à se rendre à Val d'Isère.

A Louisville, l'Américain Cassius
Clay, champion olympique des poids
mi-lourds qui a paBBé professionnel, a
battu par k.-o. au septième round d'un
combat prévu en dix le poids lourd
d'origine allemande Wlllle Besmanoff.
Cassius Clay, qui a ainsi remporté sa
dixième victoire consécutive depuis son
passage chez les professionnels , a ex-
pédié son adversaire au tapis i deux
reprises. Au cours de la même réunion ,
le poids moyen américain Holly Mims
a battu son compatriote James Kllis aux
points en dix reprises.

Dixième victoire
de Cassius ClayLe championnat corporatif

Après la neuvième journée de com-
pét ition, le Groupe Sportif Egger de
Crassier est toujomrs seul en tête de
classement. Il faudra donc attendre le
résultat de la rencontre de samedi à
Colombier pour savoir s'il restera seul
en tête ou si Métaux-Précieux I l'ac-
compagnera.

LES RÉSULTATS
F.-C. Tra m - Club sportif Commune

de Neuchâtel 4-1 ; F.-C. Favag - Mé-
taux-Précieux II 3-0.

Si la victoire du F.-C. Favag de Mon-
ruz était prévue, il n 'en fut pas de
même de cell e (la première) des tra-
melot s qui récoltent le fruit die leur
persévérance.

LE CLASSEMENT
Matches Buts
J G N P p. c. Pts

Groupe sp. Egger 6 5 1 0 48 10 11
Métaux Prêc. 1 . 5 4 1 0 22 5 0
Favag Monruz . 5 4 0 1 19 14 8
Cl. sp. Commune 6 2 0 4 15 24 4
Calorie-Vuilliom. 6 1 1 4 16 30 3
Métaux Préc. II . 6 1 1 4 8 22 3
Tram Neuchâtel 6 1 0 5 20 43 2

Le programme de samedi
La dernière rencontre du premier

tour opposera à Colombier le cham-
pion de l'an passé Métaux-Précieux I
au F.-C. Favag de Monruz. (Arbitre :
M. Walter, du Landeron .)

Emô-RéJ .

Les Suédois n'ont pas
tout perdu à Berlin
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LE FOOTBALL VU DES COULISSES f

Le voyage de Berlin
n'aura pas été vain
pour leB Suédois. Il
leur a permis de re-
nouer des r e l a t i o n s
sportives avec l'Alle-
magne, relations qui
avaient été Interrom-
pues depuis la coupe
du monde 1958, où
l'élimination de l'Alle-
magne par la Suède
avait donné Heu à des
Incidents regrettables.
Deux matches Interna-
tionaux entre footbal-
leurs allemands et sué-
dois ont été en princi-
pe conclus pour 1962
et 1963.

VERTU DE L'INFRAROUGE U
Comme les Anglais» les Ecossais se morfondent en voyant lWfluenos k leur» 9

matches de championnat diminuer régulièrement. Us pensent cependant avoir H
trouvé une méthode révolutionnaire pour ramener les spectateurs au f cobalt n
Elle consiste à chauffer les tribunes à l'infrarouge. Cette méthode est à l'étude 0au stade de Shawfleld, terrain de Clyde, club de première division. 1 1

DOUBLE SUCCESSEUR °
Benfloa de Lisbonne n'est pas seulement le successeur du Real Madrid sur n

le plan sportif . Il l'est aussi sur le plan financier . Pour affronter Barcelone Q
(qu 'il avait battu en finale de la dernière coupe d'Europe), le champion du E
Portugal n 'a pas demandé moins de 80,000 francs, sans compter le rembourse- H
ment de ses frais de voyage et de séjour. 9

RÉSURRECTION g
Après avoir occupé le premier plan de l'actualité sportive par ses exploits o

en coupe d'Europe (élimination de Burnley, puis longue résistance à Barce- 0
lone), Hambourg était retombé dans l'oubli , en manquant notamment le titre U
de champion d'Allemagne. Il a l'Intention qu 'on reparle un peu de lui, du n
moins si l'on en croit la liste de ses prochains adversaires Internationaux : O
Dukla Prague le 13 décembre, Penarol Montevideo le 20 Janvier et Tottenham Q
Hotspur en février. °

F I N A L E  A N T I C I P É E  g
Chez les « chevaliers du sifflet », les pronostics vont d'ores et déjà bon D

train pour savoir qui sera désigné pour diriger la finale de la coupe du 9*
monde 1962 au Chili . En cas de finale sud-américaine, l'arbitre sera un Euro- S
péen. Dans ce cas, l'Allemand Albert Dusch, qui a dirigé à la satisfaction 9
générale le dernier Suisse - Suède de Berlin, aurait les faveurs de la cote. Agé 9
de 50 ans, il a déjà arbitré vingt et une rencontres internationales. ,

HUMOUR TCHÈQUE g
La dernière qu'on raconte à Prague où 11 est question de livrer à la pioche 0

des démolisseurs la monumentale statue de Staline qui domine la ville : ' '« Il n 'y a qu 'à lui faire faire un quart de tour de telle sorte qu'il regarde E3
le stade de Spartak Sokolovo. Spartak Joue tellement mal qu'après 11018 O
dimanches 11 s'en ira tout seuil ! » M

CHATEAU EN ITALI E U
Au cours de son séjour à Milan , Jtaimy Greaves s'est vu Infliger plusieurs 0amendes disciplinaires. La plus Importante fut de 3000 fr. (suisses) lorsqu'il 0quitta l'entraînement & la veille d'un matoh pour aller attendre sa femme à 0l' aéroport. Finalement, U n'a pas gagné plus en Italie que s'il avait évolué, 0

durant la même période, dans un club de troisième division anglaise I
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Le club de volley ball de notre ville
a tenu cette semaine sa première as-
semblée . M. A. Monnet , professeur  de
gymnasti que , a été nommé présiden t.
Les fervent s  et ferven tes  de ce sp ort
avaient auparavant suivi deux entraî-
nements dirigés par M. Boruherin ,
membre de l'équipe nationale . Cet hi-
ver, les joueurs se prépare ront cha-
Z ue  jeudi soir, sous la direction de
¦-P. Rilleter aux comp étitions f é m i -

nines et masculines du printemps 1962.
Longue vie donc à cette nouvelle socié-
té qui s 'adonne à un sport de p lus
en plus populaire .

Un club fonde
à Neuchâtel

Le championnat suisse aux engins
hfofre chronique de gymnastique

Comme de coutume, l'Asso-
ciation f é d é rale des gymnastes
à l'artistique organisera durant
les mois d'hiver le championnat
suisse aux engins.

Les techniciens de l'Association ont
coiifié l' organisation de cette impor-
tante compétition au Lucernois Josep h
Stalder qui a établi le programme des
épreuves que nous pouvons donner au-
jourd'hui  à nos lecteurs .

Soixante-six an départ
Les quarts de f inale se dérouleront

durant le mois de janvier, dans les
localités suivantes : Hallwil (AG),  Da-
vos ( G R ) ,  Raar (ZG) ,  Oberkulm ( A G )
et Miinsingen (RE).  Ils seront orga-
nisés par les sections de la SJ ?.G. de
ces localités et réuniront un contin-
gent de soixante-six gymnastes dési-
gnés par les dirigeants de l'AFGA et
les associations cantonales . Une tren-
taine de concurrents resteront en lice
pour le tour suivant .

Les demi-finales auront lieu à Seen-
Winterthour , Saint-Gall , Zurzach (AG)
et la Tour-de-Peilz. Avec les sélection-
nés du premier tour, on trouvera en
action les gymnastes d'élite qui suivent
un entraînement pour les champ ionnats

du monde , sons la direction de l' en-
traineur fédéral  Hans Holli ger.

Des noms nouveaux ?
La f inale est f ixée  au 24 mars et

sera organisée par la S.F.G. Rourgeoiss
de Lucerne. Les vingt meilleurs des
quarts de f ina le  a f f ron teron t  cette ul-
time épreuve pour le titre de champ ion
suisse aux eng ins 1962.

Ce champ ionnat sera certainement
un des p lus disputés . Les chevronné *
d'élite , qui se sont imposés lors des
journées fé dérales  de Neuchâtel en
août dernier : les Feuz ,,Landry, Brùll-
mann , Renker, Lengmeiler et autres
Jossevel — tiendront à confirmer leurs
performances , de mime que les Krieg,
Thomi, Luthy et Schmitter de la ca-
té gorie A. Mais on trouvera probable-
ment au palmarès f inal  des noms
nouveaux et peut-être des juniors qui
se sont si brillamment classés aux
journées fédérales .

Les épreuves
Pour le premie r tour, les concur-

rents auront à exécuter quatre exer-
cices libres aux barres parallèles , che-
val-arçons, anneaux et barre f ixe .  Les
exigences comportent cinq d i f f i cu l t é s
du type  R. Pour les demi-finales et
la f inale , les six épreuves des cham-
p ionnats du monde sont au program-
me ; exercice au sol, cheval-arçons,
anneaux, sant de cheval ,, barres pa-
rallèles et barre f ixe . Chaque exercice
comportera quatre dif f iculté s du type
B et une d i f f i cu l t é  supérieure du type
C. (valeur des parties : R = 3-10 —
C = 6-10).

Des prescri ptions et des directives
détaillées concernant la composition

A moins d'imprévus, Benker sera l'Un
des vingt finalistes qui se retrouve-
ront à Lucerne. Obtiendra-t-il le titre
de champion ? Il devra repousser les
assauts d'autres chevronnés et aussi
de juniors qui, dit-on, sont prêts à

assurer la relève.

et l' exécution des exercices ont été
élaborées par les techniciens f édéraux
et remises aux concurrents. Le tableau
de la terminologie des d i f f i cu l t é s  su-
périeures des types B et C pour cha-
cune des six épreuves donne une idée
des exigences de la gymnasti que à
l' artisti que d' aujourd'hui , ainsi que de
la volonté , du cran et de la persévé-
rance qu 'elle demande à ses adeptes.

B. G.

Le prochain week-end marquera un
tournant pour les footballeurs de no-
tre pays, suivant qu'ils évoluent en
première ligue ou en ligue B. Pour
les premiers (à l'exception de ceux
restant qualifiés pour le prochain
tour de la coupe de Suisse) ce sera
le repos. Les seconds, entameront di-
rectement le second tour. Car ne
l'oublions pas, nos footballeurs se
rendront au Chili . Et il est donc né-
cessaire que les championnats de li-
gue nationale se terminent le plus
rapidement possible. Puisque nous
parlons de coupe du Monde, relevons
que l'URSS, qui sera aussi parmi les
participants au tour final, a terminé
sa tournée sud-américaine sans con-
naître la défaite. Voila un candidat
qu 'il ne faudra pas sous-estlmer en
mal prochain.

Les gymnastes à l'artistique ne con-
naissent pas, contrairement aux
athlètes, les avantages ou désavanta-
ges des saisons. Pour eux, été comme
hiver , les compétitions se suivent.
Après la Fête fédérale , dont tous les
Neuchâtelois se souviennent, on pré-
pare , une nouvelle fols, le tradition-
nel championnat suisse aux engins
qui débutera en Janvier.

Wl.
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0 Le coureur cycliste français Roger
Hassenforder a été victime d'un accident
de la circulation , entre Saueheim, où 11
habite, et Baldershelm, à quelques kilo-
mètres de Mulhouse. Roulant à bicy-
clette, Hassenforder a été heurté et ren-
versé par une roue de secours qui s'était
détachée d'un camion qui le doublait.
Se plaignant de douleurs au bassin, 11
a été hospitalisé.
0 Le pilote et constructeur automobile
suisse Peter Monteverdl a décidé d'aban-
donner la compétition. Son matériel de
course, ainsi que celui de l'écurie
c Hoba », maintenant dissoute, sera ven-
du. Monteverdl continuera toutefois à
diriger la production de ses voitures
de formule Junior .
• Le président Kennedy a reçu, à la
Maison-Blanche, les dirigeants de l'A.
A.U. qui tiennent leur congrès dans la
capitale. Le président qui avait , il y a
quelques années, pris part à des com-
pétitions de natation sous l'égide de
l'A.A.II., a reçu de cet organisme une
carte de membre à vie. Il s'est ensuite
entretenu avec ses invités des divergen-
ces qui les séparent des entraîneurs des
principales universités, qui ne leur ont
pas ménagé les critiques ces derniers
temps.
• Le coach de l'équipe suisse de Judo ,
Emilie Panchaud , s'est tué hier, lors
d'un accident d'automobile .

Le contrôle étatique obligatoire
met en péril le bon renom des
montres suisses. 3 décembre,
réglementation |k| -̂ Mhorlogère forcée I 11 OI

» Compagne pour l« montra luii» C. e. p. VIII 58509

Ed. Bolle

0 Une entente est déjà Intervenue en-
tre les olubs Intéressée au sujet des
dates des demi-finales de la coupe de
Suisse de hockey sur glace. Le match
Langnau - Vlllars aura Heu le mer-
credi 6 décembre et Zurich - Ambrl le
lendemain au Dolder.

0 A Sheffield , nu cours d un match
comptant pour le second tour de la
coupe des villes de foire , Sheffield Wed-
nesday a battu Rome 4-0 (3-0) .
0 A Prague, dans un match comptant
pour la coupe d'Europe des vainqueurs
de coupe, Dynamo Ztllna a battu Olym-
plakos du PIrée par 1 à 0 (1-0). Le
match-aller, Joué en Grèce , ayant éga-
lement été gagné par Dynamo (3-2),
l'équipe tchécoslovaque est qualifiée
pour les quarts de finale . Elle sera oppo-
sée à Florenttna.
0 A Bucarest, l'équipe portugaise de
Leixoes s'est qualifiée hier pour les
quarts de finale de la coupe des vain-
queurs de coupe , en battant Progressul
de Bucarest par 1-0 (0-0). Au match-
aller , à Porto, les deux équipes avalent
fait match nul par 1-1. En quart de
finale . Leixoes rencontrera le vainqueur
du match Motor Jena (Ail Or) - Al-
liance ( Luxembourg).
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La demi-finale de la coupe
de Suisse

Succès de Neuchâtel
Après une ftpre lutte, les joueurs du

Club des amateurs de billard de Neu-
châtel se sont b r i l l a m m e n t  qualifiés
pour la finale de la coupe de Suisse
contre la première équipe de Genève.
Neuchâtel a battu la Cbaux-de-Fonds
par 5-4. Ce résultat est tout à l'hon-
neu r des joueurs de notre ville dont
l'équipe était composée comme suit :

MM. Robby Guyot, champion suisse
toutes catégories et joueur de classe
internation ale, Jean RavaJ, champion
suisse partie libre et Roland Guyot,
actuellement en nets progrès. Les
moyennes de cette rencontre n'avaient
jamai s été obtenues jusqu'à ce jour
en coupe de Suisse.

Classement Individuel : 1. Robby Guyot,
Neuchâtel , 2 victoires, 44.40 moyenne gé-
nérale , 144 moyenne particulière, 222 sé-
rie ; 2. Huguenln Cl., C.A.B., 2 vlct. 22.51
m. g. 100 m. p. 138 série ; 3. Jean Raval,
Neuchâtel, 2 vlct., 20.51 m. g. 37.50 m. p.,
124 série ; 4. Arthur Miserez, C.A.B., 2
vlct., 12.43 m. g., 15 m. p., 53 série ;
5. Roland Guyot, Neuchâtel, 1 vlct., 10.78
m. g., 13.04 m. p., 62 série ; 6. Jacky
Comte, C.A.B., 0 vlct., 3.42 m. g., 9.44
m. p., 36 série.

Qii'en Pe»sez-ç0aS ?

Le nombre d'équipes de footbal l
ne cesse d'augmenter dans notre pays.
On en dénombrait 2761 au terme
de la saison 1958 - 1959. U y en avait
2871 à la fin de la suivante. Et la
saison qui s'est achevée cet été en
mobilisa 2905. Le détail de ces statis-
tiques nous apprend que notre can-
ton, pour ces périodes, fêta une
augmentation de... quatre équipes.
Entendons-nous, U s'agit d'équipes
et non de clubs. Noue en avons, de
ces équipes, 123. Pas mal, dlrez-vous
peut-être ! Nous serons moins en-
thousiastes, car un nouveau pointage
nous apprend que les équipes Juniors,
somme toute, celles qui sont appelées
à assurer la relève, ont diminué.
De cinquante-trois, elles sont des-
cendues à cinquante et une. Et dans
ce désintéressement des Jeunes, nous
nous demandons si l'une des causes
n 'est pas l'absence de surfaces vertes
ou même de préaux où l'on puisse
Jouer au football , puisque c'est là
que nombre des gens de notre géné-
ration bottèrent une balle pour la
première fols I

Football en régression
chez les jeunes

Neuchâtelois
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AGENCE DE VENTE
Bien conseillé par les spécialistes

llItMMIWIWiH NEUCrWEL
TEL 5 17 12 . ORANO RUE 4

SALADE.
PFIFRI 'ULLL1 II ENCORE

MEILLEURE AVEC LA
MAYONNAISE

THOMY
FLUIDE EN SACHET

... car cette mayonnaise fluide, admirable-
ment relevée, constitue la sauce idéale
pour réussir une délicieuse salade de
céleri. C'est si simpJe: un coup de ci-
seaux dans un coin du sachet, une pres-
sion de la main - et tout est prêt!
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I wME. f Wf " nCV  ̂V TniP Wk \

^BB̂  i:<S :̂. JS©  ̂ MBêW
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Grand arrivage de

LUSTRER IE
• ABAT-JOUR
• LAMPES de CHEVET
• LUSTRES
• LAMPADAIRES

Des articles de ban goût
Un choix considérable

Des prix étonnants

t
Votre avantage LA RISTOURNE ou 5 % d'escompte

en vente à notre magasin «Au Concert »

Sachez apprécier la qualité de nos

VOLAILLES
Toujours f raîches

Poulets - Poulardes - Poules
Petifs coqs - Canetons - Pigeons

Dindes - Pintades - Oies
de notre abattage quotidien

LAPINS frais du pays, entiers et au détail

Actuellement, saison du

GIBIER
Chevreuils - Lièvres

entiers et au détail, f ra is  ou mariné

Sanglier
Faisans - Canards sauvages - Perdreaux

Cuisses de grenouilles - Escargots
Caviar - Foie gras de Strasbourg

au magasin spécialisé

LEHNHERR FR èRES
Gros et détail Commerce de volaille Nenchâtel

Expédition au dehors
Plsce des Halles, tel 5 30 92 Vente au comptant

La tornade
est pour ce soir

FEUILLETON
de ta * Feuille d'avis de Neuchâtel *

R O M A N
par 20

ELISABETH BO.YI I UI'S

— Je sais, continua-t-il , je snis
que j 'ai eu tort de mêler Grangier
à cette histoire. Ce n 'était pas un
homme recommandable et Georges
avait , contre lui , d'autres motifs de
révolte. Ne me demandez .pas les-
quels. Je suis déjà assez misérable
de devoir vous faire souffrir ainsi.
Vous êtes si fraîch e, Claire ! Devant
vous, on se sent honteux de toute
pensée. Et moi, j'ai atteint les abî-
mes du désespoir. Par ce que vous
avez subi hier au soir , petite fille ,
vous devriez comprendre un peu de
ma propre torture. Cela a duré des
mois, Claire. Songez-y, vous qui con-
damnez ma jalousie. Des mois I Au
début , je les aurais tous soupçon-
nés , sauf un seul : Georges... Les
autres , elle en riait. Ils la désiraient.
Elle s'en amusait. Mais, lui , cela n 'a
jamais été pareil. Elle l'appelait :
« Mon ami »...

Claire, avec un gémissement, se
cacha le visage dans les mains. C'é-
tait effroyable !

— Ce n 'est pas possible. Je vous
assure que ce n 'est pas possible,
Georges est un honnête homme.

Gunter Janstorf cessa soudain de
se tenir droit et raide. Ses yeux
douloureux infiniment , effleurèrenl
la petite chose bleue et blanche qui
tenait si peu de place sur la ban-
quette de la jeep. Proie trop tendre ,
qu 'aurait vite réduite la brousse
avide. Il ouvrit la portière et dut .
avant de s'asseoir, balayer de ses
bottes les fourmis magnans qui y
montaient. Ce soir, il en trouverai!
sous sa peau , et il prendrait son
couteau pour les ôter. Des araignées
avaient tissé , la nuit , aux échevèle-
ments des fourré s, des toiles azu-
rées où d'énormes insectes balan-
çaient leur dernier sommeil. Un rou-
coulement de tourterelle couvrit le
grincement agacé des criquets et des
cigales. Tout .n 'était pas forcément
laid au monde. Il n 'était peut-être
que de choisir le bon grain , le joli
son... Gunter Janstorf mit le contact ,
embraya.

— Tenez-vous, Claire.
Elle ne l'entendit pas. Il étendit

le bras , recouvrit de sa paume
chaude les mains crispées sur le
mouchoir trempé.

— Petite fille ?
Elle sursauta et s'arraoha à son

contact avec une violence qui disait
la révolte. Gunter passa sur son
front un bras las qui rejeta le cas-

que trop en arrière pour que cela
fût prudent , à cette heure.

— Je vous ai froissée, épouvantée,
Claire. Je n'aurais pas voulu aller
si vite, pourtant. Je suis un mala-
droit.. Je vous en supplie, ne vous
hâtez pas de rejeter mon amitié,
Vous deviez savoir ce que je vous
ai appris. Et tout de suite, pour
vous garder.

Claire eut honte de ses larmes.
Elles étaient aveu d'abandon. Elle
ne voulait pas que cet homme pût
croire qu 'elle n 'avait plus confiance
en Georges, qu 'elle renonçait. Elle
tenta de lui faire face, hoqueta :

— Georges n 'est pas coupable de...
de ce que vous dites. Jamais, vous
entendez , jamais je ne le croirai I
Il y a autre chose, je vous assure.
Autre chose qui a dû se produire.
Vous êtes trop jaloux. Vous ne pou-
viez plus juger.

Gunter Janstorf ne répondit pas.
Les larmes de Claire roulaient le
long de ses joues et tombaient sur
son cou doré. Longtemps, trop long-
temps même, Gunter Janstorf resta
ainsi absorbé par la course pressée
des pleurs de la jeune femme. Sa
bouche devint plus amère que Claire
ne l'avait encore vue. Et ses yeux
oubliaient leur ardeur pour n 'être
plus que désespérés. Aveuglé de ja-
lousie , disait-elle. Oui, il l'avait été.
Il l'était encore. Le nom de Georges
Montreil creusait à vif , en son cœur.
Il se demanda si cette torture sourde
n'allait pas grandir encore dans les
jours à venir. La petite chose bleue

et blanche, qui tenait si peu de
place sur la banquette, était telle-
ment pitoyable. Il aurait voulu la
prendre dans ses bras et pleurer
avec elle. La consoler.

Il rejeta l'impossible d'un mouve-
ment rageur des épaules. Puis il
leva le pied de la pédale d'em-
brayage et la je ep, une fois de plus ,
se cabra. La piste s'écarta à regret
devant elle. Un subit et inattendu
sentiment de fraîcheur vint rafraî-
chir le front de Gunter. Si seule-
ment il n 'y avait pas eu ces mou-
ches... et ce plafond vert , par-dessus
tout l

— Ma femme boit. L'avez-vous re-
marqué ?

Claire lâcha le pare-brise. Un ca-
hot soudain la projeta rudement
contre l'épaule de Gunter Janstorf.
Celui-ci redressa , ralentit.

— Vous êtes-vous fait mal ?
— Non.
— C'est ce que je vous ai dit qui

vous a surprise ? Et pourtant , il
faut aussi que vous sachiez cela
pour comprendre certaines choses.
Hilde n 'a pas tout à fait perdu le
sens de l'apparence et de la dignité.
Mais elle est rarement tout à fait
lucide.

Une terreur intérieure faisait bat-
tre une charge douloureuse sur la
nuque de Claire. Malgré le désir qui
la soulevait de n 'admettre aucune
des affreuses accusations que por-
tait Gunter Janstorf , elle se souve-
nait du rire de sa femme et de la
façon dont elle buvait son whisky.

Serait-ce possible que Georges eût
voulu traîner la feweur et l'amour
de Claire dans cette fange ?

— C'est épouvantable. N'y a-t-il
rien à faire ?

— Je ne crois pas.
U paraissait concentrer à présent

toute son attention sur le maintien
de la petite voiture hors des or-
nières glissantes des précédents pas-
sages. S'il avait aimé sa femme et
si, surtout , ce qu 'il venait de dire
était vrai , il devait souffrir l'enfer.
Claire s'expliquait maintenant les
tempes grises que désavouait la jeu-
nesse du regard de Gunter Janstorf.
Mais qui était donc cette Hilde ?
Ne savait-elle que porter le malheur
et la dévastation à ceux qui l'ai-
maient ?

Elle écarta de sa gorge le col de
son chemisier. Elle étouffait. Tout
cela était sordide. Elle se prenait à
souhaiter qu 'arrivât la tornade qui ,
la veille , avait libéré le déluge et
les hurlements. Il lui semblait qu 'elle
aurait eu moins de mal , si elle avait
pu hurler avec le tonnerre et pleu-
rer avec la pluie.

— L'étrange, voyez-vous, est
qu'elle n 'a commencé à boire qu 'a-
qu'après la mort de Grangier.

Le chemin de boue se jeta brus-
quement dans une voie plus large.
La jeep dérapa et , pour redresser,
Gunter dut presque arrêter. Claire
avait attendu qu 'il se tournât vers
elle comme il le fit ; comme elle
avait attendu ce nom de Grangier

qu il venait de jeter ; comme on at-
tend le glas de toute espérance.

— Non , ne me plaignez pas, dit-
elle. Vous êtes plus malheureux que
moi.

Il ferma les yeux un court instant ,
et la voiture capricieuse n'en fit
pas une embardée de plus.

— J'ai été malheureux , oui. A un
point impossible. Il me semble que
je le serai moins, maintenant que
je vous ai rencontrée.

Elle voulut répondre n 'importe
quoi , tout de suite, pour effacer le
trouble dangereux qui les incl inai t
tous deux , brusquement, comme le
vent d'automne courbe l'herbe et
la ronce , en même temps. Mais il
n 'y avait  pas de vent d'automne à
Aïndavil lc .  L'herbe y était coupante
comme le rasoir et la ronce char-
riait  le poison dans ses épines. Claire
se rejeta en arriére sans avoir su
conjurer le sortilège. L'auto débou-
chait  dans une clairière large où
se dressaient des hangars , des cases
ct une grande maison blanche, sur
des pilotis de ciment.

Julius Mercier fut le premier à
arriver près d'eux . La jeep n 'était
même pas tout à fait  immobilisée
qu 'il s'exclamait :

— Ça c'est chic, Clairette ! Nous
désespérions déjà de vous voir.
Georges ne vous a pas accompa-
gnée ?

(A suivre.)

A vendra)

VIOLON
Tél. 8 33 32.

A vendre tout de suite
buffet combiné a prix
avantageux ; deux tables
de cuisine modernes en
bon état. Tél. 5 70 23.

Beau choix
de cartes de visite

S'adresser
au bureau du journal

photo ciné projection sx~x mm

A vendre une trotti-
nette, pneus ballons ;
une petite table d'en-
fant , avec chaise ; pous-
se-pousse pliant et chai-
se combinée de poupée.

Tél. 5 78 48.

500 tabourets
neufs, pieds en tube,
a enlever pour Fr. 9.50
plèœ, port compris. —
WUly KURTH, chemin
de la Lande 1, Prllly.
Tél. (021) 24 66 42 OU
24 66 07.

A VENDRE
une paire de skis avec
fixations « Kantdahar » ,
150 cm, a l'état de neuf;
une paire de patins à
roulettes, état de neuf ;
une poussette de pou-
pée, état de neuf, le tout
à un prix avantageux .
— Tél. 5 64 48 entre
midi et 14 heures.

Antiquités
Grand choix en articles
pour cadeaux de bon
goût , en cuivre, laiton,
bronze, bols, etc . Mme G.
Hauser - Portner , Rôssll,
Schwarzenburg, télépho-
ne (031) 69 21 74.

GRANDE VENTE de

BOUILLI 1er CHOIX
à partir de Fr. Z i fO le y ,  kg.

RÔTI DE BŒUF
à partir de Fr. U.wU le % kg.

Tripes cuites 2.— ie y, kg.

Boucherie BERGER Seyon 21

DIVANS-LITS
avec matelas à ressorts

et protège-matelas
Garantie 10 ans
Fr. 175.-

TAPIS BENOIT
Mauiefer 25 - Tél. 8 34 B9

Livraison franco
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Voici une CHAMBRE D'ENFANTS
spécialement avantageuse I

en bois clair, faces
couleurs, exactement
selon cliché, Q C ||
9 pièces, seulement Fr. O *J Ĵ ."

Chaque meuble peut également être
obtenu séparément.

Venez visiter notre grand choix !
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Faubourg de PHôpHal
Tél. (038) 5 75 05

Nous réservons pour les fêtes

. «I
ŷ. A| V> |\  ̂ n* que guérir. Défie»
S / f^ F rhumatismes, («mbagos ,
/ .» g i tragtttté» reinale» an vous
' n. 9 / protégeant contre le froid

V y  J ave* ta fameuse ceinture
: I J c RSIltS M CHAUD »

f m ' 7 dt» Docteur G*BAUI>
I f Génératrice trône cbahjw
I J nelorelVe, élastKjœ, rBê
l]  / grande souplesee, en laine
1 ¦ i Irrétrécissable, ne comprime
¦ pas, ne gène pas.

Pour votre santé de demain portez aujounThri
LA FAMEUSE CEINTURE DE LAINE

REINS « CHAUD
du Dr GIBAUD
Modèle spécial pour dames avec jarretelles amovible*

Au magasin spécialisé

les fromages de Ier choix
pour la fondue

FROMAGES DE BAGNES
véritables — Vacherin fribourgeois

Les fameux MONT-D'OR
des Charbonnières au plus bas prix

du jour
Nos beurres toujours frais

Beaux gros œufs frais du pays et
étrangers - Crème fraîche à battre

et crème upérisée
Prix de gros pour revendeurs

STOTZER
Rue du Trésor - Tél. 513 91
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L'Union nationale des étudiants suisses
a tenu à Berne son 42me congrès

EN PRÉSENCE DU CONSEILLER FÉDÉRAL TSCHUDI-

Hier après-midi s'est ouvert, à l'Aula de l universite de Berne, le _ 42me
congrès de l'U.N.E.S. (Union nationale des étudiants suisses), en présence
de M. Tschudi, conseiller fédéral, chef du département de l'intérieur. Les
étudiants suisses étaient représentés par des délégués des douze sections
de l'U.N.E.S.

Un représentant de l'Association des
étudiants de Berne souhaita la bien-
venue aux délégués et passa ensuite
la parole au conseiller fédéral Tschudi
qui apporta le salut des autorités fé-
dérales.

M. Tschudi dit sa joie de se trouver
parmi des étudiants et établit un pa-
rallèle entre la situation mondiale ac-
tuelle et celle qui existait lorsque lui-
même était étudiant. Dans les deux
cas la liberté était en cause.

Il déclaira ensuite que le problème
de la démocratisation des études, cen-
tre des préoccupations de l'U.N.E.S.
intéresse également, le Conseil fédé-
ral qui est extrêmement conscient de
sa gravité.

Puis les délégués entendirent M,
Hans von Greyerz, recteur de l'Uni-
versité de Berne, ainsi que M. Edouard
Freimuller, président de la ville de
Berne.

Le président de l'U.N.E.S., Henri-
Philippe Cart (qui rappelon s-le, est
étudiant à l'Université de Neuchâtel),
présenta ensuite son rappor t à l'as-
semblée.

Une nouvelle orientation
L'U.N.E.S., déclara en substance le

président, a pris une nouvelle orient-
talion qui marque une volonté de pré-
sence beaucoup plus grande. Le mou-
vement étudiant suisse se cherche tou-
jours. Cette évolution se marque no-
tamment par le fait que nous ne pou-
vons plus nous prétendre neutres.
Cette neut ralité, qui d'ailleurs n'a ja-
mais été clairement définie, équivaut
à l'immobilisme si elle est scrupuleu-
sement respectée.

L'étudiant suisse ne peut plus et
ne doit plus poursuivre paisiblement
ses études sans se soucier des problè-
mes mondiaux. Au XXe siècle, vivre

en vase clos est proche de l'incons-
cience. L'U.N.E.S. doit, par conséquent,
avoir une position politique à l'égard
des problèmes mondiaux, mais cette
politique n'est pas une politique de
parti. C'est une politique de jeunes
s'intêressaot au monde dans lequel
ils seront appelés à agir demain.

Action internationale
Sur le plan international, l'action

de l'U.N.E.S. s'est traduite par une
représentation constante et agissante
des étudiants suisses auprès des autres
organisations estudiantines, tant na-
tionales qu'internationales. D'autre
part, l'U.N.E.S. devait exécuter les
mandats qui lui avaient été conférés
au congrès de Lugano en i960. 11
s'agissait de lutter contre toutes les
atteintes aux libertés des étudiants
dans le monde, ce qui équivaut à une
condamnation de tous les régimes au-
toritaires, que ce soit le communisme
international , le fascisme ou le colo-
nialisme. Dans ce sens, une semaine
de solidarité a été observée cette an-
née en faveur des étudiants  algériens.
Bien que cette action n'ait pas été
suivie par tous les membres de
l'U.N.E.S., elle a tout de même per-
mis de créer des bourses pour huit
étudiants algériens en Suisse. Cette
année, l'U.N.E.S. se propose d'aider
les étudiants d'Afrique du Sud et d'An-
gola victimes de la discrimination ra-
ciale.

Le bureau international de l'U.N.E.S.
a également organisé des échanges
avec la Tunisie et la Palestine , échan-
ges qui furent un grand succès.

L'U.NJî.S. participa également, en
collaborat ion avec l'U.N .E.S.C.O., à une
lutte contre l'analphabétisme en Bo-
livie . Lors des événements de Bizer-
te, du lait fut envoyé dan s la ville

martyre par les soins des étudiants
suisses.

Ainsi que le releva le vice-président
socia l, John Fleuti, dans la conféren-
ce de presse qui suivit l'assemblé»
pléndère, il s'agit de faire connaître
notre vérité aux étudiants et aux peu-
ples de tous les pays.

Les réalisations sociales
Le vice-président social, Peter Fhiec-

kiger, exposa ensuite des réalisation»
de l'U.N.E.S. dans le domaine social.
Il parla brièvement du problème des
abonnements de chemin de fer qui,
à la suite d'une modification, tarifai-
re, sont devenus défavorables à ceux
qui étudient loin de leur domicile,
comme tes étudiants tessinois à Zu-
rich. Il traita également du problème
des réductions consenties aux étudiants
dans les librairies et regrette que les
librairies romandes n'accordent que
5 % de réduction, alors que les autres
librairies suisses consentent 10 %.

Il aborda ensuite le problème cen-
tral des préoccupation» sociales de
l'U.N.E.S., c'est-à-dire le problème des
bourses indissolublement lié à celui
de la démocratisation des études.

Une modification
de la constitution

On se souvient que 1TJ.N.E.S. a dé-
posé auprès du Conseil fédéral une
motion demandant une modification
de l'article 27 de 1a constitution afin
de rendre possible une aide fédérale
en matière de bourses. Un double pro-
jet accompagne cette motion, i

D'une part un projet de o caisse na-
tionale de prêts pour étudiante » et
d'autre part un projet d'c attribution
généralisée de bourse ». En ce qui con-
cerne l'étudiant, relève M. Flueckiger,
le prêt et la bourse ne présentent pas
de grande différence dans l'immédiat.
Mais à longue échéance, le prêt se
révèle Inférieur, car l'étudiant, une
fois entré dans la vie professionnelle ,
devra rembourser les somme» prêtées
et ne pourra pas économiser pour
payer des études à son fils. C'est ain-
si que l'inégalité se perpétue.

Une oppos ition au projet de
HLN.E.S. s'est dessinée et les sections
de Saint-Gall, Fribourg, Balte et Zu-
rich ont présenté au Conseil fédiéraï
une sorte de comtreprojet qui vhe
à perpétuer sur le plan fédéral le sys-
tème actuel qui s'est révélé Insuffi-
sant , tant il est vrai que la Suisse
manque de cadres dans ton® le»' do-
maines, et que seulement 5 % des étu-
diants proviennent de milieux ou-
vriers qui, eux, représentent le 56%
de la populat ion active. Le contre-
projet perpétuerait certainement cet
état de fait regrettable.

De nombreuses délégations
étrangères •• .

Signalon s pour terminer que de
nombreux pays étaient représentés au
congrès de l'U.N.E.S. Parmi eux, men-
tionnons l'Inde, l'Algérie, la France,
l'Allemagne, les Etats-Unis, Chypre, la
Finlande et l'Angleterre. Les délégués
de ces différents pays exprimèrent
tous leur plaisir de pouvoir assister
aux travaux du 42me congres de
nuin ...

Assemblée de I Union suisse des paysans
( ¦ C I T E  D E  L A  P R E M I È R E  P A 6 I

Pour la dernière fois, M. Reichling,
conseiller national de Zurich, occu-
pait la tribune présidentielle. Il salua
de nombreux invités, et, d'abord, MM.
Wahlen, président de la Confédération,
et Schaffner, chef du département fé-
déral de l'économie publique, et le
professeur Laur, alerte nonagénaire.

L'allocution de bienvenue contenait ,
on s'en doute, une allusion à la mani-
festation du 17 novembre et aux inci-
dents qui l'ont suivie, mais pour se
terminer par un appel à l'unité.

Le nouveau président
Il fallait nommer un nouveau prési-

dent et l'unanimité se fit sur le nom
de M. Joachim Weber, agriculteur à
Schwytz , un homme dans la force de
l'âge (il est né en 1913) et qui, après
une solide formation professionnelle et
des séjours i l'étranger, a mis ses con-
naissances et son expérience au service

I des organisations agricoles.
La relève à la tête de l'Union suisse

des paysans fut l'occasion d'amples
congratulations. Au nom des Romands,
M. Bobert Piot, ancien conseiller na-
tional vaudois, remercia M. Reichling
et salua l'arrivée « au pouvoir » du re-
présentant de la Suisse primitive.

Les délégués prirent congé également
de M. Ernest Aebi , vice-directeur à
Brougg et réélirent les 126 membres
du comité central.

Sur quoi , M. R. Juri , directeur, en-
traîna l'assemblée dans un « tour

- d'horizon de la politique agraire suis-

Encore la manifestation
du 17 novembre

Après le grand rassemblement paysan
du 17 novembre, on attendait , bien
sûr, des déclarations sur l'échauffou-
rée qui a suivi et gravement compro-
mis le succès de la manifestation. M.
Juri a donc rappelé les dispositions
prises avec la direction de police et
constaté que la < partie officielle », si
l'on peut dire, s'est déroulée dans un
calme impressionnant. L'Union suisse
des paysans assume l'entière respon-
sabilité de l'organisation. < En revan-
che, poursuit l'orateur, c'est d'autant
plus fermement que nous devons nous
désolidariser des actes de semeurs de
troubles recrutés hors de la paysan-
nerie, ou de ces éléments paysans
affiliés à une association créée il y a
quelques années en diverses régions de
la Suisse romande pour lutter contre la
politique de l'Union suisse des pay-
sans. En accord avec nos sections de
la Suisse romande, noUB utiliserons
toutes les possibilités qui nous sont
offertes de dépister et de dénoncer les
agitateurs qui ont terni le bon renom
de notre agriculture. »

Dans ces conditions, l'Union suisse
des paysans refuse de prendre en
charge les frais résultant de dégâts
matériels et elle conteste, s. ce propos
le bien-fondé des propos tenus par
M. Freimuller, directeur de la police
bernoise.

Quant à la manifestation elle-même,
elle était pleinement justifiée. Après
les vains efforts des dirigeants, auprès
des plus hautes autorités en particu-
lier, pour exposer objectivement la si-
tuation de l'agriculture et pour obtenir
de légitimes satisfactions, il fallait que
la masse paysanne trouvât l'occasion
d'affirmer sa cohésion et de se mon-
trer solidaire de ses chefs.

Lei causes du mécontentement
Or si: les paysans sont mécontents,

c'est qu'ils voient les frais de produc-
tion augmenter sans trouver, dans les
prix, l'indispensable compensation. Et
M. Juri, par des chiffres et des exem-
ples — dont il serait bien difficile de
contester l'exactitude ou sa pertinen-
ce — illustre et étaie cette affirmation.

De ces causes économiques, il passe
aux causes psychologiques. Le travail-

leur de la terre s'irrite de s'entendre
refuser cette juste compensation par
ceux-là mêmes qui contribuent à la
hausse des frais, à l'exode de la popu-
lation rurale, aux difficultés de la
paysannerie. Il est évident que l'amé-
lioration du revenu, dans l'industrie,
la réduction des heures de travail , le
développement de la politique sociale
accentuent le renchérissement dont
l'agriculture souffre la toute première.
Et lorsque, se fondant sur des comp-
tabilités tenues selon des règles et des
méthodes qui offrent toute garantie
d'exactitude , elle prouve que son revenu
diminue en valeur relative , on jette
le doute sur les seules preuves qu'elle
puisse apporter.

Toutefois, si l'on peut faire valoir
contre la comptabilité paysanne des
critiques objectives, le secrétariat gé-
néral est tout disposé à en tenir comp-
te, à les examiner, à rechercher tous
les moyens de serrer de plus près en-
core la réalité , de préciser les élé-
ments de comparaison.

Satisfaction tout de même
L'Union suisse des paysans a cepen-

dant accueilli avec satisfaction les me-
sures annoncées par le Conseil fédéral
pour soutenir plus efficacement l'agri-
culture des hautes réglons. C'est là, en
effet , qu'il faut appliquer les solutions
les plus généreuses.

De même, l'orateur estime non seu-
lement acceptables, mais favorables les
mesures proposées pour le nouveau
statut du lait et qui consistent à libé-
rer de la retenue les premiers mil-
liers de litres livrés à la consomma-
tion par chaque exploitation. Mais si
elle admet ce système d'une « diffé-
renciation forfaitaire » , l'Union suisse
des paysans reste résolument opposée
à une différenciation générale du prix
du lait, selon les quantités livrées ou
selon la grandeur de l'exploitation.

Enfin, la paysannerie reconnaît les
efforts des pouvoirs publics pour aider
l'agriculture à consolider l'exploitation
familiale.

Elle est disposée, d'autre part, à
mettre en œuvre tous les moyens pos-
sibles de rationalisation, ce qui est
d'ailleurs dans son propre intérêt. Mais
la rationalisation elle-même impose des
charges supplémentaires et l'endette-
ment actuel est dû, pour une part non
négligeable, aux mesures appliquées
pour augmenter la productivité.

Revendications
Dans ces conditions, les réformes de

structure que, de toute part, on attend
de l'agriculture seront inopérantes si,
d'autre part, on n'aide pas la paysan-
nerie à accroître sa production pour
maintenir les prix à un niveau aussi
bas que possible.

Et pour cela, 11 faut :
# assurer aux produits suisses la

priorité sur la marché national ;
9 maintenir et développer les expor-

tations agricoles ;
9 empêcher que la production ani-

male ne s'accroisse de façon déraison-
nable grâce aux denrées fourragères
importées.

Il est en outre indispensable de li-
miter la < production industrielle » des
porcs ou de la volaille pour laisser
à une exploitation normale la possibi-
lité de trouver dans ce secteur une
compensation à la réduction des livrai-
sons de lait.

Il faut encore, par une saine politi-
que des prix, encourager la culture des
champs et renforcer « les branches agri-
coles spéciales » : viticulture, arbori-
culture fruitière, sylviculture, culture
du tabac, etc.

Enfin, il importe de favoriser, dans
les régions paysannes, les activités
touristiques, artisanales, voire indus-
trielles appropriées et stables.

Ces diverses revendications ont
trouvé leur expression dans une réso-

lution qui, en particulier, demanda
aux < partenaires économiques de l'agri-
culture > de contribuer eux aussi pour
leur part , à la stabilisation générale
des prix. G. P.

Une mise au point
du comité d'organisation bernois
BEBNE (ATS). — L'ancien conseil-

ler national Ernst Schmid, président
du comité bernois d'organisation de
la manifestation paysanne du 17 no-
vembre, a publié un communiqué dans
lequel il rappelle la déclaration faite,
jeudi , par M. Juri, directeur de l'Union
suisse des paysans, selon laquelle tout
sera mis en œuvre pour retrouver les
agitateurs du 17 novembre. L'Union
suisse des paysans refusant de pren-
dre à sa charge les dégâts causés.

M. Schmid précise que la police mu-
nicipale et le comité d'organisation
bernois ont discuté cette question le
20 novembre, dans un esprit d'entente.
Les dégâts causés lors de la manifes-
tation étant minimes, le comité juge
équitable qu'ils soient pris en charge
par la ville de Berne si leurs auteurs
ne sont pas retrouvés . En complément
de la décision rie l'Union su isse des
paysans, fondée sur des arguments ju-
ridiques, le comité d'organisation ber-
nois déclare qu'il reste prêt à garantir
la couverture des frais .

BOURSE
( C O U R S  DE C L O T U R E )

ZURICH
OBLIGATIONS 29 nov. 30 nov.

6ti 'l> Féd. 1946, déC. 1C8.2Ô 103.25 d
3 '/« »/• Féd, 1946. avril 102.80 102.60
3 •/• Féd. 1949, . . . 99.76 d 99.90
2 V. •/• Féd. 1954, mars 9655 d 96.50
8 •/. Féd. 1955, juin 99.66 99.70
3 •/• C.F.F. 1938 . . 100.16 100.26

ACTIONS
Union Bques Suisses 5880.— 5870 —̂
Société Banque Suisse 3470.— 3450.—
Crédit Suisse 3585.— 3570j—
Bque Pop. Suisse (p,s.) 2690.— 2680 -̂
Electro-Watt 3200.— 3110.—
Interhandel 6360.— 5310.—
Motor Columbus . . . 2575.— 2560.—
Indelec 1620.— 1825.—
Italo-Suisse 920.— 915.—
Réassurances Zurich 3900.— 3900.—
Winterthour Accld. . 1330.— ex 1300.—
Zurich Assurances . 8200.— 8000.— d
Sa virer 2290.— 2300.—
Aluminium Chippls . 7850.— 7825./—
Bally 2110.— 2090.—
Brown Boverl . . . . .  4275.— 4276./—
Fischer \ 3100.— 3100.—
Lonza • . 4090.— 4060.—
jSestlé porteur . . . .  4440.— 4446.—
Nestlé nom 2630.— 2625.—
Sulzer 5626.— 6540.—
Aluminium Montréal 117.— 116.50
American Tel . & Tel. 582.— 678.—
Baltimore . . . .  117.— 118.—
C'anadlan Pacific . . 105.50 108.—
Du Pont de Nemours 1051.— 1044.—
Eastman Kodak . . . 470.— 466.—
Ford Motor 474.— 482.—
Gênerai Electric . . . 345.— 344.—
General Motors . . . .  234.50 236.—
international Nickel 337.— 341.—
Kennecott . . .  . 351.— 362.—
Montgomery Ward 137.50 137.—
Stand OU New-Jersey 205.— 207.—
Union Carbide . . . .  563. — 560.—
U States Steel . . . .  341.— 337.—
Italo-Argentlna . . . .  52.75 5256
Phil ips . . . .  1195.— 1186.—
B >yal Dutch Cy . . . 140.50 143.—
Sodec 148.— 148.—
A E G  534.— 540.—
Farhenfabr Bayer AG 781.— 779.—
Farbw . Hoechst AG 606.— 612.—
Siemens 807.— 8111.—

BALE
ACTIONS

Ciba 16015.— 15925.—
Siuidoz 15600.— 15550.—
Gettry, nom 25400.— 25250.—
Hoff. -La Roche (b.j ) 4130O.— 41100.—

LAUSANNE
ACTIONS

B.C. Vaudolse 1860.— 1860.—
Crédit Fonc . Vaudois 1 (80.— 1375.—
Romande d'Electricité 745.— 745.—
Ateliers constr.. Vevey 1080.— 1055.—
La Sutsse-Vle . . . 5975.— 6000 —

GENÈVE
ACTIONS

Amerosec 155 .50 155.50
Bque Parts Pays - Bas 462.— 469.—
Charmilles (Atel de) 1875.— d 1850.— d
Physique porteur . . 1000.— 1015.—
Sécheron porteur . . . 975.— 970.—
g.K.F ' . . . 521.— 518.—
Oursina . . . 7690.— 7750.—

Cours communiqués, sans engagement,
par la Banque Cantonale Neuchâteloise

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 29 nov. 30 nov.

Banque Nationale . . 720.— d 720.— d
Crédit Fonc. Neuchât. 850.— d 890.—
La Neuchâteloise as. g. 2050.— 2000.— d
Ap. Gardy Neuchâtel 362 .— 360.— d
Càbl élec. Cortalllod 26O0O.— d260OO.— d
Câbl. etTréf. Cossonay 7200.— d 7350.— d
Chaux et cim. Suis. r. 4475.— o 4500 —
Ed. Dubled & Ole S. A. 4375.— d 4400.— d
Ciment Fortland . . 14400.— dl4000.— d
Suchard Hol. SA «A» 1500.— d 1550.—
Suchard Hol. SA. «B/> 7500.— d 7800.— d
Tramways Neuchâtel 630.— d 630.— d
Sté Navigation lacB
Ntel-Morat, priv. . . 70.— d 70.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuchât. 2'/. 1932 99.— d 99.— d
Etat Neuchât. 3'/i 1945 101.— d 101.— d
Etat Neuchât. 3Vi 1949 101.— d 101.— d
Com Neuch. 31/» 1947 96.76 d 99.— d

' Com. Neuch. 3% 1951 96.— d 96.— d
Chx-de-Fds 3Vi 1946 100.— d 100.— d
Le Locle 3Vi 1947 100.— d 100.— d
Foc m. Chftt. 3V. 1951 99.50 96.75 d
Elec. Neuch 3"/. 1951 92.— d 92.— d
Tram Neuch 3'/, 1946 98.— d 98.— d
Paillard S.A. 3Vi 1960 98.75 99.—
Suchard Hold. 3'/. 1953 97.50 d 97.60 d
Tabacs N -Ser. 3'/. 1953 99.— d 99.— d

Taux d'escompte Banque Nationale 2V «

Cours des billets de banque
du 30 novembre 1961

Achat Vente
France . . . . . .  85.50 88.50
U.S A 4.30 4.34
Angleterre . . . .  12.— 12.25
Belgique 8.50 ¦ 8.80
Hollande 118.50 121 —
Italie —68 —.71
Allemagne . . . .  107.— 109.—
Autriche 16 56 16.85
Espagne 7-— T-30

Marché libre de l'or
Pièces suisses . . . .  35.50/37.50
françaises 34.50/36.50
anglaises 4L—/**•--
américaines 182.50/192.50
lingots 4850.—/4950.—

COURS DES DEVISES
du 30 novembre 1961

Achat Vente
Etats-Unis . . . .  4.31 '/. 4.32 V*
Canada 4.13 4.17
Angleterre . . . .  12.15 12.19
Allemagne . . . .  107.90 108.20
France . . . .  87.95 88.25
Belg ique 8.66 >,<> 8.70
Hollande 119.90 120.25
Italie —.6950 — .6975
Autriche 16.72 16.77
Suède 83.55 83.80
Danemark . . . .  62.70 62.90
Norvège . . . .  60.65 60.85
Portugal 15.14 15.20
Espagne 7.18 7.28

Bourse de New-York

du 30 novembre 1961

Clôture Clôture
précédente rlu Jour

Allied Chemical . . .  54 54
American Can 48 V. 48 '/«
Amer Smelting . . . .  65 '/* 64 V.
Amer Tel and Tel . . 133 '/. 131 V.
Anaconda Copper . . .  60 '/< 49 Vi
Bethlehem Steel . . . 40'/. 45 Vi
Canadlan Pacific . . 24 '/¦ 24 Vi
Dupont de Nemours . 242 '/i 237 »/i
General Electric . . . 79 V, 78 »/.
General Motors . . . . 54 Vi 54 «/•
Goodyear . . .- 43 'U 44
Interntckel 79 '/. 78 '/•
Inter Tel and Tel . . 58 '/< 58 '/i

' Kennecot Copper . . 81 ¦/. 81
Montgomery Ward . 31 '/. 31 ¦/•
Radio Corp 52 V. 52 '/.
Republic Steel . . . .  59 V. 59 V>
Royal Dutch 33 V. 33 */.
South Puerto-Rlco . 27 V. 27 V.
Standard OU of N.-J. 48 V. 48'/.
Union Pacific 36 35'/.

I United Alrcraft . . . .  44 V. 43 '/.
U. S. Steel 77 •/. 77 V.

IlNouvelles économiques et financières

Une voiture se jette
contre un arbre :

un mort

FïtiKor n«

FRIBOURG (ATS). — M. Emile Pan-

chaud, 36 ans, de Fribourg, qui cir-
culait en automobile entre Fribourg et
Rosé, dans la nuit de mercredi à jeudi,
est allé se jeter contre un arbre pour
une raison non encore établie. Il fut
tué sur le coup.

L'auteur du vol
commis dans une banque

d'Effretikon arrêté

ZURICH

ZURICH (ATS). — L'auteur d'un vol
commis dans une banque d'Effretikon
a été arrêté : il s'agit d'un Allemand
de 27 ans, Wllhelm Hudelmeier, de
Cannst.adt. Cette rapide arrestation est
due au travail minutieux de la police
zurlcolse.

Arrestation
d'un autre gangster

ZURICH (ATS). — D'autre part, la
police zuricoise a mis la main sur um
individu qui, roulant à bord d'une
auto volée, s'était jeté contre un mur
près de Zurzach en 6e blessant asse»
grièvement.

Il est apparu que cet homme — um
habitant de S t e t t e n , près de Stuttgart,
est l'auteur du vol d'usage ' de l'auto-
mobile du metteur en «cène Alberto
de Goeyen, de San José. Avec un au-
tre gangster, il avait fait de l'auto-
stop et trouvé place dans lia voiture
du metteur en scène. Celui-ci ayant
qmùtité un instant «on véhicule à Zt»-
rioh, les deux voleurs s'enfuirent au
volant de l'auto et furent ensuite vic-
times d'un' accident près de Zuirzach.
Alberto de Goeyen a pu récupérer son
matériel et une bande de film de
800 mètres.

Escamotage de la fortune
d'un médecin

ZURICH (ATS). — Un médecin mou-
rut récemment dams le district de
Dlelsdorf. Son fils et héritier constate
qu'une somme importante manquait. H
porte plainte. L'enquête démontra que
la laborantine du médecin, âgée de 41
ans, avait dissimule 250,000 francs lors
de l'établissement de l'inventaire, les
soustiraya.nit ainsi aux héritiers légiti-
mes. Le service spécial de la police a
établi la présence des sommes dispa-
rues dans un coffre-fort de banque
dans le canton d'A/ppenzell. Ce coffre
avait été loué au nom d'une amie de
la laborantine, qui avait bien voûta
rendre ce «ervioe

Les Compagnons
de la chanson à Neuchâtel
En 1944 , Us donnaient leur premier ré-

cital à Paris : cru? de chemin parcouru !
Depuis quelques années, Ils nous sont fi-
dèles et comme dss oiseaux migrateurs
on les retrouve à date fixe.

Ils seront dans notre ville lundi 4
décembre, à la Salle des conférences,
avec un répertoire nouveau , dont un
sketch, « Fête en Louisiane » , qui ré-
vèle le talent d'Instrumentiste de chaque
corr.TîRgr.on. Nous I?s retrouverons avec
Je:? ' et nul doute qu 'à nouveau notre
ville les accueillera triomphalement.

Communiqués
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GENÈVE

GENÈVE (ATS).  — Dans l'affaire du
corps du bébé retrouvé près du pont
Butin à Genève, on apprend que le
juge d'instruction a demandé une con-
tre-expertise à lia suite de divergences
de voies sur la question de savoir si
l'enfan t a vécu ou non après la nais-
sance. On sait que dans un récent com-
muniqué, le juge d'instruction relevai t
que l'enquête avait permis d'établir
que l'enfant était mort-né. Le rapport
d'autopsie concluait que l'enfant était
né viable. Le Dr. Hermann de l'insti-
tut de médecine légale indiquait que
l'examen des poumons de l'enfant a
relevé que ce dernier a respiré.

La contre-expertise demandée a donc
pour but de chercher encore à établir
si l'enfant est né viable, dans quel cas
il y aurait eu assassinat ou infanticide,
ou si au contraire il est mort-né, ce
qui entraî nerait l'inculpation d'avor-
tement.

Toutes les pièces histolog lques né-
cessaires ont maintenant été remises à
un spécialiste, le professeur Bernhaim.

Une contre-expertise
demandée au sujet

de l'affaire du bébé jeté
du pont Butin

GENÈVE (ATS). — Un cambrioleur
a pénétré par effraction chez un négo-
ciant de tabacs en gros, à la rue Gu-
tenberg, à Genève , et a fait main basse
sur plus de 600 francs. Comme ce né-
gociant a déjà été victime, jusqu'ici ,
de plusieurs cambriolages opérés de la
même façon, on pense que l'auteur en
est un seul et même individu que la
police recherche.

D'autre part , des malfaiteurs ont
pénétré dans les locaux d'un cercle po-
litique à la rue du Rhône et ont mis
les locaux à sac. Us ont quitté les
lieux en emportant quelque argent.

Cambriolages en série
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résistante , sans goût, légère, simple a nettoyer, garantie totale d'un an neuchâtel bassin 4 038 - S 43 21

Il y a langues et langues... I

9 Les bonnes m
¦ petites langues m
39 s'achètent à la EH
M BOUCHERIE-CHARCUTERIE M
I MAX HOFMANN i

I Rue Fleury 20 Tél. 5 10 50 I

ronron ùtoragou
pour les chats ! pour les chiens !

JNODYEM-P  ̂ \
— Repas appétîssêfals toute Tannée

i • .. / r x r  Ion "" Nourriture saine, complète, équilibrée f™
la boite 425 g. P - Rfmi.à préparer la boîte 425 g. I20

— Rien à ctiauffer

* •,

Fiches SIMPLEX

Vous pouvez choisir parmi 850 sortes stan»
dard et constituer le fichier qui vous con-
vient. Fiches spéciales d'après vos projets
ou modèles.
Prospectus et renseignements parvotre pa-
petier.

SIMPLEX SA BERNE / POSTE ZOLUKOFEN

General Motors
Exposition

Présentation complète des modèles 62 j ^Hs^k 
4ÉE ftW 

Chevrolet 
Sel 

Air, Impala, Berne, Kursaal
de la General Motors : slkW^LBIV t̂B Corvair ' Chevy II. Jeudi 30 nov. 18.00-22.00
voitures américaines et européennes , Bw &2Ï !*fi3 ^H Buick Invicta , Spécial. Verdredi 1"r déc. 9.00-22.00
de la familiale économique SMSJI^̂ L. BÊ Oldsmobile Super 88, F-85. Samedi 2 déc. 9.00-22.00
à la reine de la route , la Cadillac. ip̂ âPjM kWÊ Pontiac Bonneville , Tempest.
Trois sensations: la Chevy II avec toutes ''NIH HL̂ LI kwÊ Cadillac-
les qualités Chevrolet et dimensions ï§E|j gs! M& Toutes les versions
européennes , la Vauxhall Victor complètement H WflBf Opel Record et Cap itaine.
métamorphosée, et le nouveau coupé sportif HndWB I Tous les modèles
Opel Record Ascona. ŜJBs r̂ ¦¦¦¦¦ Vauxhall Victor et Cresla. Entrée libre

¦BT*^T ^̂ M fSflHI ^¦̂̂ MÉr*ir^HtlM
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Faites votre achat dès maintenant

m ayez votre ELNA sous l'arbre de Noël¦J B.

^B̂ ^̂  ̂
payez-la seulement dès février 1962 A

ELNA tient compte des conditions économiques de votre ménage!
. : ,.

¦ 
r . . .  . . - :

:

• Nous offrons des conditions de paiement des plus • Nous reprenons votre machine au plus haut prix
avantageuses telles que:, du jour <
- Escompte pour paiement dans les 10 Jours
- Prix de catalogue pour paiement dans les 30 jours • Nous louons des machines à coudre ELNA,
- Facilités de paiement jusqu'à 36 mois _ ; sortant de fabrique, sans aucune obligation d'à*
- Réprise de votre machine comme premier acompte1 f ichât' to ,? " ĵan^ ^
-5% d'Intérêt annuel sur les abonnements-épargne ¦; / -b* '*(pendant 5 ans) • Nous vendons même nos excellentes machines
- Abandon des versements partiels en cas de décès d'occasion avec des facilités de paiement

ou d'invalidité totale

STptU BON GRATUIT ¦——¦¦»«¦««¦«¦«¦¦¦¦¦¦
f I I fr J m àadresser nonaffranchl . commelmpr lmé . àTAVARO Représentation S.A., B¦[¦i Ifll S casef harmilles, Genève g
W M ** ¦ Veuillez m'envoyer sans obligation votre prospectus de luxe + un échantillon de m

L'ILNA est robuste! ; 
cou,ure ¦

¦ NOM: „ ¦

12 MODÈLES, 12 EMPLOIS DIFFÉRENTS S |¦ ADRESSE: gdès Fr. 350.— net ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦
Magasin ELNA - TAVARO Représentation S. A. : IMMEUBLE 2, S AINT-HONORÉ ¦ 6, HOTEL-DE-VILLE, NEUCHATEL - Tél. 5 58 93
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Gégé, la poupée au charme français dit « maman », cheveux
lavables, yeux dormeurs, habillée d'une élégante petite robe

De Fr. 24.80 a 54.80

Place de la Poste - NEUCHATEL - Tél. 5 80 86
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C'est nouveau , original , inattendu ? . .  et comme tout le monde ^feî^Sî l̂  ̂ * * 1
aime le tilsit , voilà un cadeau qui sera le bienvenu* Voulez- IS^gtf^

'̂ 1̂ 1̂
' ĴSJÊBMvous faire plaisir à des parents , à des amis ou à des relations i|m ^^t̂ &.Atf0̂ '̂  ¦ i|

d'affaires ? Offrez-leur une pièce de tilsit dans son bel embal- ŴMj^̂^Ê t̂ i
lage de fête- C'est de réels' festins que vous leur promettez* E ĤrfltflEKk iMais commandez-la maintenant à votre marchand de fromage i^HyL B̂F^̂qui se chargera volontiers de son expédition en temps utile* ^B^^m Jlffl

NOUVEAU : Une meule de tilsit dans son emballage de fête! HHH .-WBsWÈBÊf cÊstamÊÊsWmwM
I N F O R M A T I O N S  L A I T I B R B S

Vendeuse
en alimentation

a«ralt engagée pour le 1er Janvier 1962 , pour le
magasin principal de la Société de consommation
de Dombresson.

Faire offre écrite avec copies de certificats,
références et photo à la direction de la Société
coopérative de consommation, Portes-Bouges 55,
Neuchâtel.

GAIN ACCESSOIRE
Nouvelle maison suisse de la branche
électronique, en voie de développe-
ment cherche, pour la Suisse romande,

REPRÉSENTANT
enthousiaste, pour visiter sa clientèle,
comme emploi accessoire pour com-
mencer. Fixe, commission et frais. —
Offres avec références à Case postale
56, Aarau.

I Nous cherchons pour tout de suite
j ou date à convenir

2-3 mécaniciens
qualifiés

pour mécanique d'essais.

Emplois stables et bien rétribués,
caisse de retraite, 3 semaines de
vacances, semaine de 5 jours.
Ecrire ou se présenter à TESA S.A.,
fabrique d'instruments de précision;
à Renens-Lausanne.

Entreprise de la place cherche
pour un remplacement d'un, ou
deux mois, une

employée de bureau
bonne sténodactylographe. Adres-
ser offres écrites à H. R. 4270 au
bureau de la Feuille d'avis.

JE-
'

. ¦
. .

¦ '

temps nouveaux...
méthodes nouvelles...

Avec « m o d e l i n g »  les coiffures
légères et gonflantes tiennent mieux et plus

longtemps

Avec ( ( m o d e l i n g ) )  vous ne serez ni trop
coiffée ni pas coiffée, mais bien coiffée

Nous nous ferons un plaisir de vous conseiller

chez le .̂ ~ - ê0 y J» vis.a.vis
spécialiste 

J  ̂'"IP J L̂j f Ĵ, 
dc '" P°ste

¦̂ ^̂ ^̂  *-* Tél. 5 40 M

haute coiffure parfumerie

Universi taire  espagnol avec titre de
€ Practlcante » en médecine et chirurgie ,
14 années de pratique, cherche j

POSTE D'ASSISTANT
EN CHIRURGIE

dans clinique ou cabinet privé. Eventuelle-
ment situation Intéressante avec responsa-
bilités. — Adresser offres sous chiffres
P. 11919 N. à Publicitas, la Chaux-de-Fonds.

A. MINDER & Cie
Maillefer 10, NEUCHATEL, cherchent

apprenti ferblantier-appareilleur
Tél. 5 67 57.

Calorie S. A., chauffage
et ventilation,. Neuchâtel,

engage pour le printemps 1962,
des apprentis dans les métiers de

monteur en chauffage et
ferblantier de fabrique
(ventilation)

Les intéressés sont priés d'adres-
ser leurs offres, accompagnées . ..
des bulletins scolaires.au bureau,
Ecluse 47-49. . . ,

Plâtrier-peintre
disponible

Adresser offres écri-
tes à 112 - 743, au
bureau de la Feuille
d'avis.

A toute demande
de renseignements
prière de joindre
un timbre pour la
réponse.

Administration de
la « Feuille d'avis
de Neuchâtel »

Bureau de voyages
spécialisé dans les voyages en autocar
cherche, pour ses différents secteurs,
jeunes

collaborateurs (trices)
ON DEMANDE : parfaits sténodactylo-
graphes, connaissant à fond l'allemand
et le français, parlés et écrits. Connais-
sances d'autres langues désirées. Per-
sonnes habituées à un travail indépen-
dant et précis.

ON OFFRE : places stables, semaine de
5 jours, salaires en rapport avec les
capacités, possibilités d'avancement.
Caisse pour le personnel, participation
aux bénéfices.

Adresser offres détaillées avec référen-
ces, spécimen d'écriture, curriculum
vitae, photo, prétentions de salaire,
date d'entrée (le plus rapidement pos-
sible) et copies de certificats sous
chiffres L 40745 U à Publicitas, Berne.

IH

Nous cherchons

LAB ORANT
pour notre laboratoire électro-chimique.

Nous offrons à jeune homme ayant de
l'initiative et capable de travailler seul bon-
ne occasion de s'initier dans un domaine
spécial.

Mise au courant approfondie.
Entrée immédiate ou selon date à convenir.
Adresser offres de service détaillées avec

prétentions de salaire à
Electrona SJL, Boudry.

Fabrique d'horlogerie chercha

G A R D I E N
DE NUIT

personne de confiance pouvant
s'occuper aussi du service de
concierge.
Faire offres sous chifres P.
10.084 J à Publicitas, la Chaux-
de-Fonds.

. . . . . .

Nous cherchons un

chauffeur de chaudières
i 

¦ -.
ou un ouvrier consciencieux ei de carac-
tère ferme, de 20 a 35 ans, qui aurai )
l'occasion de faire sa formation profes-
sionnelle dans l'entreprise.

Adresser les offres de service, avec copies
de certificats et photographie, a
CHOCOLAT SUCHARD S. A., service du
personnel fabrique, Neuchâtel - Serriàres.

¦

I

"

Gain accessoire élevé
p our femmes !

Quelques femmes de la ville de Neuchâtel peuvent m%
s'assurer un très bon gain accessoire durable par une jP. f
occupation facile comme conseillère et quêteuse au ser- %S
vice externe. Pas de vente. Pas de capital nécessaire. WÊ
Les personnes capables et sérieuses peuvent gagner de Mgi
Fr. 15.— à 20.— par demi-journée (preuves à disposi- M
tion). — Adresser les inscriptions de personnes de ffl|
langue allemande sous chiffres OFA 10453 N à Orell fil
Fiissli-Annonces, Berne. H

H LU

Entreprise industrielle des envi-
rons immédiats de Neuchâtel
cherche, pour son service d'ex-
ploitation, un

technicien
capable de travailler de façon
indépendante. Il aura pour tâche
l'établissement de projets et la sur-
veillance de travaux d'entretien.

Place stable, bien rémunérée, se-
maine de 5 jours, caisse de
retraite.

Les offres détaillées, accompa-
gnées d'un curriculum vitae et
d'une photographie, sont reçues
sous chiffres P 6533 N à Publici-
tas, Neuchâtel.

mf mm "IM "™ "¦" ""¦"¦" " B "̂Bureau suisse de voyages connu
cherche pour ses succursales de Berne,
Bienne et Zurich,

CHEFS DE BUREAUX DE VOYAGES
Jeunes, ayant du caractère, de la personna-
lité et de l'Initiative.
NOUS DEMANDONS : '
personnes ayant de longues années de pra-
tique dans bureaux de voyages en Suisse et
à l'étranger, familiarisées avec tous les
moyens de transport (avion, bateau, auto-
car et train), connaissant parfaitement l'al-
lemand et le français, parlés et écrits (con-
naissances d'autres langues désirées) et ca-
pables de s'occuper également de la réclame.
NOUS OFFRONS :
poste de confiance et Indépendant en qua-
lité de chef de succursale, salialre en rap-
port, participation aux bénéfices, caisse
pour le personnel, possibilités d'avance-
ment, procuration.
Adresser offres avec références, spécimen
d'écriture, photo, prétentions de salaire,
date d'entrée (le plus rapidement possi-
ble) ainsi que tous les documents usuels,
sous chiffres X 514 aux Annonces Suisses
S.A. « ASSA», Zurich.

*¦

SERVICE EXTERNE
Une place est devenue libre dans
notre organisation de vente dans le
secteur de Neuchâtel et du district
de Boudry-
Nous sommes bien introduits dans
tous les milieux et une liste impor-
tan te de clients est â la disposition
de notre futur collaborateur. Ce
dernier recevra une instruction so-
lide et pourra compter sur le sou-
tien continuel de la maison.
Cette activité permettra de réaliser
des gains élevés et les conditions
d'engagement prévoient, à part un
fixe et commissions, des prestations
spéciales en cas de maladie, acci-
dent, service militaire obligatoire et
vacances. En plus une caisse de
pension offre des garanties impor-
tantes en cas de décès et lors de
la retraite.
Nous répondons tout de suite â
toutes offres (si possible avec pho-
to) à envoyer sous chiffres P 6545 N
à Publicitas, Neuchâtel.

On demande tout de suite

ouvriers
pour travaux d'atelier ayant des
connaissances sur le polissage. Bons
salaires. Places stables pour ouvriers
qualifiés. — Se présenter à la fabri-
que d'articles métalliques R. Juvet,
Vieux-Châtel 47, s. Neuchâtel. Tél.
5 35 61.

Entreprise du bâtiment
cherche une

employée de bureau
bonne sténodactylographe. Place
stable et bien rétribuée. Semaine
de cinq jours. Caisse-maladie. —
Adresser offres accompagnées des
copies de certificats et curricu-
lum vitae sous chiffres I. S. 4271
au bureau de la Feuille d'avis.

Nous engageons un

horloger complet
habile et consciencieux pour décot-
tages ; une

ouvrière
pour "différents travaux faciles
d'horlogerie; personne manuelle- ,.
ment habile serait mise au courant.
Pour se présenter, téléphoner au
No (038) 8 41 48. Villard Watch,
Corcelles -(NE).

On cherche
sommellères - filles de
salle, filles de ménage,
filles dl'off ice~ cuisine,
buffet d'offices, em-
ployées pour la campa-
gne et la vigne, etc. —
S'adresser a Mme Ger-
vasl, placement, Aigle.
Tél. (025) 2 24 8S.

On cherche

femme
de ménage

pour une demi-Journée
par semaine. — S'adres-
ser a Mme E. Hofmann ,
Mail 16. Tél. 5 66 95.

On demande pour

BAR
près de Neuchalel,
Jeune personne de
confiance pour tout
de suite ou date à
convenir. Bons sa-
laire et gains. — Tél.
6 41 83.

On demande

sommelière
tournante. — Café des
Moulins, Neuchâtel.

Remonteuse
de rouages

expérimentée, cherche
travail à domicile, cali-
bres 5" à 12". Adresser
offres écrites à C. L.
4265 , au bureau de la
Feuille d'avis. 

DAME
d'un certain âge, propre,
consciencieuse, cherche
p l a c e  chez personne
seule ; irait aussi à la
campagne. — Adresser
offres écrites à E. N.
4267, au bureau de la
Feuille d'avis. 

Ouvrier de 87 ans,
cherche e m p l o i  pour
l'après-midi . — Adresser
offres écrites a J.S. 4258,
au bureau de la Feuille
d'avis.

Dame cherche emploi
pour l'après-midi , dans
magasin ou fabrique. —
Adresser offres écrites à
113-746 , au bureau de
la Feuille d'avis.

Jeune homme de 14 ans
cherche emplo i  pour
trois après-midi par se-
maine. Adresser offres
écrites à 112-747 , au
bureau de la Feuille
d'avis.

Je cherche
travail

à domicile
Travail régulier, dans

n'Importe quelle bran-
che. Je dispose du temps
nécessaire pour appren-
dre. — Adresser offres
écrites à F.N. 4254, au
bureau de la Feuille
d'avis.

Séance littéraire A.E.N.J.
Pour sa 2me séance littéraire de la saison

1961-1962 à Neuchâtel, l'Association des écri-
vains neuchâtelois et jurassiens a demandé
â M. Georges Méautis de présenter — en
« avant-première », si on peut dire, au livre
qu'il publie sur le même sujet — le résultat
de ses travaux sur

PINDARE LE DORIEN
Ce sera l'occasion d'entendre parler, tout

à la fois, d'un des plus grands poètes grecs
et d'un aspect tout nouveau de la civilisa-
tion hellénique. Cette séance a lieu samedi
2 décembre, à 17 h 15, à la Bibliothèque
de la ville (salle de prêt). Prix d'entrée
habituels.



UNE AUDIENCE
DU TRIBUNAL MILITAIRE

DE DIVISION 2 A
À LAUSANNE

Le tribunal militaire de division 2 A
s'est réuni le 24 novembre 1961, sous la
présidence du colonel Hans Hof , Berne,
grand juge. Le major Yves Maître, Ge-
nève, soutenait l'accusation.

' Frande pour esquiver
le service 

^L'acte d'accusation reproche au- soldat
R., né en 1939, une fraude pour esquiver
le service, pour avoir usé de moyens
destinés à tromper les autorités : et ses
chefs dans le dessein de se soustraire
au service militaire. Alors qu'il était à
l'école de sous-officiers sanitaire, l'in-
culpé simula une tentative de suicide
en se faisant quelques entailles dans le
bra s, dans le dessein avoué de se faire
licencier de l'école. Il avait réussi à
fa ire renvoyer l'école de sous-officier
d'une année. En 1961, il avait vainement
cherch é à se faire dispenser à nouveau.
Soumis à une expertise psychiatrique,
l'expert conclut à une responsabilité lé-
gèrement diminuée de l'accusé. Entre-
temps, une commission sanitaire mili-
taire l'a totalement exempté du service
pour des motifs médicaux. Le tribunal
admet une responsabilité légèrement di-
minuée et l'ayant reconnu coupable de
fraude pour esquiver le service, il le
condamne à trois mois d'emprisonne-
ment, avec sursis pendant trois ans.

Le sdt P, né en 1926, devait entrer à
son cours de répétition en avril 1961. Il
venait d'être engage par une maison ge-
nevoise comme aide-chauffeur. Craignant
de perdre sa place en raison de cette
fâcheuse coïncidence, il invoqua une ma-
ladie pour se faire dispenser du service,
n envoya à la troupe un certificat mé-
dical peu convaincant. Sommé par télé-
gramme de rejoindre son unité, U ne
donna pas suite à cette injonction . L'ac-
cusé fait état de sa mauvaise situation
financière et notamment de grosses
mensualités pour des achats à crédit,
ainsi que des frais de justice en raison
d'une condamnation pour homicide par
négligence (cinq mois d'emprisonnement,
partiellement subis). Reconnu coupable
de désobéissance et d'insoumission, tl
est condamné à une peine ferme de
quarante-cinq jours d'emprisonnement,
sous régime militaire .

Le can. D., né en 1930, refuse d'ae-
complir ses obligations militaires parce
que, dit-il , son commandant d'unité n'a
plus voulu lui confier la responsabilité
de conduire un camion , en raison de
l'intempérance de ce chauffeur militaire.
D. a notamment fait  défaut au cours de
répétition de 1960. Il est actuellement
sans domicile connu. Reconnu coupable
d'inobservation de prescriptions de ser-
vice, d'abus et dilapidation de matériel,
d'insoumission et de refu s de servir, 11
est condamné par défaut à une peine
ferme de quatre mois d'emprisonnement.

Payerne est M rendez-vous
des planteurs de tabac de la Broyé

Pendant plusieurs mois de l'hiver,
la ville de Payerne connaît une aj ii-
mation inhabituelle. En effet, c'est
dans cette localité que se donnent
rendez-vous tous les planteurs de
tabac d'une . vaste région, qui s'étend
de Chiètres à Moudon. C'est dans la
cité de la reine Rerthe que «e trouve
là Centrale d'achat des tabacs de la
Broyé et les agriculteurs y amènent
leur précieuse récolte, qui a été préa-
lablement séchée dans des hangars
appropriés.

Amenés par les planteurs devant le local de la « Centrale d achat »,_ les
paquets  de tabac sont jetés sur une glissière qui les achemine à l'intérieur

pour être expertisés.

Une sonde électrique permet d'éva-
luer le degré d'humidité du tabac.
C'est de la qualité du séchage que
dépend celle du tabac tel que nous

le fumerons plus tard.
(Photo Pache, Payerne.)

Durant plusieurs semaines, un long
cortège de véhicules chargés d'« herbe
à Nioot » stationne aux abords des
locaux de réception . Comme les pl an-
teurs ne peuvent décharger leur mar-
chandise que l'un après l'autre, ils
doivent souvent attendre leur tour
pendant plusieurs heures.

De l'extérieur du local de réception,
les paquets de tabac sont jetés dans
une glissière et arrivent ensuite à
l'intérieur du bâtiment sur un ( tap is
roulant, autour duquel se trouve un

groupe d'experts, formés de deux re-
présentants des fabricants, de deux
représentants des planteurs, ainsi que
d'un arbitre.

Chaque expert, après avoir examiné
au passage les manoques, met des
notes pour chaque lot de tabac, après
quoi l'arbitre , qui a mis ses propres
notes sur là qualité, prend la moyen-
ne et décide souverainement de la
classification , qui permettra de fixer
le prix pay é à chaque planteur.

Il arrive parfois — mais cela est
très rare — que toute la livraison
d'un planteur soit refusée, le séchage
de la marchandise ayant été fait dans
de mauvaises conditions. L'agriculteur
à qui ce malheur arrive subit alors
une perte sèche, qui l'engagera à
faire mieux la prochaine fois.

Une fois que le tabac a passé de-
vant les experts et qu'il a été taxé,
il est empaqueté en ballots, puis passe
devant l'ouvrier, qui , au moyen d'une
sonde électri que, déterminera le degré
d'humidité. Le tabac est ensuite pesé,
puis les bal lots prennent le chemin
des différentes fabriques de cigares
du pays. Mais , avant d'être manufac-
turé, le tabac passera encore à la
chambre de fermentation.

Les 400 hectares de tabac broyard
représentent un apport intéressant
dams notre économie, puisqu'ils four-
nissent près de 4 millions de francs
aux agricul teurs cultivant cette belle
plante odorante.

Les experts (deux représentants des fabricants et deux des planteurs) déter-
minent la qualité du tabac. Celui-ci sera ainsi classé en plusieurs catégories

d'un pr ix  d'achat différent et payé en conséquence.

IWOUAT
Les impôts de la commune

(sp) Les contribuables de la comimune
die Moral se sont réunis, mercredi soir,
à l'hôtel de ville, pour approuver les
taux de l'impôt de 1962. Les postes
principaux sont les suivants' : revenu,
65'% de l'impôt cantonal ; fortune,
80 % ; successions et donations entre
vifs , 70 % ; immeubles des sociétés et
fondations , 50 % ; mutations immobiliè-
res, 50 % de l'impôt cantonal, taxe sur
les immeubles , sans déduction de det-
tes, 0,5 % de l'estimation fiscale ; gains
immobiliers , 5% du bénéfice.

Comme on le voit , l'imposition à Mo-
rat est modique.

Vers la création
d'une deuxième paroisse

réformée
(sp) Une assemblée extraordinaire de
la paroisse réformée s'est tenue, diman-
che, à Moral. Elle avait à se prononcer
sur la constitution d'une deuxième pa-
roisse pour la région , la paroisse ac-
tuell e compte plus de 5000 âmes et en-
globe notamment les enclaves bernoises
de Villars-les-Moines et de Clavaleyres.

Depuis longtemps le poste d'auxiliaire
de Villars-les-Moines n'est plus occupé.
C'est là que le conseil de paroisse pro-
pose de placer le centre de la deuxiè-
me paroisse. L'Etat de Berne consent à
rétribuer le nouveau pasteur de ce pos-
te auxili aire. L'assemblée parois siale a
témoigné de la reconnaissance pour ce
geste et a chargé, à l'unanimité, le
conseil de prendre les mesures utiles
pour l'érect ion die cette seconde parois-
se.

LE LOCLE
Vu « Locle-rVatation >

(sp) Le t Locle-Natatlon », réuni sous la
présidence de M. Dumont, a définitive-
ment constitué son comité. Il se com-
pose comme suit : MM. W. Dumont, pré-
sident ; G. Rossel, vice-président ; B.
Boisot , secrétaire ; H.-L. Schindelholz,
caissier, et A. Tschopp, président du co-
mité technique. Une forte participation
est enregistrée à l'entraînement physi-
que, ce qui laisse entrevoir de belles pers-
pectives pour la saison prochaine. La di-
rection des cours est confiée à M. A.
Tschopp, ex-champion suisse, secondé par
MM. C. Schmid et E. Schmid.

Ce Jeune club, le dernler-né des sodé-
tés sportives locoises, fait preuve d'une
réjouissante activité, n s'est chargé d'as-
sumer l'organisation des championnats
suisses et romands de natation qui se
dérouleront les 25 et 26 août 1962 à la
piscine communale du Locle.

VOTRE PIRE
ENNEMIE?

Cest la consti pation qui encombre
l'intestin de déchets toxiques. Si votre
intestin est paresseux, un GRAIN DE
VALS le rappellera à son devoir fer-
mement, mais sans brusquerie. Effi-caces, inoffensifs, faciles à prendre,les GRAINS DE VALS libèrent nonseulement l'intestin, ils le rééduquent25 grains : Fz. US ; 50 grains : Fr. 2.10,
0M< l

] Ems n'est pas
une preuve

Avant le scrutin sur le statut horloger

Les adversaires du statut de l'horloge-
rie donnent à entendre . que l'essor de
l'usine d'Ems démontre que l'Etat peut
renoncer à toute intervention en faveur
de l'horlogerie. On ajoute qu'aucune des
prophéties pessimistes qui mettaient en
garde contre un rejet de l'arrêté de sub-
ventionnement de l'usine de saccharifica-
tion du bois ne s 'est réalisée. Sans l'aide
de l'Etat , l'entreprise est devenue plus
prospère que jamais. Non seulement cette
comparaison est boiteuse — comme toutes
les comparaisons d'ailleurs — mais elle
part de prémisses fausses.

Pendant la guerre et les années qui
ont suivi/ l'usine d'Ems a contribué de
manière essentielle à maintenir le trafic
motorisé. Mais la fabrication d'« eau
d'Ems > ne pouvait être poursuivie et les
installations utilisées de manière ration-
nelle qu'à la condition que la Confédé-
ration continue à verser de substantiels
subsides. Le peuple suisse ayant refusé
cette aide, l'entreprise a courageusement
renoncé à la fabrication de carburants
synthétiques pour développer la produc-
tion de filés et d'engrais synthétiques.
Ces produits se sont révélés d'un écou-
lement facile tant en Suisse qu'à l'étran-
ger.

Mais si l'entreprise est aujourd'hui flo-
rissante, ce n'est pas aux adversaires du
statut d'Ems et à son échec qu'on le
doit. Cette prospérité est la conséquence
d'une nouvelle et nécessaire orientation
de la production , qui serait intervenue
tôt ou tard avec ou sans l'aide de la
Confédération.

A la différence d'Ems, l'horlogerie ne
demande pas un sou à la collectivité et
elle ne tend pas à passer à d'autres
productions. Le statut veut tout au plus
rétablir progressivement le régime de la
libre concurrence, mais en évitant les
perturbations graves qu'entraînerait un
retour brusque à la liberté complète. Il
tend, de surcroît , à laisser aux petites
entreprises le temps qui est nécessaire
pour s'adapter aux exigences nouvelles;
Il veut maintenir, de manière générale,
le niveau de la qualité de la montre
suisse. Il n'y a donc aucune comparai-
son possible entre le statut d'Ems et ce-
lui de l'horlogerie. Ne cédons pas à la
tentation des analogies superficielles. Le
nouveau statut de l'horlogerie n'impli-
que ni étatisme, ni dépenses nouvelles
pour les contribuables. En revanche, il
est de nature à garantir l'essor de l'hor-
logerie.

E. H.
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Vraiment
automatique !

*. broderi e automatique sans
changement de cames

*. boutonnières cousues auto-
matiquement en 10 secondes

*. Tension de fil qui ne doit
plus être modifiée

*. mécanisme sauteur automa-
tique pour reprisage facile

Voilà pourquoi la

BERMINA
est d'usage plus facile

L GARR ARD
Epanchenrs 9 - Tél. S 20 29

N e u c h â t e l

tfitffl Bn^
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Le cinquantième anniversaire
du vélo-club

(c) Samedi dernier, le vélo-club « Joli-
mont » de Cerller fêtait le cinquantième
anniversaire de sa fondation. Un pro-
gramme de choix a diverti toute la po-
pulation Jusqu'au matin.

A cette occasion le vélo-club « Joli-
mont » a reçu de très beaux cadeaux
de sociétés sœurs et amies et le président
de la société a remis à MM. Oscar Herr
& Bienne et Helmut Aeberhardt à Nods
un plat dédicacé en les proclamant mem-
bres d'honneur pour les services rendus.
Chacun se souvient encore de la course
cyclste qui avait été organisée de main
de maître par ces deux membres d'hon-
neur en 1959. En 1962. une course de
vélos se déroulera de nouveau sur le Pla-
teau de Diesse.

o m u n



MAINTENANT - LES NOUVELLES DKW JUNIOR DE LUXE

NOUVEAU MODÈLE
1962

i

équipé d'un moteur encore plus plus souple ef plus puissant,
avec un couple moteur encore plus élevé.

Lubrification automatique en huile fraîche AUTO UNION avec réservoir
d'huile séparé.

Pas de vidange, il suffit de remplir le réservoir d'huile
tous les 3000 à 4000 km

wirtUVEAU Economie d'huile supérieure à 50 %
"w Lave-glace, roues plus grandes (13 pouces)

Nouvel avant d'allure sportive, luxueux aménagements intérieurs
et nombreuses améliorations de détail '

DKW JUNIOR DE LUXE Fr. 6950.— DKW JUNIOR STANDARD Fr. 6350.—
Très grandes facilités de paiement avec assurance.

Les modèles DKW-Junior sont livrés sur demande, et contre supplément,
avec l'embrayage automatique Saxomat ef toit ouvrant.

Demandez un essai, sans engagement.

GARAGES APOLLO et de l'ÉVOLE S.A.
Agence : D.K. W.

Neuchâtel, faubourg du Lac 19 Tél. 5 4816
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i Î KBWB

I Br*" ** ^HBByv i.
WtaÊaBÊk W^f - JsMmÊffî "¦' "'̂ ¦̂KBHHKp&ânWHRÉ''- &• : : ' '̂ ^Ki:;KRIH? * K̂BBlSii ¦ *  '̂  %HL L̂HHSS ŝK/-̂  '̂ SimL L̂HL L̂ L̂v ¦ . '
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isBaV^wJ ' Bf '̂ ^SHH * Lv̂ flasHy  ̂¦

M M ¦?"'' -i

â0  ̂B/TL ^% M<*jf*%. ,Miy% #*• LV^%'1?WHB * --'ï^ •̂¦ -^̂ R̂'̂ ÎW
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MILIEUX BOUCLÉS
Immense choix. Toutes dimensions

Tapis Benoit
Malllefer 25 - Tél. 5 34 69 - Crédit

Présentation à domicile, le soir également
Toujours les plus b£W prix. Fermé le samedi

pour vos tartines... ̂ 51
votre pain {LII
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Pour tous vos
appareils ménagers .

la bonne adresse : !

Vous aussi pouvez faire confiance à

IVous ne regretterez qu 'une seule
chose : l'avoir témoignée si tard.
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I

* *̂**¥*
¥¥

******n Pour les têtes... *

2 un cadeau en cuir T
w est toujours apprécie -u
y -̂ Un grand choix vons attend yL
 ̂

à des prix avantageux , .

)f ARTICLES DE VOYAGE yL
yL MAROQUINERIE yL

J François ARNOLD *
 ̂

Moulins 3 _̂
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de ta saison »H \J 1̂ 1 t M U

Boucherie R. MARGOT
Vente au comptant

A VENDRE
1 train t Markltn » avec
accessoires ; 1 manteau
d'hiver pour garçon de
15 ans ; 1 paire de pa-
tins à roulettes ; 1 paire
de patins de hockey No
38, ou a échanger con-
tre No 40. — Adresser

I offres à A. VulMomenet,
I les Geneveys - sur - Cof-
! frane.I

a || Un beau
1 cadeau... 1
î U LIN imprimé j

I e t  
broché !

pour nappes i
M. Huguenin

I j Broderie
| U Sous les Aroadee »1 1 J

\BÏ&- Elégante salle è manger moderne .̂ ^ ¦̂P̂ ^^̂ ^.1 " "- fiPm MEUBLES \Jly
1 PERRENOUD ^̂
W Rue de la Treille 1 \ ^̂ Sk
« NEUCHÂTEL 
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montre EL
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le grand
comptoir de la
machine à coudre
UrcQ4£i2#V tél. (038) 334 24

^̂  ̂
Seyon 16 Neuchâtel

^̂  ̂
UN SUCCÈS SANS PRÉCÉDENT !

à w$( *  M \ De$ milliers de fiancés et amateurs de meubles sont enthousiasmés...

&V
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f f ' f f K Venez vous aussi visiter, a N E U C H A T E L, nos

Éiy GRANDES EXPOSITIONS
ŜS 

|̂
' 150 chambres à coucher, salles à manger, studios Plus de 1000 meubles divers

ĝggjgsw^' NoJ ex pOS ition$ 50 nt ouvertes chaque jour , de 8 à b 12, et de 13 h 30 à 18 h 30. Possibilité également de
visiter le soir ou le dimanche sur rendez-vous. Tél. (038) 5 75 05. Service automobile gratuit i votre disposition,

j 2 etâOeS profliez-en I IMPORTANT : vu l'aftluence du samedi après-midi, nous recommandons aux personnes qui le peu-

a x/iciTor ven* c'a venir 'e same<^' maJin déjà, ou si possible en semaine.
a VISITer 

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ m NEUCr'ATEL
Catalogues grafuiî HHÎ  ̂ H T/ î l r&1 WW ^̂ r̂ '̂̂ '̂ ^̂ ^ŴW^Wfl l̂S^̂ ^^  ̂ Fbg de l'Hôpital Ruo
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de paiement.

Pour les fêtes, offre à saisir...

TAPIS D'ORIENT
qualité lourde

Afghan - Herlz - Tebrtz Vmm £)Q .
, 200 x 300 cm ¦ ¦ ¦ VAVi"
mi|BVe BENOIT MalUefer 25 " Neuchà-tel

Présentation à domicile, le soir également
ON RÉSERVE POTJR T.y.S FÊTES

D-A.N.S N-OS CLN-E.M.A.S
A £7 «BX :

« LËOiV MOR/iV PRÊTRE »
2me semaine

Il eût été bien extraordinaire et mal-
heureux que cette œuvre ne fût pas pro-
longée. On ne pouvait pas accumuler plus
de difficultés que le metteur en scène,
Jean-Pierre Malville, ne l'a fait, et les
surmonter avec plus d'aisance apparente,
d'Intelligence cachée. Les surmonter, non
les esquiver. Car le Prix Concourt de
Béatrice Beck n'avait que l'embarras du
choix. Cela pouvait être un film litté-
raire ou bien un bon mélodrame en sou-
tane, dégoulinant de glycérine ; cela pou-
vait être un film d'acteurs ou bien un
film d'auteur. Et c'est le contraire de
tout cela. Un film sobre, dense, plein
comme un œuf , et dont les Images grises
brillent d'un éclat secret. Dur, direct, dé-
pouillé. Tout en force, et tout en finesse.
Qui n'hésite pas à être long parce qu 'il
a beaucoup a dire, malgré la simplicité
du scénario très grand : Belmondo tente
de ramener une fille de petite vertu sur
le droit chemin et, par passion, pour
Belmondo-prêtre, Emmanuele Riva ris-
que tous les tourments de l'enfer I Bel-
mondo est admirable.

AU STUDIO :
« UNE AUSSI LONGUE ABS ENCE »

Palme d'or du dernier Festival de Can-
nes, ce film est signé d'un Suisse, Hen-
ri Colpl, virtuose du montage. Lies Inter-
prètes sont le puissant acteur de compo-
sition Georges Wllson, du TJIJ. de Jean
Vilar , et la délicate Allda Vali. C'est
l'histoire d'un amnésique vagabond
qu 'une femme croit reconnaître comme
son mari. Mais, depuis si longtemps que
le couple est séparé, 11 n'y a aucune
certitude et elle mène une enquête psy-
chologique pour s'assurer que cet homme
est bien celui dont elle porte le nom.
Oeuvre émouvante , sensible, sincère, ce
film a conquis les suffrages des gens de
goût.

En S & 7, samedi et dimanche, «La
Chronique des pauvres amants », avec
Antonella Lualdl et Marcello Mastroianni
et le chef-d'œuvre d'Alain Resnale € Nuit
et brouillard », un documentaire pathé-
tique sur les camps nazis.

AU BIO :
« SUEURS FROIDES »

Ce film vertigineux d'Alfred Hitchcock
est tiré du roman de Bolleau-Narcejao
« D'entre les mort* » et donne une nou-
velle signification au mot suspense.

Une femme névrosée (Kim Novak)
s'efforce de faire revivre son propre
passé et celui de personnages depuis
longtemps disparus. Un ancien officier
de police (James Stewart), ami du mari
de cette étrange créature , va parcourir,
6ur ses traces, un long chemin mysté-
rieux . Sujet au vertige , il ne pourra
cependant pas suivre Jusqu 'au bout du
clocher où elle monte, cette femme dont
11 est tombé amoureux et dont 11 re-
cherchera partout le souvenir. Vous me-
nant de surprise en surprise , cette his-
toire vous tiendra en haleine jusqu'à
sa fin troublante et inattendue.

Le « BON FILM » prolonge, pour sa
troisième semaine. « Orfeu Negro », le
film de Marcel Camus, palme d'or au
Festiva de Cannes 1959. Rio pendant le
Carnaval , un enchantement de couleurs,
de rythmes dans une ambiance exotl-

A L 'APOLLO :
• CAFÉ EUROPE » (G.I. BLUES )
Trois soldats américains, stationnés en

Allemagne, ont formé un petit orchestre,
dont fait partie Edouard (Elvls Presley),
grâce auquel Us meublent les loisirs que
leur laisse l'armée. Avec l'argent qu 'Usamassent, ils espèrent faire suffisamment
d'économies pour ouvrir un night-club
quand ils retourneront à la vie civile. Or,pour Edouard , il se présente une occa-
sion unique de gagner 300 dollars. En
effet, un de ses camarades est subite-
ment transféré en Alaska et 11 avait pa-
rlé 300 dollars avec ses copains qu'il
parviendrait à passer une nuit avec LUI
(Juliet Prowse), une ravissante danseu-
se de cabaret , qui a la réputation d'avoir
un cœur de glace. Et c'est à Edouard
qu'échoit ce travail qui, après tout, n'arien de désagréable. Et les incidents com-
mencent... Va-t-11 gagner le pari ?

En 6 à 7 : Le chef-d'œuvre comique
b ne pas manquer « Certains l'aiment
chaud », le meilleur film américain 1959
avec Marllyn Monroe, Tpny Curtls, Jack
Lemmon.

AUX ARCADES : * KAP0 »
Ce film italien de Glllo Pontecorvo

a connu un Immense succès dans son pays
d'origine et s'est classé second, derrière
«La Source » pour l'Oscar américain des
films étrangers. L'histoire qu'il conte est
assez atroce et se déroule dans les camps
d'extermination nazis. Une petite Juive,qui a échappé par miracle à la chambre
a gaz, animée par un instinct de conser-
vation devient la maîtresse des S.S. pour
survivre et finit par devenir « kapo »,
c'est-à-dire garde-chiourme de ses com-
pagnes d'infortune . C'est un film très
dur sur la déportation et l'avilissement
qu'elle entraîne. On n'oubliera pas l'in-
terprétation de cette œuvre forte, à la
tête de laquelle on trouve l'extraordi-
naire Susan Strasberg, Laurent Ter-
zieff et Emmanuele Riva, l'héroïne de
« Hiroshima mon amour »,

En 5 4 7, samedi et dimanche, «La
Grande Epoque » , anthologie du rire pré-
sentée par René Clair, avec Laurel et
Hardy, Chaplin, Buster Keaton , etc.

• LES FILMS NOUVEAUX A PARIS

« La Belle Américaine » est un
des plus grands succès de la saison
cinématographique actuelle et um
des très rares films que je connaisse
dont les recettes hebdomadaires
sont allées en augmentant pendant
les trois premières semaines d'ex-
clusivité.

Certes le succès d'un film qui se
mesure d'abord au nombre des en-
trées et au chiffre des recettes est
loin d'être en soi un critère de qua-
lité. Le plus souvent il n'est que la
preuve et la conséquence d'un cer-
tain conformisme. Néanmoins le
succès n'est pas non plus la marque
d'une tare ignominieuse. Celui de
« La Belle Américaine » qui ne se
fonde à aucun moment sur les goûts
assez répandus et souvent exploités
des spectateurs pour la grossièreté,
la pornographie et le sadisme, est to-
talement et entièrement mérité.

Marcel est ouvrier « détubeur ».
A l'usine, son travail consiste à sur-
veiller et à faire fonctionner une
étrange machine qui halète et cra-
che péniblement, toutes les cin-
quante secondes, un petit morceau
de tube. Le soir, Marcel rentre chez
lui, au fond de la petite impasse où
il habite avec sa jeune femme Pau-
lette et où il retrouve les copains
du quartier.

Ce jour-là Marcel avait rendez-
vous avec Alfred à qui il voulait

acheter, pour cinq cents nouveaux
francs, la vieille moto. Mais l'engin
est par trop vétusté : Marcel et Pau-
lette préfèrent risquer de vexer Al-
fred et recherchent dans les petites
annonces une meilleure occasion.
Une offre singulière les intrigue :
« 500 NF. Part, à -part. V. A. ire
main. Af fa ire  excep tionnelle. »

Deux heures après, à la stupéfac-
tion de Paulette et de tous les co-

Fllm français réalisé par Robert
Dhéry d'après un scénario de Robert
Dhéry et Pierre Tchernia.

Interprètes : Robert Dhéry (Mar-
cel), Colette Brosset (Paulette),
Alfred Adam (Alfred), Mme Lu-
canzas (Annie Ducaux), et : Jean
Richard, Michel Serrault , Louis de
Funès, Pierre Dac, Jean-Marc Thi-
bault, Jacques Fabbri, Bernard La-
valette, Roger Pierre.

pains, Marcel revient au volant
d'une fabuleuse voiture américaine;
Elle appartenait à un banquier qui
avait ordonné par testament que le
produit de la vente de sa voiture
revienne à sa jeune et jolie secré-
taire et maîtresse. Pour se venger,
la veuve du banquier a vendu la
voiture à un prix dérisoire. La belle
Américaine va bouleverser la vie
tranquille de Marcel, D'abord il
perd sa place : son patron ne sup-

Marcel et les copains ne vivront que pour « Elle » en attendant de pouvoir
vivre par «Elle » en vendant des glaces sur les champs de courses. « Elle »,

c'est une magnifique auto américaine.

La « Belle Américaine » va bouleverser la vie de Marcel et celle de tout le
quartier.

porte pas l'idée qu'un de ses ouvriers
possède une voiture auprès de la-
quelle la sienne propre paraît si
modeste qu'il se croit ridiculisé.
Puis Marcel ira d'aventure en aven-
ture : il sera reçu à une réception
d'ambassade ; participera à un con-
cours d'élégance ; deviendra l'ami
du ministre du commerce qu'il ini-
tiera aux mécanismes complexes du
calcul des charges sociales et aux
détails de la géographie de l'Austra-
lie. '

X X X
On a reproché à ce film de

n 'avoir pas de style, d'être trop gen-
til, trop facile, enfin d'être ce qu'il
est et ce que Dhéry avait voulu qu'il
fût.

U y aura toujours des spectateurs
et des critiques qui auront « peur
de n'avoir pas ri dans les règles »,
qui craindront de juger un spec-
tacle « par la bonne façon d'en ju-
ger, et qui est de se laisser prendre
aux choses, et de n'avoir ni préven-
tion aveugle, ni complaisance affec-
tée, ni délicatesse ridicule ».

Bien sûr, La Belle Américaine , ce
n'est pas Les Plaideurs , ni Les Pré-
cieuses. Bien sûr, Dhéry n'est pas
Chaplin, ni Tati.

H n'empêche que dans un cinéma
comique qui s'essouffle, Dhéry qui
en 1949 déjà tournait « Branqui-

gnol », s'efforce de trouver une in-
spiration originale en retournant
aux sources du comique cinémato-
graphique, qui est d'abord visuel,
d'abord « gag ». Et parmi tous les
interprètes de La Belle Américain e,
il serait bien surprenant que chaque
spectateur n'en trouve pas au moins
quelques-uns pour le faire rire.

c. a.

La Belle Américaine

BIBLIOGRAPHIE
« SECTEUR NÉVRALGIQUE »

par Michel Carnal
Ed. Presses de la Cité

TJn bon roman d'espionnage qui se dé-
roule au Laos. Le pays fourmille d'agents :
Américains et Français Jouent un Jeu dif-
férent ; les Chinois les « intoxiquent » à
plaisir. Comment s'y retrouver dans cet
Inextricable fouillis ? Larsan, afeent spé-
cial français se Jette tête baissée dans la
bagarre. C'est le seul moyen d'y voir
clair...

Roger Faller
BIRK CONTROLE

Editions Presses de la Cité
Rapport « Birk contrôle » Joint. A

utUlser à échelon 1 avec une très grande
prudence. Aucun élément ne permet
d'établir qu'incident faisant objet de la
mission aurait été motivé pour raisons

politiques. Alerter attention . de la sec-
tion « psycho » sur relation faite par la
colonel. Jenklns concernant l'exploita-
tion par centre de certains Londoniens
Initialement hors circuit. Dossier clos. Re-
tour 48 heures. »

Jorge Jlmenez
MAUX CROISÉS

Editions Presses de la Cité
Morel rendit le Journal à Chabrler.
— En quoi cette histoire peut-elle nous

Intéresser ? C'est un banal drame pas-
sionnel doublé d'un accident de la cir-
culation.

— Nous nous trouvons au contraire
devant une excellente mise en scène.
En réalité, 11 s'agit d'un triple assassinat.
La victime m'avait téléphoné la velUe
de sa mort pour me dire qu'il y avait
de l'eau dans ls gaz...
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POURQUOI RISQUER UN RHUME ?
en TOUS lavant les cheveux T Employai
Blutôt l'excellent shampooing seo LYS

'OR. Dégraisse et assouplit la cheve-
lure comme un lavage. La boite pour
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Le Soleil SOLIS
modèle 147

¦ f P "* m WJsmJSmZ

source de santé et de beauté H
même pendant les mois |||||| :
maussades d'hiver. Offrez à l§|Ëjll
votre organisme un bain jraranl
de Soleil SOLIS quotidien. fiP^J

dans les magasins Plr Ĵspécialisés L̂ Tl

Seule héritière des anciens pendidiers >^5*T?TJJ$¦¦•¦ -rfllL
dans les Montagnes neuchâteloises <yé :-* ~?j=gjJJM fig*

ZENITH ÊE^ Ë̂mAsm hsm I  ̂ I I I I  Mlf —  ̂ s-|l

C'est au XVino siècle déjà que les penduliers MIMP • sMi mimi
loclois se sont fait connaître en Europe par leurs Sri $ÈÈÊÈi M w Ê P K
magnifiques pendules neuchâteloises. à W I I M  Wfij- '̂ Wtvmm

ZENITH a perpétué cette noble tradition JPî v'̂ '̂ ^^ ?* ^''AlftR
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HifcfiBB IVg^v/^^fg exige une pendule neuchâteloise
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Haut. / 4  cm. "̂- ' =\- = [3

LOUIS XIV
Haut. 62 cm.
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Le représentant officiel de la marque est à même de vous procurer une véritable pendule neuchâteloise signée Zénith

CARTES DE VŒUX
dessins orig inaux

représentant
des vues de Neuchâtel

AVEC OU SANS IMPRESSION
DE VOTRE NOM

en vente au bureau du journal
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Bottes caoutchouc
de qualité...

pour le travail dans l'industrie,
à la campagne,

et pour le lavage de votre voiture
^____^^^ Comme cliché,

1 WJ??V  ̂ 0 Hauteur 80 cm, 80-46

trrW;fkv Hauteur 36 cm, 30-46

GiF^5_Jtfj t '̂  ̂ 39/46 Fr. 13.80
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Solution p our la lessive

f  

d 'in térieur :
Le séchoir électrique

WfllRO
résout le problème
du séchage du linge

en hiver

Cet appareil, de construction soignée, est appelé à devenir
l'auxiliaire précieux de la ménagère. Monté sur roues
caoutchouc, « Walro > peut être facilement déplacé. Son
format est spécialement étudié pour prendre peu de place.
«Walro> est un séchoir qui pourra être utilisé également pour
le séchage des champignons, des fruits, des haricots , etc.
Chaque ménagère avisée, aura de «Walro» un emploi courant.

I DEMANDEZ «WALRO» I W. GERBER
GRATUITEMENT Fabrication d'articles en métal

A L'ESSAI chemin des Meuniers 9 ^J 814 01)
| PENDANT 10 JOURS PESEUX/NE
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PKZ vous propose uniquement des chemises bien coupées, bien finies, qui donnent au beau vête- ^̂
ment la dernière touche de l'élégance. Ainsi la chemise «non-f er-f orte»: Le mariage idéal coton É P̂^WiNÎ
et fibres polyester lui donne une solidité peu commune. Facile à laver, facile à repasser, la chemise M̂$&J%?M 1
«non-f er-f orte» aura votre préférence. De plus, vous recevrez le tissu de réserve «Kauf -plus2», avec jjpjjjj
lequel nous referons un col et des poignets neufs quand vous le jugerez nécessaire. gr -̂ agl j[
Demandez chez PKZ la chemise Kauf «non-fer-forte » avec garantie «Kauf-p îus 2»! m m
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La part des sciences naturelles
dans l'aide aux pays en voie de développement

Une étude intéressante du directeur
de l'Institut de zoologie de l'Université de Neuchâtel

Depuis plusieurs années déjà les
gouvernements des nations dites
aisées consacrent des sommes im-
portantes aux pays en voie de dé-
veloppement. A ce propos, M. Jean-
Georges Baer , directeur de l'Insti-
tut de zoologie de l'Université de
Neuchâtel , précise toutefois (1)
qu 'il ne fa ut pas perdre de vue que
même si la plupart de ces pays
nous paraissent à certains égards
assez primitifs, ils possèdent néan-
moins une structure sociale et ont
appartenu parfois à de très vieilles
civilisations. Or, ces anciennes civi-
lisations furent détruites soit par
l'attrait de leurs richesses, soit par
fanatisme religieux, soit encore pour
des motifs hautement moraux tels
que l'abolition de la traite des escla-
ves, par exemple.

Les colons implantés dans le
pays exploitèrent ses ressources
naturelles sans discernement. En
Amérique du Nord par exemple , en
un siècle plus de 50 millions d'hec-

Un troupeau d'éléphants se baignant dans une rivière d'Afrique équatoriale

tares de forêts ont été détruites, tai-
sant le sol nu exposé aux vents et
au lessivage par la pluie.

L'Afrique noire
M. Baer évoque alors la colonisa-

tion du continent africain où vien-
nent de naî t re  de nouveaux Etats
indépendants plongés brusquement
de la civilisation néolithique dans
l'âge atomique. A quelques excep-
tions près (Katanga , Guinée, Came-
roun) les nouveaux Etats africains
sont peu industrialisés et l'essentiel
de leur économie consiste en pro-
duits d'agriculture tropicale desti-
nés à l'exportation. Les cultures
destinées au ravitaillement des indi-
gènes sont en généralement d'un
rendement faible et le manque de
protéines est flagrant.

Il peut paraître paradoxal que
lans un continent connu pour sa
richesse en grands mammifères, les
populations manquent de protéines
qu 'elles pourraient se procurer par
la chasse. C'est là, estime le direc-
teur de notre Institut de zoologie,
le drame de l'Afrique moderne qui
n'a jamais appris à se subvenir à
elle-même. En effet , la disparition
des grands mammifères n 'est au-
jourd'hui qu'un des aspects du pro-
blème.

Le colon européen
Le colon européen s'est trouvé en

Afrique dans une situation absolu-
ment nouvelle créée par le climat
tropical et ses suites redoutab les. Il
commit de graves erreurs dont les
conséquences se font encore sentir à
l'heure actuelle.

C'est à ses dépens qu'il apprit à
connaître l'extrême fragilit é des
sols auxquels seule la couverture
végétale garantit une certaine sta-
bilité. Exposé au soleil et aux pluies
après une coupe rase, le sol se dé-
tériore rapidement, devenant quasi
stérile.

Dans un autre domaine, il est gé-
néralement admis que le bétail afri-
cain descend des troupeaux prove-
nant d'Asie. Ce bétail n 'a pas de
valeur commerciale mais il nourr it
par son lait et son sang les popula-
tions nomades. Ce bétail a conservé
quelques caractères de la race pri-
mitive. U possède avant tout un
pouvoir de résistance naturell e aux
maladies parasitaires du sang. Le
colon et avec lui l'agronome ont
estimé que seule l'importation de
bétail européen permettrait de ré-
soudre le problème du manque de
protéi nes. Les échecs d'adaption
furent considérables.

(1) Dans l'exposé qu'il a présenté aux
conférences officiel les du corps ensei-
gnant primaire neuchâtelois. Voir la
« Feuille d'avis de Neuchâtel » du 19 no-
vembre.

Pour assurer au bétail Importé
une nourriture herbage* en suffi-
sance, de grandes surfaces furent
dèbroussées par le feu. L'herbe nou-
velle attira les grands ruminants
que le colon massacra ; qu 'il mas-
sacra également pour supprimer le
réservoir naturel de la source des
trypanosomes transmis par la mou-
che tsé-tsé. Une des conséquences
de l'opération fut que les lions et
léopards ne trouvant plus de quoi
se mettre sous la dent s'attaquèrent
aux troupeaux européens. Ainsi
partout où l'on a tenté l'élevage du
bétail dans les régions où vit la
mouche tsé-tsé le bilan final a été
déficitaire et la grande faune mas-
sacrée.

Et après...
Après avoir brossé un tableau as-

sez sombre de la situation , M. Baer
se demande si le Blanc en quittant
l'Afrique laissera derrière lui un
continent exploité à outrance, bles-

sé jusqu'au tréfonds de sa structure
et incapable de subvenir à l'entre-
tien des populations sans cesse
croissantes. Fort heureusement, la
science -r- et en particulier la bio-
logie — peut apporter à ces pays
appauvris par une exploitation irra-
tionnelle un grand espoir.

Quelles sont les solutions envi-
sagées ? Il convient de mettre en
pratique ce que l'on a fait en Eu-
rope dès la fin de la Première
Guerre mondiale, à savoir une ex-
ploitation rationnelle de la nature.
Cette exploitation devient possible
lorsqu'est appliquée la discipline
synthétique que l'on nomme écolo-
gie, science qui étudie les rapports
entre les organismes eux-mêmes et
leur habitat. L'écologie permet de
déceler les équ ilibres plus ou moins
stables qui existent dans les con-
ditions normales mais qui sont
constamment modifiées par l'inter-
vention de l'homme ou de la na-
ture.

Le rôle de l'habitat
Il est possible d'évaluer la pro-

ductivité d'un habitat, c'est-à-dire
d'une région dont les conditi ons
écologiques sont partout les mêmes,
par son cycle de conversion. A sa-
voir le mécanisme sur lequel repose
la circulation d'énergie parmi les
plantes et les anima ux. La règte
fondamentale de la conservation esl
de ne pas sacrifier l'éternel ou
le permanent au temporaire ou è
l'expédient. L'homme peut pai
l'agriculture ou l'élevage intensifier
la circulation d'énergie grâce à des
méthodes agricoles spéciales.

M. Baer cite alors quelques
exemples à l'appui de sa thèse, puis
il affirme :

La supériorité des animaux sau-
vages sur les animaux domesti-
ques comme moyen d'exploiter les
ressources de l'habitat est particu-
lièrement évidente dans les immen-
ses étendues infestées de mouches
tsé-tsé. En effet , les données de
l'écologie moderne nous permettent
d'affirmer qu 'il serait bien pins
profitable d'aménager en vue de la
production du gibier, les vastes
étendues qu 'infeste la mouche tsé-
tsé plutôt que d'essayer de les as-
sainir pour les rendre propres à
l'élevage.

Développer les ressources
naturelles

L'Union internationale pour la
conservation de la nature et de ses
ressources vient de mettre au point
un programme destiné à facilite!
le développement rationnel des res-
sources naturelles des pays d'Afri-
que, base unique sur laquelle peut
s'ériger une expansion économique
et sociale saine des pays en voie

de développement. L'expérience
montre clairement que les Africains
doivent être formés chez eux. C'esl
pour cette raison qu'on envisage la
création de centres d'études afri-
cains où sera enseignée l'exploita-
tion rationnelle des ressources.

Il est d'autre part indispensable
d'entreprendre une action de pro-
pagande en faveur des idées nou-
velles sur la conservation de la
nature parmi la population et en
particulier dans les écoles à tous
les degrés.

Conclusion
En conclusion M. Baer estime

qu'un des aspects essentiels de
l'aide aux pays en voie de dévelop-
pement consiste à apporter à ces
pays des méthodes scientifiques leur
permettant d'atteindre une écono-
mie autonome et ensuite à leur in-
culquer le sentiment de la valeur
réel le que représentent pour eux
les ressources naturelles. Par la

même occasion ce programme per-
mettra de sauver de l'extinction la
grande faune africaine unique au
monde et qui ne représente pas
seulement une valeur esthétique et
scientifique mais constitue aussi
une ressource indispensable pour
préserver de la faim la population
africaine.

A. s.

Modification du statut
du vin

BERNE (ATS). — Par arrêté dm 34
novembre, le Conseil fédérai a décide
de modifier le statut du vin du 18 dé-
cembre 1953, en ce sens que l'importa-
tion de ju s de rateins rouges, de moûts
de raisins rouges et de vins rouges,
ainsi que de vins blancs destinés à des
fins industrielles, peut être lim itée,

D'autre part, le département fédéral
die l'économie publique établira, après
avoir consulté les groupements profes-
sionnels directement intéressés, la liste
des vins blancs de qualité, reconnus
comme spécialités, dont l'importation
est également limitée. L'importation d<
raisin frais pour le pressurage, de jus
de raisins blancs, de moûts de raisins
blancs et de vins blancs de consomma-
tion courante n 'est pas autorisée. Le
département fédéra l de l'économie pu-
blique pourra toutefois déroger à cette
interdiction, si la situation du marché
l'exige.

L'importation des vtas rouges et
blancs en bouteilles n'est pas touchée
par cet arrêté qui entrera en vigueur
le 1er décembre 1961. Les vins natu-
rels en récipients autres que des bou-
teil les ne peuvent être importés, pour
autant que cette importation est auto-
risée, que moyennant un permis déli-
vré par le service des importations et
des exportations de la division du
commerce.
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CUVE _
PRETRE

Bureau avantageux en
beau bols tin, plateau
de 135 BUT 66 cm, 7
tiroirs dont 1 aménagé
pour le classement sus-
pendu, 268 fr.

Neuchâtel
Salnt-Honoré 5

BELLES TRIPES I
DU PAYS B
bien cuites

jj beau mélange i \

Boucherie-charcuterie I
M. Hofmonn I

â Rue Fleury 20 Ë
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vou3 préfériez la spacieuse Sunbeam Rapier ou le fougueux une magnifique voiture, absolument
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cabriolet Sunbeam Alpine, vous aurez la joie de conduire une voi- sûre, dont les succès ont largement
r\\"\ I Q "Î/̂ I O f ^C *  nAn /^niTïA l 

ture 

étonnante par ses performances, sa tenue de route, son confort, prouvé la qualité.»
K J L L  ±d JUltî LLU LTUIICL ULIX \3i une voiture parfaite dans sa finition : la vraie qualité Rootesl

. Parmi les succès remportés parSunbeam'
Pourquoi j'aime la Sunbeam, par Jack Brabham, champion du monde, en 1961 : Rallye de Monte -Carlo , East Afri-
«Vous pouvez avoir pleine confiance dans les Sunbeam qui ont si j™ 
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souvent triomphé dans les rallyes internationaux. J'en ai une, c'est Alpes , etc.

Sunbeam Rapier: 1592cm 3, 8/80 CV, 145 km/h , freins à disqueAV, Overdrive Sunbeam Alpine: 1592 cm3, 8/86 CV, 160 km/h, freins à disque AV, dès Tél- (°38) 5 30 16
en 3eme et 4eme , Fr.12320.- Fr.12590.-. Suppl.pour hard-top, Fr. 970.-
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administrationsGarantie du gagne-pain et plein emploi eJ dei entrepriseï pub|iqu6S _ Fédération de5 f0déféi JdMes d-emp,oyés

Parti socialiste suisse L. HUGUENIN

f  Saucisses sèches )
l Boucherie des Sablons J

Cuisinière à gaz
émalllée grise, excellent
four, révisée, à céder
pour Fr. 95.—.
Quincaillerie de la cote
Feeeux Tél. 8 VA 43 ' 111» fl

I Une bonnej ts !
¦ p our ^ob
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HBj Jusqu a nouvel avis,
WK j le prix du pain n'augmentera pas

111111 Quelques prix actuels t

mÊÊÈ } k 9  *** **
WÊÊm Pain bis rond -.60 -.40 -.20
¦H Pain bis long -.65 -.40 -.20
IH Mi-blanc rond -.75 -.45 -.25
HH Mi-blanc long -.80 -.45 -.25

§|l|| |f Blanc farine fleur 1.10 -.60 -.35
||P|l Pain parisien -.60 -.35
||SB| Pain paysan h, *** **o « . . -.50
|g£||ÊjI Bio-pan i« Pi*c« 400 s -.55
Éwjpf3| Pain tessinois b pièce 350 a -.50
P̂ V^fl 

Pain Graham grand -.45 pet»-.25

^BM̂ S Pain moulé grand -.80 mo/en -.45 pet* -.25
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tans caution Jusqu'à 5000 fr. ~-i
S) Remboursements mensuels 2
• Formalités slmpUttées 3
• Rapidité :
S) Discrétion absolue §

Courvolsier & Cle, banquiers. Neuchâtel : "'" 'Téléphone (038) S 12 07 ; ]

? ???????<???????<
Confiez au spécialiste

S la réparation $
u de votre radio «
| NOVALTEC I

est a, votre service
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Agréable à porter,
vous la trouverez /^S^
en maints coloris (UkW  ̂ V
ravissants Wœ Ẑ
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manches longues 1 F T XV \^^^^^^^^ m

Coupe impeccable. 1 / ,\  I I  1 /̂  ̂ ï
Col avec liséré blanc 

^̂  11 1 \v /
ou couleur. V̂*̂  ̂\| 

1 Vi /
Coloris, anthracite, rouge, \\
beige, vert et marine. Â

Tailles 42 à 52 J - Zf  UIl prfx « LOUVTC »

En vente à notre rayon spécial TRICOTS 2me étage

^LOUVRE
N E U C H Â T E L

nnnnnannnnnnnni
Réparations

de rasoirs électriques
Willy MAIRE

Coiffeur Seyon 1S
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Antiquités
Tables à Jeux mar-

quetées, tous v a s e s
signée Galle , vues en
couleurs des villes de
Zurich, Berne, Bâle, Ge-
nève, etc. — Offres sous
chiffres D. H. 4202, au
bureau de la Feuille
d'avis.

A vendre

piano d'étude
cadre fer, noyer brun.
Prix très avantageux. —
Téléphoner aux heures
des repas au 5 23 76.

BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

A vendre

buffet de cuisine
crème, 1 table et des
tapis neufs. Tél. 5 28 62.
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LE PÈRE NOËL
accompagné de son âne et de sa suite traversera notre ville

Le SAMEDI 2 DÉCEMBRE
et empruntera l'itinéraire suivant :

PARCOURS :
Départ de la Paix à 11 h 05

Terreaux - Place de FHôtel-de-Ville - Place Nujna-Droz-Est

HÔTEL TOURING arrêt 11 h 20
Rue du Musée - Rue Pury

PLACE PURY arrêt 11 h 40
Epancheurs - Rue du Bassin - Entrée AU SANS RIVAL

A chaque arrêt , distribution de friandises aux enfants sages

LE PÈRE NOËL SE RENDRA
ENSUITE DANS NOS MAGASINS
où chaque enfant pourra se faire photographier

en sa cprnpagnie

LA PHOTO-PORTRAIT SUR CARTE
DE VŒUX, seulement 30 c.

Le Père Nqël photo graphie les enfants aujo urd'hui et demain

Extrait de la Feuille officielle suisse du commerce
Octobre 17. Radiation de la raison so-

ciale Michel & Cle, fabrication de boite ;
de montres fantaisie, métal et acier, so-
ciété en commandite, à Peseux. La liqui-
dation de cette maison est terminée.

Sous la raison sociale Ed . Michel S. A.
11 a été constitué une société anonyme
ayant pour but la fabrication de boites
de montres en tous genres, métal et acier
Le capital social de 50,000 fr. est entiè-
rement libéré. Le conseil d'administra-
tion est composé d'un à trois membres
actuellement de : Edouard Michel , prési-
dent, et Roland Simon, secrétaire. Le
société sera engagée par la signature
collective des deux administrateurs. Lo-
caux : rue de rJeuchâtel, Peseux.

Novembre 7. Immobilière Ixzed S. A., S
la Chaux-de-Fonds. Ensuite de décès,
Albert Jeanmonod , président , ne fait plus
partie de la société, sa signature est ra-
diée. En remplacement est nommée pré-
sidente : Marguerite Jeanmonod ; elle si-
gnera individuellement. Pierre-Maurice
Bandeller, secrétaire, Jusqu 'Ici avec signa-
ture collective à deux , signera dorénavant
Individuellement ; Ba signature est modi-
fiée en conséquence.

Nouvelle Cité S. A., société anonyme
immobilière, à la Chaux-de-Fonds. En-
suite de décès, Albert Jeanmonpd , prési-
dent , ne fait plus partie de la sqciété,
sa signature est radiée. En remplacement ,
a été nommée présidente , Marguerite
Jeanmonod, avec signature Individuelle .
Le secrétaire, Pierre-Maurice Bandeller ,
avec signature collective à deux , signera
désormais individuellement. Sa signature
est modifiée en conséquence.

Hôtel Pierre-François S. A-, â la Chaux-
de-Fonds. Ensuite de décès, Albert Jean-
monod, président , ne fait plus partie de
la société ; sa signature est radiée. En
remplacement, est nommé président ,
Pierre Bandeller , avec signature collective
à deux.

Grandj ean & Cle , gravure, mécanique
et découpages, fabrication d'étarnpes e*d'étampages, société en nom collectif, à
la Chaux-de-Fonds. La société a repria
l'actif et le passif de l'entreprise « Henri
Huber », à Fontenais, radiée ce Jour, et
ajoute à son genre de commerce : le do-
rage, l'argentage et le nlckelage de mou-
vements d'horlogerie.

Le chef de la maison Jean Cpulet . rne-
nulserie, ébénisterie , librairie-papeterie à
Saint-Biaise, est Jean Coulet , a Saint-
Biaise. Rue du Temple 10.

8. Charles Frutschl, exploitation du
cinéma « Lux », au Locle. Le titulaire
Charles-Frédéric Frutschl est actuelle-
ment domicilié à Corcelles, commune de
Corcelles-Cormondrèche.

Roger Nussbaum, entreprise de gypserle-
pelnture , à Bôle. La maison modifie son
genre d'affaires comme suit : exploita-
tion, Installation, achat et vente d'appa-
reils automatiques de Jeux et de musi-
que ainsi que de distributeurs automa-
tiques.

9. Radiation de la raison sociale
Fatton-Hlrschy, bracelet cuirs et molrs,
à la Chaux-de-Fonds, par suite de re-
mise de commerce.

Le chef de la maison Mme Pierre JùUa.
suce, de Fatton-Hlrschy, bracelets cuirs
et molrs, à la Chaux-de-Fonds, est Ma-
rlanne-Julla née Schwob, épouse dûment
autorisée de Pierre Jul in .  à la Chaux-
de-Fonds. Rue Jardinière 111.

Mme Marie Graf , commerce de tabac,
cigares, ' cigarettes, article? de furneurs
et Journaux , & la Chaux-de-Fopds. Vlns-
crlptlon de la séparation de biens des
époux Marie Graf née Boog et Marlus
Graf est radiée, les Intéressés ayant re-

noncé & ce régime pour adopter celui de
l'union des biens.

Radiation de la raison sociale Rogei
Zilrch,er, empierrage de mouvement*
d'horlogerie, aux Brenets, par suite du
décès du titulaire.

Le chef de la Maison Roger ZUrpher,
empierrage de mouvements d'horlogerie
aux Brenets, est veuve Nadine-Geneviève
Zilrpher , aux Brenets. Grand-Rue 62.

Le chef de la maison André Béguin,
exploitation d'un atelier de mécanique
à Hauterive, est André Béguin, à Haute-
riye. Rouges-Terres 1 bis.

10. Radiation de la raison sociale Mme
R. Cartier, fabrication, achat et vente de
produits d'entretien, à Peseux, par suite
de cessation de çpmmerce.

13. Radiation de la raison sociale René
Ecabert, commerce d'éplcerle-primeurs ;
achat et vente de produits diététiques, à
Corcelles, par suite de remise de com-
merce.

Radiation de la raison sociale Christian
Rlnggenberg, tissus, bonneterie, lingerie,
au Landeron, par suite de cessation de
commerce.

Radiation de la raison soplale Monique
Werren , établissements LumtçUam, com-
merce d'appareils électroménagers, pro-
duits chimiques Industriels à Neuchâtel,
par su(te de cessation de commerce.

Radiation de la raison sociale H. Mon-
tandon , commercialisation et exploitation
de brevets et procédés techniques ; re-
présentations diverses ; bureau d'études
Économiques , à Neuchâtel , par suite du
transfert du siège de la maison à Lau-
sanne.

Radiation de la raison sociale Duvol-
sln & Cle S. A., succursale de Cernier ,
construction , transformation et démoli-
tion de réseaux , de stations transforma-
trices, etc., avec siège principal à Lau-
sanne, à Cernier , par suite de la suppres-
sion de la succursale.

27 octobre. Sous 1% raison sociale
Aravo S.A., il a été constitué une société
inonyme ayant pour but l'acquisition
d'un terrain de Gorgier , en vue de cons-
truction , ainsi que l'acquisition , la vente
ît l'administration d'autres immeubles.
Le capital social de 50,000 fr. est en-
tièrement libéré. Le conseil d'administra-
tion est composé de un à trois membres,
»ctuellement de Jeanne Jeanneret - Ver-
not , administratrice unique, qui engage
>a société par sa signature individuelle.
Bureaux : vlgills S.A., avenue Léopold-
Rqbert 42, la Chaux-de-Fonds. Domicile
légal : à Gorgier , chez l'administrateur
:ommunal.

30. Fonds de prévoyance de la Compa-
gnie des montres Marvin S.A., à la
3haux-de-Fonds. Les signatures de René
Didishelm, président démissionnaire, et
Se Charles Huber , membre démission-
naire, sont radiées . Reymond Edgar Di-
dishelm a été nommé président ; André-
Auguste Bolllat a été nommé membre.
La fondation est toujours engagée par
a signature collective de trois membres
lu comité de direction.

Fonds des œuvres sociales en faveur
du personnel de Raoul Guyot S.A.. à la
Chaux-de-Fonds. La signature de Raoul
Guyot , président démissionnaire, est ra-
diée. André Guyot, Jusqu 'ici secrétaire,
est nommé président. Marie Guypt,
épouse d'André, est nommée secrétaire.
La fondation est toujours engagée par la
signature collective à deux des membres
du comité. Nouvelle adresse : 45, rue
Jardinière.

Radiation de la raison sociale L. Wer-
ro, représentation en vins, & Fleurier,
par suite de cessation de commerce.

31. Caisse de crédit mutuel de Bo-
veresse, société coopérative, à Boveresse,
Le vice-président Edmond Borel est djé-
cédé ; ses pouvoirs sont radiés. Robert
Stauffer , Jusqu 'Ici membre , est mainte-
nant vice-président avec signature col-
lective à deux.

Fondation Mlldla. â la Chaux-de-Fonds.
La signature de Jean Robert, président
du conseil de fondation, décédé, est ra-
diée. Il est remplacé par Charles Wtl-
helm, nommé président. La fondation
est toujours engagée par la signature
collective du président et du secrétaire
du conseil de fondation .

Becofra S.A., commerce de fourrures
en gros, importation et exportation , créa-
tion et fabrication de modèles, etc., à
Gorgier. Peter Koch, de nationalité alle-
mande , a été nommé fondé de procu-
ration. Il engagera la société par sa
signature Individuelle.

Georges Lavanchy. commerce de vins
et liqueurs , à Neuchâtel. Le siège de la
maison, de même que le domicile du
titulaire, sont actuellement le Vlllaret
sur Saint-Biaise, commune de Salnt-
Blaise.

Fabrique de montres Mildia S. A., à la
Chaux-de-Fonds. Par suite de décès, la
signature de Jean Robert , président du
conseil d'administration , est radiée. Char-
les Robert , administrateur , a donné sa
démission : ses pouvoirs sont éteints.
Charles Wilhelm a été nommé adminis-
trateur unique II engagera la société par
sa signature Individuelle. Les pouvoirs de
Paul Zwahlen , fondé de procuration,
sont éteints

LES VOISINS

— Il faut aussi deii.v vers de terre, regarde donc s'il
lie t'en reste pas en poche !

Vers une révision
«lu régime du sucre

(C.P.S.) Sur la base de l'arrêté fédé ral
du 20 décembre 1957, le Conseil fédéral
a fixé le prix de la betterave sucriers
de la récolte 1961 à 7 fr. 30 les 100 ki-
los pour une teneur en sucre de 15 %.
Chaque pour-cent en plus ou en moins
entraine uin supplément ou une réfac-
tion de 70 centimes. Les autorités fé-
dérales ont tenu compte pour fixer ce
prix , d'une part de l'évolution des
coûts de production , d'autre part des
prix des autres produits agricoles.

De son côté , la Sucrerie et ra f f iner ie
d'Aarberg doit ténia- compte, dans la
fixation du prix du suore fabriqué , du
prix de dumping pratiqué a l'étranger
qui, comme on sait couvre le 85% de
nos besoins. Depuis  env iron trois ans ,
ce dumping a pour conséquence que
le sucre importé est de 16 à 18 c. par
100 kg inférieur au prix de revient.
Cette situation explique le fait que
depuis 1958 la sucrerie a s>ubi d'impor-
tantes pertes qu'elle me peut plus sup-
porter ; dans ces conditions, un nou-
veau régime s'impose.

Or, nous venons d'apprendre que,
devant l'évolution de la situation gé-
nérale, les autorités fédérales compé-
tentes ont repris l'examen du problè-
me. Il est évident que la base de l'ar-
rêté fédéral du 20 décembre 1957 est
trop étroite et rigide, pour répondre
d'une part aux exigences de la culture
betteravière suisse et d'autre part à
celles de la fabrication du sucre indi-
gène. C'est la raison pour laquell e une
révision de l'arrêté fécléral est en cours,
Le département fédéra l de l'économie
publique a réuni les milieux intéres-
sés pour examiner dans quelle direc-
tion, SUT quelles bases, tenan t compte
des circonstances actuelles , cette révi-
sion dpit être conduite.

Petite récolte de miel
BERNE (AÏS). — La récolte de miel

s'est élevée, cette année, à 3,4 kg par
tête d'habitant, alors que celle de i960
avait atteint 5,1 kg. La récolte moyen-
ne pour les diix dernières années a été
d'environ 5,2 kg.

Jeune
accordéoniste

disponible tous les sa-
medis soir cherche en-
gagement dans restau-
rants ou société. — Tél.
5 25 30.

On cherche pour Syl
vesfre et Nouvel-An
bon

accordéoniste
amateur. — Tél. (038]
6 51 31.

Débarras
de galetas
Tél. 6 38 15.

CARTES DE VISITE
au bureau du Journal
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Le plaisir
d écrire

Qu'en esf-îl de votre «S.erî*
*ure personnelle? Le rythma
accéléré de notre époque
nous enlève le goût d'écrire -•
mais un beau jour nous
découvrons un stylo qui
nous rend cette [oie — la
Stylo Gêna d'un genre tout
nouveau, avec bec or Gold-
wîng. Jl règle automatique-
ment la coulée d'encre et.
son grand bec or individuel
Goldwing glisse si légère*

l ment qu'il semble échapper
à la loi de la pesanteur • • •

I Ce stylo est conçu pour
faciliter votre tâche. Essayez»

I le donc — pour l'amour de
l votre écriture personnelle!

»-/v^ zJ i r # m

GOLDWING
fr. 45- 50.- et 60.-

Autres stylos Geha dès
fr. 12.50 jusqu'à fr. 38—
En vente dans les papeteries.

Ecriture personnelle

par la plume réservoir I

Agence générale i Kaeg i S. A., Zurich 1

¦

1961 a été une année
normale pour l'horlogerie

française
PARIS (ATS). — Selon les f Echo* »

l'année 1961 sera tout à fait normale
dans rinidustrje horlogène frança ise
dont la production sera de l'ordre de
celle de 1960, soit 5,500,000 piècCiS et
2,500,000 réveils et pendulettes. Qn
s'atten d pour la France à un chiffre
d'affaires globa l de près de 200,000,000
de nouveaux franips, taxes comprises
Pour 'l'horlogerie de gnps vokrane, le
chiffre d'affaires peut atteindre 90 à
95 millions de nouveaux francs.

La conjoncture est donc pkitôit favo-
rable, niÉi is  la concurrence des indus-
tries horliogères suisse et aillemancle,
dâcliaircinit les « Echos », ne laisse pas
que d'être préoccupa née, fa Suisse no-
tamment fa isant un gros effort au
point de vue prix sur la mon tre de
qualité.

Les fabricants allemands sont da-
va ntage orientés sur la produiction de
l'a montre . Roskopf • généralement
non-empierrée. Cett e fabrication d'ar-
ticles bon mairché, assurent les «Eclj os»,
n'mquiète pas trop les Suisses, beau-
coup 'plrns intéressés par la production
die momtires à ancre sans oesse améliio-
née, comme en témoignent les pjèpes
exposées au Salon initennatio.nfll de
l'horlogerie à Besançon.

|8Jgi

LA VIE DE NOS SOCIETES
1/ .A.S.l» .A. et la sécurité

du trafic
Le groupement cantonal neuchâtelois

de l'A.S.P. (Association suisse des pro-
priétaires d'autocamtons) a donné, ré-
cemment, à Neuchâtel , un cours spécial
d'instruction sur l'entretien pratique du
camion Diesel, destiné au personnel rou-
lant et à ses cadres techniques. Dirigé
par M. Léonard Ernst (Morges), spécla-
lisrte hautement qualifié en matière de
poids lourds, le cours en question a
remporté le plus vif succès.

Telle qu'elle est pratiquée par l'A.S.P.A.
qui est au véhicule utilitaire helvétique,
rappelons-le, ce que le T.C.3. et l'A.O.S.
sont à la voiture, la formation profes-
sionnelle complémentaire du chaaiffeur
poursuit un double but : renforcer la sé-
curité d'exploitation diu po(ds lourd et.
par là même, la sécurité de toute la,
circulation.

Le groupement cantonal neuchâtelois
vient de constituer un comité d'organi-
sation qui, pour le printemps prochain,
espère mettre sur pied une épreuve
d'habileté ouverte aux chauffeurs. Le
comité en question est formé de MM.
Edg. Lambert (Neuchâtel), J.-P. Châ-
telain (la Chaux-de-Fonds), G. Hertig,
tils (la Chaux-de-Fonds) et J. Uhler
(Neuchâtel).

Société des colonies
de vacances de rVenchâtel

La société des Colonies de vacances
et de l'Ecole en plein air die Neuchâtel,
a tenu spn assemblée générale le 23
novembre , sous la présidence de M.
Sain Humbert . '

Les rappqrts de gestion et les comp-
tes pour 1959 et 196Q ont été approuvés.
Ils ont rappelé d'utilité des colonies
pour toute une population enfantine
de la vill e. Les inscription» restent
nombreu ses. Grâce à la générosité des
membres, et surtout des dons, subsides
ou subventions de particuliers , de cais-
ses de famille, d'industriels, d'oeuvres
scolaires et de Pro .Tuventute, de la
Loterie romande et des autorités fédé-
rales, cantonales et communales, il a

été possible d'équilibre r les comptes
et de poursuivre un plan d'investisse-
mpnt pour l' entretien des immeubles,
tant à Bcllevu e, sur Bevaix , qu 'à Pier-
re-à-Bot, le renouvellement du maté-
riel et des installations. Les colonies
de la ville de Neuchâtel continuent
ainsi non seulement à rendre service
mais à m a i n t e n i r  les bonnes condi-
tions qu 'elles offrent traditionnelle-
ment, puisque leur fondation remont»
à plus de 80 ans.

Le comité reste composé de 15 mem-
bres et son bureau est le suivant l
président, Sam Humbert ; vice-prési-
dent , Chainles Maeder ; secrétaire, Ro-
ger Dubois ; trésorier, André de Per-
rot, ainsi que du directeur des écoles,
M. Numa Evard et du médecin scolaire
Dr P. Quinche.

L'assemblée a ensuite assisté à la
projection du film t Les robinsons du
20me siècle », rappelant les réalisations
zurtcoj ses en camps ou atel iers do
loisirs pour la jeunesse

A la Société suisse
des voyageurs de commerce
La Société suisse des voyageur» de

commerce, section de Neuchâtel, qui
met tout en œuvre pour la. défense
des Intérêts professionnels et autres
de ees membres, vient de mettre' à
l'étude un projet de création d'une
rente complémentaire à l'A.V.S.

Au cours de la dernière assemblée
générale de la société — qui s'est dé-
roulée 60us la présidence de M. R. Tar-
din — 11 a beaucoup été question éga-
lement de l'organisation des cours pro-
fessionnels qui s'ouvriront vraisembla-
blement dès l'an prochain dans le ca-
dre de la section.

Le caissier, M. Auguste Delay, en fonc-
tions depuis 19 ans, a été l'objet d'un,
hommage particulier à l'occasion de sa
démission.

Le comité est présidé par M. R. Tar-
din, assisté, de MM. G. Dellenbach, vice-
président, J. Bâhler, premier secrétaire,
E. Volck , deuxième secrétaire et H. Mln-
der, caissier.



Dimanche 3 décembre: voyage gratuit à SUHR!
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iiî -il l̂̂ ^ f̂îïïSiîïSîw^ l̂ B̂K^ B̂^M lllt mi ¦•"—'" <iv f """ JtJP IB ¦¦•¦¦ *"'*"*'"'

A ^ ^Ê n S mw r zT  JSMm ^  ̂ j» ' »•¦ «^ ' '̂ ^â ŝBiasjsa Basaaalsl ^ j Ĉ^W' ^ ^<  
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directement à la merveilleuse exposition de Noël!
Les nouveaux modèles 1962 sont déjà exposés I — 33 vitrines — 600 chambres modèles — Paradis d'enfants romantique

Renseignements P̂ WP/T3BBBBBJ| 
NEUCHÂTEL , TeiTeaUX 7

et inscriptions ^J^J^Y^^^^^^gy^̂  ̂ Tél. (038) 5 79 14

: Heures départ : 3, 10 , 17, 26 décembre et 2 janvier 08.30 h. La Chaux-de-Fonds, Place de la Gare, 09.00 h. Neuchâtel , Terreaux 7, 10.00 h. Bienne , Place de la Gars

jj Vous pourrez admirer maintenant: La plus vaste revue de meubles • Salles i manger à des prix extra- I Plein d'essence gratuit ou remboursement du
ordinairement avantageux • Studios pour Elle et Lui • Teak-show International • Les plus beaux meublas I billet CFF pour tout achat dès fr. 500. Parc
rembourrés #> D'Innombrables petits meubles de tout genre • Meubles da style sélectionnés I pour 300 voitures devant la fabrique-exposition.

VUn achat d la fabrique-exposition a SUHR vous offre de nombreux avantages L
h. 1420 7 . . .  _ . _ . ... _^T
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%gf \ dans les salons
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SERR IÈRES
^^^^^JffrTY^nftr^W ^ Tél. 8 38 50

Hôpital 10 Tél. 5 57 52

LE DOCTEUR Pierre GABUS
Spécialiste F. M. H. maladies des poumons

Ancien assistant à la Clinique thérapeutique de Genève
(professeur Georges Bickel)

Ancien assistant au Sanatorium neuchâtelois à Leysin
(docteur Georges Rossel)

Ancien médecin-directeur du Sanatorium neuchâtelois
Beau-Site, à Leysin

Ancien médecin-directeur du Sanatorium fribourgeois
Vermont, à Leysin

Membre correspondant de la Société française
de la tuberculose

Médecin-directeur du Centre de radiophotographie
de la ligue neuchâteloise contre la tuberculose

ouvre son cabinet de consultations à Neuchâtel
le 4 décembre 1961

12, rue Saint Maurice — Tél. 5 05 44

Maladies des voies respiratoires
Bronchologie

Radiographies et tomographies thoraciques
Consultations sur rendez-vous, jeudi excepté

GARAGE
DE BELLEVAUX/

Agence N.S.U.-Prlnz
Nos belles occasions :

N.S.U., limousine 1960,
3 CV, bleue, sièges-cou- 1
chettes, 28,000 1cm, Fr.
3300.—.
N.S.U., limousine, 1959,
3 CV, grise, 2 tons,
28,000 km, Fr. 2900.—.
N.S.U., limousine, 1959,
3 CV, crème, avec radio,
45,000 km, Fr. 2800.—.
N.S.U., limousine, neuve,
1961 , 3 CV, sièges-cou-
chettes, bleue, toit ou-
vrant, Fr. 4990.—.
Toutes ces v o i t u r e s;
N.S.U. sont vendues avec '
garantie. ¦¦ ' ¦'.
CITROËN 15 CV, 1964.
noire, avec radio, en
pariait état.
RENAULT FRfiGATE, 11
CV, 1956, 2 tons, pariait
état, Fr. 2400.—.
QPEL RECORP, 1958, 8
CV, orange et crème, '
pariait état, 55,000 km, -
Fr. 4600.—.
FIAT 500, 3 CV, décapo- ,¦
potable, grise, en partait/
état, Fr. 1900.—.
FOURGON VW, 1953, , 6
CV , boite synchronisée ,
intérieur tôle aluminium,
Fr. 2800.—.
CAMIONNETTE STUPE-
BAKER (permis de voi-
ture), bas prix.
CAMION STEYER 880,
1951, basculant, 3 mè- .
très cubes, revisé, avec ;
garantie , peinture neu- 1
ve, Fr. 10,000.—.
Et différents autres ca- :
niions d'occasion.

Agence « STEYER » !
et « HANOMAG »

Facilités de payement
Reprise - Vente

Echange
Tél. 5 15 19

A vendre

Volvo 122 S
modèle 1960 , 49 ,000 km,
nombreux accessoires. —
Tél. (038) 5 61 19, dès

;19 heures.

La famil le  de Ï5

Monsieur Jean-Baptiste ROY, pasteur r
très touchée par les nombreux témoignages |ï|
de sympathie reçus à l'occasion de son |
grand deuil, exprime sa gratitude à toutes I
les personnes qui ont pris part à sa I
douleur. g

Yverdon, novembre 1961. jj

¦ i

Dauphine
Gordini

modèle 1961 , impeccable ,
3 mois de garantie, prix
intéressant, échange. Fa-
cilités de paiement. —
Tél. 8 10 14.

H gfln BÉS BlM JJFTTM

TAUNUS 17 M . . 1959 j
SUNBEAM RAPIER 1960
SIMCA ETOILE . . 1961 ;

toit ouvrant '.,
SUNBEAM ALPINE 1961 |

cabriolet avec hard-top
TRIUMPH HERALD 1961

cabriolet
ALFA ROMEO . . 1957
GïULÎPTf A SPRINT !

A vendre

Renault 4 CV
1955

parfait état, Fr. 1500.—.
S'adresser : Automobiles
Renault, tél . 5 03 03.

A vendre

« Peugeot » 203
noire, toit ouvrant ,
housse neuve, 2 pneus
neufs, bas prix. — Ap-
peler aux heures des re-
pas, tél. 8 18 63 .

A vendre

Dauphine Gordini
12,000 km, état Impec-
cable. S'adresser : Auto-
mobiles Renault, tél.
5 03 03 . 1 ; Jim\ BOUCHERIE MM - Tél. 580 12 |—¦̂ M

CÔTELETTES DE PORC . . . . * » . li-

CIVET DE CHEVREUIL oo, -.65
TRANCHES DE VEA "< m * 1-60
LAPIN EN RAGOÛT m s -.#5

— /^^MIGROS—

On cherche il acheter
des

patins de hockey
No 42 , en très bon état.
Adresser offres écrites à
D.M. 4266, au bureau
de la Feuille, d'avis.

I S 1  

vous avez dea
meublée à vendre

retenez cette adresse
AU BUCHERON

Neuchâtel . tél. 5 26 33¦DBBnnr
¦ 

Voituresi
d'occasion

Renault 4 CV
1952-54-56-60-61

Dauphine
1956-57-58-59-60-61

Gordini 1961
Fiat 1100 1953
Peugeot 203, 1950
Isard 400 coupé 1957
Vespa 1953
MOTO PUCH 250, 1953

Grandes facilités de paiement
grâce au Crédit officiel Renault

Vente -Achat
S.A. pour la vente des

automobiles Renault en Suisse
NEU CHATEL, 1, avenue de la Gare

Ouvert le samedi après-midi
Tél. 5 03 03 ou 5 03 04

riiprTri'iriTaiiwiiuiiiiiiii ¦ ¦ uiimin
A vendre

Opel Rekord
spéciale

modèle 1955, v o i t u r e
avec embrayage et freins
neufs. Intérieur neuf .
Etat Impeccable.
Essais sans engagement.
Facilitée de paiement.

R. WASER,
garage du Seyon,

rue du Seyon 34-38,
Neuchâtel

fffffffl
OCCASIONS

AVANTAGEUSES

FORD ANGLIA
6 CV , 1954, brune, 2 por-
tes, bon état.

CITROEN 2 CV
1956, bleue, type belge.

CITROEN 11
10 CV, 1952 , noire, 4
portes, bon état.

CITROEN DS 19
10 CV, 1958, jaune et
grise, revisée.

FORD TAUNUS 12 M
6 CV , 1953 , verte et Jau-
ne, 2 portes. '

FORD TAUNUS 12 M
6 CV, 1955, verte, 2 por-
tes, peinture neuve.

TAUNUS 15 M
8 CV, 1956 , verte et
crème, en bon état.

TAUNUS 17 M
9 CV, 1960, blanche, 2
portes, comme neuve.

VENTE A CRÉDIT

Essai sans engagement
Demandez liste complète

avec prix au

garage du Littoral
Agence Peugeot

J.-L. Segessemann
Neuchâtel - Tél. 5 99 91

Plerre-a-Muzel 51

Exposi t ion en v i l l t
Place-d'Armes 3

f i mcAûtit/
chez

D. MARTHE
HORLOGERIE -

BIJOUTERIE
Grand-Rue 3
Tél. 5 31 57

NEUCHATEL

Tous cadeaux précieux
Or et Bijoux MURAT

Grands crus—
—de Bordeaux
Château Cheval Blanc 1957 Fr. 38.—

» Lafite Rothschild 1957 Fr. 38.—
> Mouton Rothschild 1957 Fr. 35.—
» Longueville Pouillac 1955 Fr. 18.—
» Carmades Lafite 1957 Fr. 18.—
» Mouton Baron Philippe

de Rothschild Fr. 15.—
» Paveil de Luze 1957 Fr. 11.—
» Mouton Cadet Rothschild Fr. 9.50
» Yquem (blanc) 1948 Fr. 26.50

ZIMMERMANN S.A. Epancheurs 3 Tél. 5 26 52

Chiffons
propres, blancs et couleurs
sont achetés par

L'IMPRIMERIE CENTRALE,
NEUCHÂTEL

OCCASION
A vendre un lot de

sommiers en bon état ,
à partir de Fr. 15.—
Matelas en crin ani-

mal, remontés tissu neuf ,
à partir d» Fr. 85.—
Petite meubles com-

binés,
à partir de Fr. 55.—
Chaises  dépareillées,
à partir de Fr. 15.—

Ameublements

0. VOEGELI
Quai-Godet 14

Tél. 6 20 69
Neuchâtel

A vendre une paire de

skis
avec fixations de sécu-
rité et arêtes, longueur
180 cm ; 2 patres de

souliers
de ski, No 37, une paire
de

patins
de hockey

No 36 , le tout en bon
état. — Tél. 7 53 17.

Calorifère
inextinguible

à feu renversé, combus-
tion lente très économi-
que, pour 120 à 150 ma,
belle occasion. Un petit
potager émalllé gris, sans
four ni bouilloire. Une
cuisinière électrique , le
tout à prix avantageux .
— Tél. 8 1172 , rensei-
gnera.

Tables
de c u i s i n e , pieds
chromés, dessus rou-
ge, Jaune, vert ou
bleu

Fr. 98.-
avec 2 rallonges,

Fr. 149.-
KURTH

Avenue de Morges 9
Lausanne

Tél. (021) 24 66 66

A VENDRE
1 manteau d'hiver, 2
manteaux de pluie pour
fillettes de 13 à 15 ans ;
1 paire d'aprés-eki No 38,
i "paire de souliers de
hockey No 43, 1 wind'-
Jack pour garçon de 13
à 14 ans. Très bas prix.

Tél . 5 73 25.

%k
f ï  Ctoix-du-Marché |É
e*~i (Bas rue du i
f ¦r Château) '- , -

I RADIOS I
| PORTATIFS |

b'4 Facilités raja
«ïS de paiement Kî

VENTE URGENTE
pour cause de réduction
du train de vie, beau
mobilier d'une villa :
tapis très rares, objets
en argent. Statues en
marbre, bibelots magni-
fiques. Samovar vérita-
ble, russe, en argent,
5 kg, pendule, glace.
Service à thé - café avec
plateau en argent, gran-
de porte capitonnée, lit
de repos canné, etc. —
Tél. (031) 44 62 03.

m̂ m̂amm̂ m'* ŝ ^m^m^mm Ê̂m ^m^m^m Ŝ Ŝm Ŝ Ŝm ŜmSm Ŝ Ŝ Ŝ Ŝ» ^m^mmSMmm. ¦ •.

Répondez t.T.p., aux
offres sous chiffres...

Noue prions le*
personne* et les en-
treprise» qui publient
des annonces avec
offres sous chiffre»
de répondre prompte-
ment aux auteurs dea
offres qu'eJlee reçoi-
vent. C'est un devoir
de courtoisie et c'est
l'intérêt de chacun
que ce service fonc-
tionne normalement.
On répondra dono
même si l'offre n»
peut pas être prise
en considération et
on retournera le plus
tôt possible les copie»
de certificats, photo-
graphies et autre»
documents Joints à
ces offres. Les In-
téressés leur en •*?
ront très reconnais-
sants car ces pièce»
leur sont absolument
nécessaires pour ré-
pondre à d'autres de-
mandes.

Feuille d'arU
de Neuchâtel.

Trouvé

montre
de dame

S'adresser à Coiffure
CHARLES, Hôpital 10.

Si vous perdez votre
chat, avisez immédiate-
ment le No 5 98 81.

GUILL0D
1895 - 1961

66 ans d'existence
achète et vend tous gen-
res de meubles anciens
et modernes, bibelots,

vaisselle, livres. ,
Expertises

Fleury 10, Neuchâtel
Tél. 5 43 90

On cherche à acheter

train électrique
Marklln, écartement 0,
en bon état. Tél. 6 37 02,
aux heures des repas.

Achat et vente
de meubles
Tél. 6 38 15

A vendre moto

Sunbeam
500 cms, parfait état de
marche. — S'adresser &
M. Alphonse Béguin,
Grand-Rue 18, Cormon-
drèche.

A vendre

Simca Elysée
1961

7500 km, état de neuf.
Garage Rltter, le Lan-
deron. Tél. 7 93 24.

A vendre

fourgonnette
Citroën 2 CV

modèle 1957 , v o i t u r e
entièrement révisée, avec
g a r a n t i e  de fabrique.
Peinture neuve.
Essais sans engagement,
Facilités die paiement.

R. WASER,
garage du Seyon,

rua du Seyon 34-38,
Neuchâtel

A vendre

VW 1957
en brèo bon état ; prix
à discuter. Tél. 7 71 94.
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Tous les modèles d'orfèvrerie

en magasin , à la

BÏJOUTFRÏE - OFFfiVRER l F.

Place Pury 1 et 3 - Neuchâtel
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POUR VOS CADEAUX
De la belle lunetterie

W
 ̂

W^% 1 paire ^e ï ume"
es à prismes

IL̂ ^MB'fLf " Kern "' <c Zeiss "' e,c'
s^̂ r̂ ™™^̂  1 boîte de compas « Kern » ou

f̂grijgr 1 règ|e à calculer
1 microscope « Wild », « Zeiss »

ou « Leitz »

Grand choix chez 
^̂

Martin LUTHER 33
Place Pury 7 Maître opticien NEUCHATEL ;

l "i T lllltlB—iiil|l|li«ll'IIUII I II 111 II 11 I III É"lj I Ils! ¦»lll|l"l ll'IHI —aaH' 11

\Jl(XHlVl& précise : BC' -Wfl|
Il n'y a plus de problèmes Hr jffl

m Si vous avez des bourrelets à, la taille ^" '"V ,v •''?/ ? :\'6'?w"& i
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Xjf THÉÂTRE
m /C. \ Mercredi 6 et jeudi 7 décembre
¦f ¦ à 20 h 30
à̂ â̂W LA COMÉDIE DE L'EST
^KHBK présente

LE MARIAGE DE MONSIEUR
MISSISSIPPI

comédie en 2 parties de Friedrich Diirrenmatt

Location : AGENCE STRUBIN. Librairie tRstmtfà
5me SPECTACLE DE L'ABONNEMENT

Résultats
de la grande loterie

la lessive la plus vendue du monde

Liste des numéros gagnants :
1er prix : Fr. 2000.— en espèces No 172,963
2me prix : 1 poste de télévision Siemens Automatic

Type 612 WZ , 4 normes avec filtre polarisé 260,534
3me prix : 1 appareil de photo Comtessa - Matic E

Zeiss Ikon, avec étui cuir 141,047
4me prix : 1 poste radio portatif Standard, 8 transis-

tors, 3 longueurs d'ondes, 2 haut-parleurs 219,878
5me prix : idem 108.891
6me prix : 1 balance Borg pour salle de bains . . 247,976
7me prix : idem 284,078
8me prix : idem 173,119
9me prix : idem 219,575

lOme prix : 1 foehn marque Solis 106,601
Urne prix : idem 293,874
12me prix : 1 rasoir électrique à piles Lord Riam,

fabrication suisse, avec étui cuir . . .  171,215
13me prix : idem 235,432
14me prix : Idem 127,126
15me prix : idem 216,712
16me prix : Idem 249,363
17me prix : 1 fer à repasser électrique Siemens

BMH 22, réglable 123,468
18me prix : idem 215,031
19me au 300me prix : 1 grand paquet de TIDE :

100,680 100,768 101 ,052 102,646 103,357 103,599 104,682
105,563 105,683 106,351 107,038 107,450 108,081 108,127
109,119 110 ,186 110,888 110 ,911 111 ,914 112 ,614 112 ,737
112,875 112,973 113 ,575 113 ,885 115 ,853 116 ,061 117 ,276
118,514 ' 120,332 121 ,065 121 ,469 122,671 123,661 124,322
124,756' 124,858 125,287 127,142 127,961 128,186 128,870
129,119 130,431 131 ,333 132,286 132,488 133,825 133,873
133,883 133,966 135,224 137,184 138,326 138,395 139,228
139,791 - 140,205 142,371 144,203 145,495 145,858 145,885
146,165 146,638 146,937 147,015 147,068 147,163 147,250
149,766 150,468 151 ,072 152,511 153,176 153,482 153,543
153,838 154,840 154,982 155,421 155,526 157,506 159,112
159,624 160,170 161 ,363 163,967 . 164,546 165,009 165,775
166,617 166,843 166,869 167,211 . 167,405 167,743 168,791
169,973 170,092 171 ,866 172,037 172,360 172,813 174,667
174,979 175,626 176,326 176,527 177,124 177,266 178,295
178,490 180,319 180,479 183,507 183,564 184,509 184,573
184,962 184,989 185,325 185,707 186,364 186,391 187,052
188,810 190,201 191 ,618 191 ,948 192,093 192,370 192,425
192,820 193,773 195,380 195,399 195,587 196,269 198,307
199,737 200,974 202,113 202,731 202,842 202,858 205,443
205,445 205,620 205,755 206,468 206,853 207,736 208,150
208,510 210,739 211 ,356 213,085 213 ,310 213 ,637 213 ,706
213 ,861 214,415 I 216,003 216,307 216,308 216,382 218 ,019
219,502 220,244 220,816 221,177 223,207 223,673 "223,969
224,499 225,830 225,923 226,186 226,260 226,919 227,869
229,428 230,010 230,500 232,119 232,758 232,880 233,382
234,473 235,056 235,312 235,470 237,052 237,965 239,822
239,941 240,320 240,771 241 ,283 241 ,400 242,076 242,694
243,165 245,983 246,374 246,982 247,233 247,444 249,377
249,404 250,828 252,732 253,398 253,642 253,665 255,625
256,663 256,833 257,476 258,004 259,133 259,172 259,470
259,517 260,555 261,054 262,363 262,499 263,786 263,828
264,185 264,474 265,142 266,293 266,668 267,033 267,195
269,817 272,254 272,371 272,905 273,324 273,914 275,141
275,617 275,697 277,083 277,493 277,910 278,208 279,366
279,824 280,180 280,568 281 ,004 281 ,827 282,105 282,213
282,593 284,556 285,783 286,721 287,987 288,950 289,181
289,410 290,016 290,075 290,077 290,272 290,830 291 ,932
292,170 293,588 293,781 293,955 294,878 296,370 297,019
297,886 299,408

Seule la liste officielle, contrôlée par le notaire, fait foi. Vous pouvez
l'obtenir chez Promena A. G., Lohweg 10, à Bâle.

Important !
Si votre billet porte un numéro gagnant, découpez
le coupon portant le numéro rouge, inscrivez-y votre nom
et votre adresse, et expédiez-le sous pli recommandé
à Promena A. G., Lohweg 10, à Bâle.
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Pour recouvrir vos
meubles, adressez-vous

à l'artisan
PHILIPPE AEBY

Tapissier-décorateur
Beaux-Arts 17, Neuchâtel

Tél. 5 04 17

Depuis des années
nous accordons discrè-
tement à des conditions
avantageuses

PR Ê TS
éventuellement
.sans caut ion

de 500 fr. a 5000 fr .
aux employés et ou-
vriers pour paiement de
dettes et achats de tous
genres (également mise
en ménage).

ZBINDEN & Co
Case postale 199, Berne 7

! MARIAGE
Monsieur de 50 ans,

possédant domaine, dé-
I sire connaître dame en-

tre 40 et 50 ans. pour
union heureuse. Ecrire
à case postale 682, Neu-
châtel 1.

Mariage
Veuve cultivée, aimant

les arts, désire connaître
monsieur de 50 à 60 ans,
de caractère TRÈS AF-
FECTUEUX et présen-
tant mêmes goûts, pour
fonder foyer heureux.
(Joindre photo). Ecrire
à case postale 195, Neu-
châtel 2.

???????????????
Jeune représentant I

cherche personne quali-
fiée, pouvant lui donner
des leçons privées

d'anglais
à des heures Irrégullères,
quartier ouest de Neu-
châtel, Peseux. Adresser [
offres écrites avec pri x
à J.T. 4272 , au bureau .
de la Feuille d'avis.

???????????????

-

AVIS
N o u s  i n f o r m o n s  notre f idèle

clientèle que nous avons remis le
café-restaurant de la Poste de Sava-
gnier à

Madame et Monsieur

Edmond Becker
Nous exprimons nos remercie-

ments à tous ceux qui nous ont
accordé leur confiance et les prions
de la reporter sur nos successeurs.

Famille Girard.

Nous référan t à l'avis ci-dessus,
nous informons nos amis et le
public en général \que nous avons
repris le café-restaurant de la Poste
de Savagn'ier.

Par un service aimable et des
marchandises de qualité , nous espé-
rons mériter la confiaûce que nous
sollicitons.

B. et E. Becker.
L'apéritif sera gracieusement offer t
dimanche matin.

¦ 
.

TECHNICUM NEUCHATELOIS
LE LOCLE - LA CHAUX-DE-FONDS

visite de rétablissement
en activité

Le public est cordialement invité à visiter
l'établissement en activité le samedi 2 dé-
cembre 1961, de 8 h à 11 h 45 et de Î4 h
à 16 h 45.

au Locle
(Technicum)

à la Chaux-de-Fonds
bâtiment principal , Progrès 40 : horlogerie ,
mécanique, art , boîtes
Collège 6 : chauffages centraux et sanitaires ,
soudage , forge

Le directeur général :
P. STEINMANN.

Une proposition de notre
RAYON DE JOUETS
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OURST&T l»r il «W teddy rasé , très belle qualité

48 cm 33 cm 30 cm 18 cm

13*o 790 590 290

Anne
3̂»W ^HP' HT». 4mr longs poils nylon, superbe présentation

70 cm 50 cm

2380 158<>
Vos collecteurs de Noël sont reçus avec plaisir à la Cité,

en paiement de vos achats

Si vous ne connaissez pas nos collecteurs de Noël :
alors , renseignez-vous à notre caisse. C'est si pratique. '+Votre avantage : la RIST OURNE ou 5 % d'escompte
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Madame ! Pour les f êtes
|| soyez belle et irrésistible ! j
| Et p our une ligne p arf aite :

Parfumerie - Institut

J . JUVENA
i Parcs 129
j Tél. 5 84 21

1 Mme F. Mat they
Esthéticienne diplômée

I *
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Agent pour le Vignoble, le Val-de-Ruz, le Val-de-Travers :
ROBERT VOEGELI, PESEUX, tél. 811 25

Une nouvelle notion de la spéculation
en matière de biens-fonds agricoles

NOTES DE J URISPR UDENCE

La Suisse est dotée, depuis le 12 juin
1951, d'une « Loi fédérale sur le main-
tien de la propriété foncière rurale ».
Cette loi se propose, comme il est dit
en son articl e premier, « de protéger
la propriété foncière rurale, fondement
d'une paysannerie saine et capable d'un

effort productif , d'encourager l'utilisa-
tion du sol, d'affermir le lien qui exis-
te entre la famille et le domaine et de
favoriser la création et le maintien
d'entreprises agricoles ».

Pour atteindre ces multiples buts, la
loi entend notamment lutter con'bre la
spéculation immobilière en empêchant
que des biens-fonds agricoles soient dé-
tournés sans nécessité de leur destina-
tion naturelle ou acquis à des prix dont
l'exagération ne peut qu'erogendrer
des augmentations de fermages et de
prix. C'est pourquoi les canton s «ont
autorisés à instituer pour leur terri-
toire une procédure d'opposition qui
leur permet de s'opposer à la vente de
domaines agricoles ou de biens-fonds
qui en dépendent quand ces ventes
sont contra ire* aux intérêts généraux
de l'agriculture, tels qu'ils sont défini*
à l'art icle premier de la loi. L'opposi-
tion est en particulier justifiée lorsque
l'acheteur d'un domaine l'acquiert «dans
un dessein évident de spéculation ».
Que faut-il entendre par là ? Le Tri-
bunal fédéral l'a dit en précisant qu'il
y a dessein évident de spéculation
quand l'acheteur acquiert un domaine
agricole ou des biens-fonds qui en
dépendent dans l'intention manifeste
de les revendre avec bénéfice dès que
possible. Voilà qui était clair. Mais ré-
cemment, le cas suivant s'est produit.

X X X
Un agriculteur du canton de Berne

s'est vu offrir  par une société immo-
bilière bâloise 350,(100 fr. pour son do-
maine évalué officiellement à 104,000
francs seulement. Il a naturellement ac-

cepté cette offre généreuse et, dans
l'acte de vent e, l'acheteuse a pris la
précaution de faire noter qu'elle en-
tendait construire des maisons d'habi-
tation sur une partie des terres et lais-
ser le surplus à son affectation agri-
cole actuelle. La direction de l'agricul-
ture du. canton de Berne a fait oppo-
sition à cette vente en disant qu'il yavait dessein évident de spéculation.
Le Tribunal fédéral' lui a donné rai-
son et validé son opposition dans un.
arrêt du 12 mai 1961.

Ce qui est Intéressant dans cet arrêt,
c'est que le Tribunal fédéral a admis
que la société immobilière bâloise
n 'ayait pas d'intention de construire desmaisons pour les revendre avec béné-
fice ; elle voulait simplement les louer.
S'il s'en était tenu à sa Jurisprudence,
il aurait donc du rejeter l'opposition etautoriser la vente. Il ne l'a pas fa it
car il s'est demandé si sa jurisprudence
était bonne, et s'il n'y avait pas lieu
de donner à la notion de spéculat ion
un sens plus étendu. Il a répondu aifV
firmativement à cette dernière question
en faisant ce raisonnement : En con»
sentan t à payer 350,000 fr. pour un
domain e agricole qui en valait trois
fois moins, la société bâloise savait
bien qu'elle ne pourrait pas renier le
capital engagé pair une exploitation ex-
clusivement agricole du sol. Elle voulait
bâtir des maisons et les louer dans
l'intention de réaliser par ce moyen
des bénéfices appréciables. Pour le Tri-
bunal fédéral, c'est de la spéculation.

X X X
Cette nouvelle notion de la spécula-

tion va sans doute assez loin puis»
qu 'elle englobe des opérations, somme
toute régulières et normales, de place-
ments immobiliers. Mais ce qui est ré-
gulier partout aill eurs ne l'est pai
quand 11 s'agit de bien s-fonds agricole»
menacés de désaffectation. L'Etat peu»
désormais s'opposer à certains investis-
sements immobiliers plus ou moins
avantageux quand ils se font aux dé-
pen s de l'agriculture. C'est heureux du
point de vue de l'intérêt général , qui
n'est pas celui des spéculateurs, mais
oe l'est moins pour l'agriculteur qui ne
peut plus^ comme chacun, tirer le meil-
leur part i de ses biens en profitant des
condition s particulièrement favorables
du marché dos immeubles. C'est une
grave atteinte que l'Etat porte à ses
droits patrimoniaux dans l'intérêt de
la collectivité. Mais heureusement pour
lui, l'opposition à la ven te des domai-
nes agricoles n 'est pour l'Etat qu'un
droit et pas une obligation.

Dans notre canton , ce droit est exer-
cé par des experts agricoles nommés
par le Conseil d'Etat. Nul doute que,
nonobstant la nouvelle jurisprudence
du Tribunal fédéral , ils sauront appli-
quer la loi avec mesure et discerne-
ment.  Mais cela sort du domaine du
droit ; c'est une question d'opportu-
nité politique qui relève de la sagesse
gouvernementale.

H.

Le danger augmente
au Sud Viêt-nam

( S U I T E  DE L A  P R E M I È R E  P A G E )

Dans les centres urbains, les cho-
ses ne vont pas beaucoup mieux. Tout
le pouvoir est pratiquement concentré
entre les mains du président Diem.
Malheureusement, la majorité de ses
collaborateurs forment une clique où
la corruption, le népotisme et les in-
trigues font rage. Ce sont les intérêts
privés qui priment tout. Ainsi les
trois quarto de l'aide américaine n'ont
servi qu'au renforcement de la dlasse
économiquement dominante. Les meil-
leurs détachements militaires, entraî-
nés soigneusement par les Américains,
ne peuvent combattre la guérilla, car
ils sont occupés à surveiller les plan-
tations de certains riches. Et ainsi
de suite.

Une nécessité)

Tout en se rendant compte des
fauta du régime Diem, on constate
néanmoins à Washington qu'il serait
fort difficile de le remplacer, notam-
ment parce que — sachant favoriser
les officiers de haut grade — ce gou-
vernement jouit de l'appui de 1 ar-
mée. Il n'y a donc pour le moment
d'autre issue que le soutenir.

C'est une nécessité inéluctable, car
— selon les milieux compétents de la
capitale américaine — si le Sud Viet-
nam tombait définitivement sous la
coupe du bloc oriental, tout le sud-
est asiatique serait perdu et la marée
rouge se tournerait vers l'Inde, le
Pakistan et le Moyen-Orient.

D'autre part le général Taylor, lors
de son récent voyage au Sud Viet-

nam, aurait constaté que le gouver-
nement de ce pays serait en mesure
d'écraser le Viet-cong, à condition
d'annoncer de vastes réformes socia-
les, et de veiller à ce que les forces
militaires adoptent les mêmes métho-
des de lutte que la guérilla. Pour
cela il faudrait établir, dans les cam-
pagnes, des réseaux de renseigne-
ments, munis de moyens modernes,
et savoir mieux se servir de l'aviation.

Ici réapparaît pourtant l'éternel pro-
blème : réquipement technique ne
manque pas. Ce sont les hommes,
des Viet-namiens bien entraînés, qui
font défaut. Comment résoudre tous
ces problèmes sans « intervention di-
recte » ?

Une solution

La solution envisagée à Washing-
ton serait celle d'exercer contre le
gouvernement Diem de fortes pres-
sions, exigeant l'élaboration d'un plan
de réformes immédiatement applica-
bles, d'envoyer au Sud-Viêt-nam de
considérables quantités d'armements
et d'équipement et d'entreprendre de
sérieux efforts afin de remonter le
moral de l'armée. En outre, des grou-
pes de la « United States Army Spé-
cial Forces » devraient y être dépê-
chés. Tous volontaires, rigoureuse-
ment entraînés, connaissant les arcanes
de la lutte partisane dans les mon-
tagnes et dans la jungle, du sabotage,
de l'emploi d'armes lourdes et légè-
res, possédant quelques rudimentaires
notions médicales et comprenant un
peu les dialectes viet-namiens, ces hom-
mes auraient pour tâche l'organisation
de bandes de guérilleros anticommu-
nistes. Et cela tant dans le Sud Viet-
nam que dans le Nord Viêt-nam,
donc aussi sur le terrain ennemi. Si-
multanément, dans la partie méridio-
nale, ils regrouperaient la population
et la protégeraient contre la terreur
rouge.

Certes, dans les milieux politiques
de Washington, on n'exclut pas la
possibilité qu'un jour les détachements
de l'armée américaine régulière inter-
viennent dans l'Asie du sud-est. Sur-
tout si la situation s'y aggravait. Mais
on ne pense pas que cela puisse avoir
lieu prochainement.

M.-I. OORT.

Pnrcomètres en deuil

Cette photo prise à Berne pourrait
faire penser, avec ce voile noir et
ces fleurs, à un enterrement en
bonne forme des parcomètres. Il
n'en est rien. II s'agit simplement
de housses spéciales que la police
bernoise met aux appareils les jours
de marché, quand les légumes
prennent la place des voitures.

L'agriculture et le statut
de l'horlogerie

La votation populaire du 3 décembre pro-
chain sur le statut ds l'horlogerie n* sau-
rait laisser personne indifférent et surtout
pas LE MONDE AGRICOLE qui y est inté-
ressé au premier chef. En effet, nul n'ignore
qu'aucune branche de l'activité nationale n'a
autan» bénéficié que l'agriculture da l'inter-
vention de l'Etat. La Confédération va mime
jusqu'à fixer et garantir, par exemple, les
prix de certains produits agricoles, notam-
ment du blé.

Il est donc logique et normal que l'agri-
culture appuie le statut de l'horlogerie qui
a encore le grand mérite de ne rien coûter
à l'Etat. En effet, en cas de rejet, l'opposi-
tion risque de se retourner contre les paysans
auxquels on contestera à leur tour d'avoir
besoin de l'aide de la Confédération.' S'il sa
donne la peine de réfléchir, l'agriculteur arri-
vera vite à la conclusion qu'il est dans SON
PROPRE INTÉRÊT d'accepter le statu» de l'hor-
logerie.

De plus, l'interdépendance de tous les sec-
teurs économiques, e» des régions en appa-
rence étrangères les unes aux autres n'est
plus à démontrer. Un affaiblissement de l'in-
dustrie horlogère aurait inévitablement des
répercussions sur l'écoulement des produit*
agricoles, par exemple.

Pour toutes ces raisons, les paysans ont
un intérêt évident à ce que le statut de
l'horlogerie soit accepté. C'est la raison
pour laquelle, du reste, l'Union suisse des
paysans s'est prononcée en sa faveur.

C, P. S.

Une matinée
de novembre

(SUITE DE LA PREMIERE PAGE)

Ce personnage a pensé que la
politique était la seule chose
dont il devrait s 'occuper. I l  l 'a
cru longtemps . Mais il convient
que je cite ce texte emprunté
au roman d'antan. On verra
qu'il s'agit de ce que l'on dé-
signe par la qualification d'in-
tellectuel de gauche. « J'ai cru
longtemps qu'être un homme
c'était s'appeler • camarade », se
tutoyer et se réunir de temps
en temps pour parler , chanter
et ' lever le poing comme un
boxeur qui vient de gagner un
match. »

» Or, la politique m'intéresse
peu , parc e que l'intérêt considé-
rable que j 'ai pour les hommes,
cette espèce d'attention que cha-
?'ue Jour je leur porte , chaque
our, est décapitée par la p ensée

constante de leur mort... »
Cela n'est-il pas juste ? Toute

poli t ique n'est-elle pas vaine si
l'homme meurt — meurt pour
toujours , sans espoir de résurrec-
tion ? On pe nse à saint Paul ,
disant que si le Christ n'est pas
ressuscité notre f o i  est vaine.

Vaine est toute action p oliti-
que I Le héros de roman se met
à écrire , sans illusion, mais il
aime , dit-il , le papier glacé et
les bons stylos...

Si l 'on croit à une vie éter-
nelle , à une mort qui n'est qu'un
passage , qu'il fau t  savoir com-
ment franchir , on peut penser
que ce héros de roman a été
bien inspiré. Que f aire de mieux,
si l'on est doué pour écrire , que
de prendre la p lume ? Aux pri-
ses avec les choses de l'esprit,
il n'est pas impossible de par -
venir à un certain nombre de
vérités touchant Dieu et l'homme,
et qui peuven t vous ramener à
la politi que.

Lucien MARSATJX.

MA ULER - Grands vins champagnisés
Leur renommée pétille à travers les années

Votation fédérale des 2 et 3 décembre sur le STATUT LÉGAL DE L'HORLOGERIE
9

Le canton de Neuchâtel est aussi un canton horloger
Son économie, sa fiscalité, son progrès social, son développement général sont vulnérables aux fluctuations de
cette importante branche économique.

_

Pour conserver ses possibilités de travail à une main-d'œuvre indigène
Pour permettre à l'industrie horlogère suisse et neuchâteloise de maintenir sa position forte
Pour assurer à notre canton sa stabilité économique et son progrès social

_^̂ ^__ .̂ BSBBBsaBk  ̂ B̂BBBBBBBBBBk.

jdBBBafl B̂ SBBBBV. J Ï̂HB̂ *KBBV H BBBBBBI

NEUCHATELOIS, âTm I I I EN MASSE
votez mJ m*JÊ I ^

es 2 et 3 décembre
Comité neuchâtelois en faveur du progrès technique

et de la liberté dans l'industrie horlogère
Pierre CHAMPION
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if-iTr iJflP^-^ffft w f̂fi Brenets DROZ -FALCOM
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Vente de terrains
pour hôtel ou chalets

à Ovronnaz, sur Leytron

Samedi 2 décembre, à 15 h 30, au
calé de l'Union , Leytron, vente aux
enchères publiques :
a) d'une parcelle de 6592 m= pour

construction d'un hôtel ;
b) si cette parcelle ne trouvait pas

preneur pour la construction d'un
hôtel , elle serait vendue en quatre
iota de 1600 m3 environ .

Magnifique situation sur la rive
droite du Rhône . E n s o l e i l l e me n t
maximum. Altitude 1400 m. Condi-
tions d'enchère à disposition chez le
président de la Société de développe-
ment. Tél . (027) 4 72 39.
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( MIDI )
( Fermé le soir ^̂ ^̂ * )

| JO UR DE NOËL
( Midi et soir \

( MENUS DE FÊTE

( Au piano i
( HENRI OTTONE (
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pÊ W< JPaKH Davantage de lois = ... davantage d'obligations Statut horloger
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' fl«n il 55 nlr'-Taa . . _ Ed. Bollc

f  A LA FRATRIE ^
tous les Jours

choucroute garnie
l sur assiette, Fr. 3.— »

Qui prendrait contre
bons soins beau chat
tigré ? — Tél. 7 01 24.

PAVEZ - VOUS QUE
pour allonger et élar-
gir toutes chaussures,
la plus grande Instal-
lation avec 21 appa-
reils perfectionnés se
trouve à la Cordonne-
rie de Montétan, ave-
nue d'Echallens 94 et
96, Lausanne ? Résul-
tat garanti. G. Borel.
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¦̂ Sf â Ĵ L̂  ̂ i/n'̂ ll LaVlaKŝl ?»li I coupe mode , tissu élastique de Êâ¦ '̂ ^̂ '̂̂ ^̂ ''y
^

.. - ''̂ fc^̂ î̂^̂ mK^
J'jMll̂

MB̂ g ' - F M % '*^T»BW * t ir̂ ^Ult a affi t
enue 

lmPec cable gx
WB Ê f i l  % ^LfcMlia^^lr '̂ f̂tWBTBffaiSsW - / * rM\ 'iPfi sPjA i KJM I Pour messieurs |£

EJ  ̂ 1$ \J;ig \r
^

-mm' \MSf^W K̂Êwlt tmV\ f 1 11 
\ #̂^@| 

J T̂ '̂̂ BlBp̂ ^̂^ l̂ BattiB^B̂M Grand choix de vestes en -Hç!
ŷ V̂ ' ySjy ĵBt 'fB I "̂  B M XM X Ê̂ Ê̂ % WÈSfë^^Ê à Ê̂S^Sm I P°P

eline 

et c'e pantalons de ski , B

a^Fw
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Restaurant de la Poste
Fontaines

Grand match au cochon
Vendredi dès 20 heures

ORCHESTRE
ou simplement un

bon accordéoniste
est demandé pour le 31 décembre

et le 1er janvier

Hôtel du Château, Valangin

Société de Musique
Mardi 5 décembre 1961, à 20 h 15 précises

Grande salle des Conférences

3me concert d'abonnement

LE QUATUOR
HONGROIS

Zoltan SZEKELI, violon
Michael KUTTNER, violon

Denes KO ROM S AY, alto
Gabor MAGYAR, violoncelle

Au programme :
Mozart , Beethoven , von Webern ,

Kodaly
Prix des places. : Fr. 9.50, 8.—, 6.75, 4.60

taxes comprises

Location et programmes à l'agence
H. STRUBIN (librairie Reymond)

et à l'entrée
N.B. — Pas de répétition l'après-midi

* Il s'appelle Nicolas -,
p̂ .—— - :¦> 
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¦*¦ il prend ses vacances en j anvier parce qu'il
¦Jj n'est pas encore obligé d'aller à l'école.

 ̂
Son papa pense d'ailleurs que c'est la meil-

~ leure période de l'hiver , parce que les jours
2  ̂ 8ont déjà plus longs qu 'à Noël , qu 'il y a davan-

tage de soleil , que l' enneigement est plus
"" abondant , que les télésièges , les téléskis et
»V les pistes sont moins encombrés.
UJ Sa maman dit aussi qu 'à l'hôtel on jouit de
> soins plus attentits, qu 'on dispose de meil-
2 leures chambres et qu 'on profite ainsi de
«2 conditions plus avantageuses.

Mais toute la famille va en Valais , parce
W que c'est le pays rêvé pour les vacances
ty d'hiver. Elle n'a que l' embarras du choix entre
||j Zermatt , Montana-Vermala , Verbier , Crans ,
— Saas-Fee , Champéry, Loèche-les-Bains, Les

 ̂
Marécottes-Salvan . Morgins , GrSchen , Verco-

5 rini Saas-Grund . Riederalp, Champex . Bett-
 ̂ meralp, Unterbàch , Nendaz , Rosswald , etc.

Restaurant
des Chasseurs

Le Pâquier
(Val-de-Ruz)

Samedi 2 décembre

Civet de chevreuil
Se recommande:
Frédy Imer.

S'Inscrire Jusqu 'à samedi
à 17 h. Tél. 714 84

«t^Sr Une création intéressante !

^
'̂ t̂^

l 1̂  T  ̂coffres à literie spacieux, 2
' 'w  ̂ aflBsl !• ¦= ^'iS'̂ 'l̂ if-ii: ^Mttî BaMistts^M ¦ 

grandes armoires séparables.

¦̂ ^̂ ¦̂ ¦¦  ̂ ŝ HES Ne 
manquez 

pas de 
voiries 

au-
tres modèles de notre exposi-
tion permanente. Nous vous
ferons volontiers une offre se-

I Ion vos désirs.
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Le Centre de liaison
des sociétés féminines

met à la disposition de toutes les femmes
ayant des problèmes personnels, des diffi-
cultés, son service de

consultations juridiques
le premier mardi de chaque mois

au Restaurant Neuchâtelois
de 17 à 20 heures

Prochaine séance : mardi 5 décembre 1961

PRÊTS
sans caution jusqu'à
Fr. 2000.— sont ac-
cordés & ouvriers, em-
ployés ou fonction-
naires solvables. Mo-
des de rembourse-
ments variés.
H. GRAZ, Lausanne.
Bureau : rue du Tun-
nel 15.
Tél. (021) 23 92 57.

Amis des chats
Le refuge a son chauffage électrique. Merci.

Qui peut contr ibuer  à payer le courant ?
Amis des bêtes. Ce. p. IV 3471.

APPEL ET INVITATION
AUX CONTEMPORAINS DU VIGNOBLE DE 1882

A S S E M B L É E
le 9 décembre 1961, à 15 heures, à l'hôtel
Central , Peseux.

Le comité.

Cercle l'Union - Fontainemelon
Samedi 2 décembre, de 17 h à 2 heures

Le F.-C. FONTAINEMELON
organisera son

GRAND MATCH AU LOTO
Quines exceptionnels !

Armoire frigorifique , radio transistor,
mixer complet , rasoirs et moulins à
café électriques, pendulettes, dîners,
tonnelet de vin, meule de fromage,
jambons à l'os, carrés de côtelettes, etc.

Hôtel de la Croix-d'Or, Vilars
SAMEDI SOIR

Civet de chevreuil
Tél. 6 92 21

????????????????????? ??????????

Restaurant de la Gare
Les Geneveys-sur-Coffrane

Bar « L'AQUARIUM >
OUVERT TOUS LES SOIRS

smd DANSE
de 21 h à 2 heures

vwwvwwvwwwwwvwwvwwwwww

Hôtel du Raisin, le Landeron
MATCH AU COCHON

Vendredi 1er décembre

? ?

: Hôtel de Commune, DOMBRESSQN :
X Tél. 7 14 01 ?
? ?

J Ce soir dès 20 heures ?

! GRAND MATCH AU COCHON l
? ?

? 5 jambons, des lards et fumés ?
? jusqu'au 30me rang ?
? ?



OCTAVE MATTHEY
EXPOSE

en son atelier, 32, Ecluse, à Neuchâtel ,
les samedis et les dimanches Jusqu'au

17 décembre, de 14 h à 19 h.

J.-P. B E L M O N D O

2 

SEMAINE # 4%.

"hCfti
Lé O N  M O K I N  PB ê X B B

Chez Roger Breisacher
magasin de l'homme élégant,

rue des Epancheurs,

André COSTE
peintre expose quietkjues toiles

M A V I S
ll Ĵ COMPAGNONS
«¦»• DE LA CHANSON

Toutes les places sont vendues
AGENCE STRUBIN

<VJP AITLA
C*| Ce soir, à 20 h 30,
jEaf CONFÉRENCE

Voltaire et les Suisses
Agence Strtlbln. Tél. 6 44 66

et à l'entrée

Ce soir, SALLE DES CONFÉRENCES,
à 20 h 30

JAZZ
Orchestre Claude Aubert - 7 musiciens

Location : Agence StrUbln,
Librairie Reymond

Churchill
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

La Chambre des communes, oubliant
ses rivalités politiques , f i t  au grand
homme d'Etat , un accueil délirant . In-
terrompant les débats , le premier mi-
nistre Harold Macmillan , se leva pour
saluer « le p lus illustre de mes pré-
décesseurs ». Puis M. Hugh Gaitskell ,
leader du parti travailliste et irréduc-
tible adversaire des t churchiliens », se
leva à son tour pour déclarer : t Puis-
je demander à sir Winston s'il réalise
p leinement toute la f ierté  et le p laisir
que nous ressentons tous ici de le
voir parmi nous à celte date histo-
rique qu 'est son 87me anniversaire. »
Le vaste hémicycle croula sous les ap-
plaudissements . Le vieil homme d'Etat ,
qui avait rompu tant de lances dans
cette salle , esquissa un léger sourire
car il avait noté que M. Hugh Gaits-
kell , avait commis une infraction aux
usages du p arlement britannique de
ne jamai s désigner par son nom un
membre de l'assemblée, pendant les
séances.

Puis sir Winston se redressa un peu
et prono nça exactement sept mots :« I am verg Grateful  to the Bouse»
(Je suis extrêmement reconnaissant
à la Chambre des communes) , ce qui
déchaîna dans la salle une ovation
comme rarement on en avait entendu
dans cette salle.

« V »
Le matin , sir Winston avait travers é

son bureau littéralement j onché delettres et de télégrammes de félicita-
tions, pour se rendre dans le grandhall où l'attendait sa femme entourée
de tous les serviteurs. Ces derniers
of fr iren t  à leur maître une bourriche
géante d'huîtres favorites de sir Wins-ton . Au moment où il s'apprêtait àmonter en voiture , quelques dizaines
de personnes , qui stationnaient devant
ta maison , acclamèrent le vieil hom-
me d'Etat qui répondit par le signe« V » désormais célèbre dans le monde
entier.

Tumulte h rassemblée
( S U I T E  DE LA P R E M I È R E  P A G E )

On apprenait, en même temps, que
la commission politique de l'ONU avait
décidé de fixer Je débat sur l'Algérie,
demandé par les afro-asiatiques, au
14 décembre. Est-ce en prévision de
ce débat que le F.L.N. se fait tirer
l'oreil le pour ouvrir la négociation ?
Attend-il une condamnation ou une
recommandation de l'ONU qui lui per-
mettrait d'aborder les pourparlers
dans une position morale et psycho-
logi que de force 1

Le sang coule
Pendant ce temps, les heurts entre

les deux communautés continuent en
Algérie, : avant-hier, 18 morts, 50
blessés. L'attentat F.L.N. du matin
provoque la réaction massive de la
foule européenne l'après-midi et le
sang coule. Hier, journée qualifiée de
calme, il y a eu encore des morts et
des blessés.

Ce déchaînement de violence inquiète
fort Paris et de Gaulle cherche, selon
les journaux, les moyens de ramener
le calme avant la négociation. Le
F.L.N., en provoquant ces émeutes ra-
ciales , cherche-t-id à faire accuser la
France à l'ONU de génocide ? Le
« G.P.R.A. », hier, menaçait de repré-
sailles.

L'O.A.S.
ne semble plus obéie

Si le € G.P.R.A. » est obéi, il semble,
à Oran tout au moins, que l'O.A.S.,
qui voudrait que cessent les repré-
sailles contre les musulmans inno-
cents, ne le soit plus. Des jeunes gens
européens qui faisaient la chasse aux
burnous ont, selon le témoignage d'un
reporter de la radio, répondu :
< l'O.A.S. on s'en f... » aux adultes qui,
au nom de cette organisation, leur de-
mandaient d'abandonner leur chasse.

Quant aux forces de police, elles
sont débordées et insuffisantes. Le
« plastiquage » de commerces musul-
mans par l'O.A.S. continue et, pour la
première fois, le F.L.N. semble répli-
quer avec la même arme : cinq bras-
series algéroises, bastions des parti-
sans de l'Algérie française, ont été
€ plastiquées » dans la nuit.

Tumulte à la Chambre
A la Chambre des députés, c'est à

propos d'une demande de crédit pour
équiper la « force locale algérienne »
(152 pelotons de gendarmerie) que le
tumulte a éclaté. Les partisans de
l'Algérie française veulent voir dans
cette force de police qui devrait être
mise à la disposition d'un futur et en-
core hypothétique pouvoir exécutif al-
gérien, une « armée du F.L.N. » . M.
Lauriol, député d'Alger, a de nouveau
Interrogé le ministre de l'Algérie, M.
Joxe, sur l'existence d'un accord se-

cret entre Moscou et le F.L.N., dont les
clauses ruineraient d'avance toute as-
sociation ou coopération entre la Fran-
ce et l'Alg érie indépendante, puisque
Moscou interdirait au F.L.N. tout ac-
cord économique avec la France, ainsi
que la présence sur le territoire algé-
rien, de toute base militaire française,
ou même de l'OTAN.

Députés Algérie française et U.N.R.
se sont invectives , prêts, semble-t-id,
à en venir aux mains. Le président dut
suspendre la séance. M. Joxe a beau
affirmer que la force locale sera sous
la souveraineté française , qu'il n'a
pas , connaissance d'un accord Moscou -
F.L.N., bien qu'il existe des accords
entre le « G.P.K.A. » et la Tchécoslor
vaquie ou d'autres démocraties popu-
laires, l'opposition ne désarme pas.
Mais elle est battue : son amendement
précisant que la force locale fait par-
tie intégrante des forces armées fran-
çaises est repoussé par 300 voix con-
tre 222.

Secret , tumulte, inoertitude, violence,
l'affaire algérienne continue à diviser
les Français en métropole et à dresser
les communautés les unes contre les
autres en Algéri e et elle ne semble
pas faire de progrès vers une solution
pacifi que.

M.-G. G.

Vers une médiation
entre Tschombé
et Léopoldville ?

COMBAT AU KAIANGA : 17 MORTS
SALISBURY (UPI) . — A la demande

du président Tschombé, le premier mi-
nistre de la Fédération Rhodésie -
Nyassaland, air Roy Welensky, recher-
che • un homme d'Etat distingué » par-
mi les nations non engagées d'Afrique
pour Bervlr de médiateur entre le pré-
sident katangais et le gouvernement
central congolais. C'est ce qu'il ressort
d'une déclaration publiée mercredi par
»lr Welensky.

Appui à M. Tschombé
Peu avant la publication de cette

déclaration, celui-ci avait annoncé qu'il
envisageait un changement radical de
la politique de son gouvernement à
l'égard de la question kaitangaise, le
Conseil de sécurité ayant permis aux
forces de l'ONU d'intervenir pour éli-
miner les mercenaires du Katanga.
Pour les observateurs, toute modifi-
cation ne saurait se faire que dans le
sens d'un appui avoué en faveur de
M. Tschombé.

La situation au Katanga a été au
premier plan des conversat ions qui se
«ont déroulées hier à Londres entre
M. Spaak, ministre belge des affaires
étrangères et lord Home, secrétaire
d'Etat au Foretgn Office .

Transmis i l'ONU
Un porte-parole du Foreign Office

a indiqué à ce sujet que le gouverne-
ment britannique avait transmis à
l'ONU l'appel de M. Moïse Tschombé,
en vue de la nomination d'un média-
teur entre le président du Katanga et
le gouvernement central congolais. Le
porte-parole a précisé que le gouver-
nement britannique avait toujours ap-
puyé les efforts visant à la réconci-
liation et au rétablissement de Tordre
légal au Congo.

Diantre part, selon les déclarations de
voyageurs revenant de Kongoio, des
troupes du gouvernement central con-
golais, qui avaient franchi dans la
nuit de mardi la frontière katanga i se
en provenance du Kivu , ont tendu une
embuscade à une unité kaitangaise à
environ 50 kilomètres au sud de Kon-
goio. Au cours du combat, les Katan-
gais auraient perdu deux hommes, et
les Congolais au moins une quinzaine.
En outre, deux mercenaire» européens
auraient été . blessés. Les soldats con-
golais auraient, par la suite, fait re-
traite.

M. JEAN DIDES
a été remis

en liberté provisoire

Arrêté après une réunion
du comité de Vincennes

L'enquête a démontré
que ce n'est pas lui

qui a qualifié de Gaulle
de « général fé lon »

PARIS (AFP). — M. Jean Dldes,
ancien commissaire de police, ancien
député, inculpé le 18 novembre de
provocation au meurtre et d'offense
au président de la République, est re-
mis en liberté provisoire. Une ordon-
nance de mise en liberté d'office avait
été rendue en sa faveur le 24 novem-
bre et la Chambre d'accusation de la
Cour de Paris l'a confirmée hier.

Le 16 novembre, au cours d'un mee-
ting organisé par le comité de Vin-
cennes (organisatio n qui, depuis, a
été dissoute), qui rassemblait un cer-
tain nombre de personnalités de ten-
dance « Algérie française •, M. Dides
avait fait état de t la nouvel le résis-
tance nationale qui s'affirme chaque
jour en Algérie et en métropole et
qui balaiera les parjures » , désignant
ainsi clairement l'action menée par
l'O.A.S. Il aurait également qualifie
le chef de l'Etat de « généra] félon ».

La vérité sort des bandes
d'enregistrement

Après l'audition des bandes d'enre-
gistrement dé la manifestat ion , il res-
sortait que les quatre mots « mort au
général félon » n'avaient pas été pro-
noncée par M. Dides, contrairement
aux assertions du rapport des rensei-
gnements généraux. Selon ses avocats,
la phrase finale de son discours était :
« Vive la France, vive l'Algérie fran-
çaise, gloire au général Salan », dont
les quatre derniers mots étaient con-
testés. Une décision d'élargissement
avaient alors été prise par le juge
malgré l'avis défavorable du parquet.

Dides refuse de quitter
la prison

On attendait le départ de M. Jean
Dides pour 18 heures.

En fait, Me Tixier-Vlgnancour, an-
nonçait que son client devait, en rai-
son d'un arrêté ministériel, être trans-
féré aussitôt sorti de la Santé dans
un centre d'internement qui, paralt-il,
était Beaujon.

En conséquence, M. Jean Dides re-
fusait de quitter la prison de la San-
té.

Manifestation
« Algérie française »

Avertis de cet état de choses, à par-
tir de 19 heures et pendant plus d'une
heure, les détenus activistes de la pri-
son des quartiers un et six, commen-
çaient une manifestation « Algérie
française » et scandaient les cinq no-
tes en tapant sur leurs gamelles et en
criant interminablement les mots « Al-
gérie française » .

De l'autre côté de la prison ou en-
tendait par contre des détenus musul-
mans qui scandaient « Algérie algé-
rienne, Salan au poteau, LagalillBrde
au poteau » .

BERNE

du personnel de l'Etat
BERNE (ATS). — Le Grand conseil

4a canton de Berne a approuvé b une
forte majorité mercredi quatre décrets
concernant les traitements du personnel
de l'Etat, des professeurs, des ecclé-
siastiques, et la modification du décret
de 1964 sur la caisse d'assurance de
l'administration.

Il a voté la loi accordant aux insti-
tuteurs la même augmentation de trai-
tement qu'au personnel de l'Etat, à
savoir six pour cent.

Approbation dn décret
sur les traitements

des conseillers d'Etat
Le Grand conseil a approuvé jeudi

le décret concernant les traitements
des conseillera d'Etat. Ces traitements
s'élèveront à 50,000 fr., plus une allo-
cation de représentation de 5000 fr.
et une allocation spéciale de 4000 fr.
pour 'le président du gouvernement. La
retraite mensuelle des membre» de
l'exécutif sera de 2100 fr, A.V.S. com-
prise.

Augmentation
des traitements

Les socialistes
présentent trois candidats

VALD-
La municipalité lausannoise

sera élue aujourd'hui

(c) C'est aujourd'hui, en l'hôtel de
ville de Lausamne, que seront asser-
mentés les nouveaux conseillers com-
munaux. Tout de suite après, ces der-
nier prendront d'emblée l'aune de leurs
responsabilités en désignant la nou-
velle munici palité.

La position du parti sociali ste est
maintenant connue : malgré le recul
qu'il a enregistré aux dernières élec-
tions, il revendique les trois sièges qui
étaient les siens durant le dernier qua-
driennal Ses candidat s  seront MM . Gra-
ber et Bussey (municipaux sortants) et
M. Bernard Meizoz, président du parti
socialiste lausannois. Les libéraux pré-
sentant deux candidats, M. Meizoz sera
donc en concurrence directe avec M.
Vuiillemin. Comme nous l'avons déjà
dit, ce seront les radicaux qui tranche-
ront île duel qui oppose les libéraux aux
socialistes. Si ce parti s'est déjà pro-
noncé pour la formule 3 radicaux —
2 libéraux — 2 socialistes, certains de
ses membres — qui ne sont pas les
moins influents — verraient sans dé-
plaisir se maintenir la composition ac-
tuelle (3 radicaux — 3 socialistes —
1 libérai). Tous les dès ne sont donc
pas encore jetés.

L'affaire du complot
du Caire

EGYPTE

LE CAIRE (ATS-AFP). — Les auto-
rités égyptiennes ont remis à la presse
la photocopie de ce qui est présenté
comme étant les « aveux » de M. Henri
Mouton, l'un des membre» de la
« Commission des hlerns français » ar-
rêtés vendredi dernier.

Ce texte, qui met en cause l'ambas-
sade d'Italie, est rédigé en un fran-
çais approximatif, ce qui ne laisse pas
de surprendre si, comme Qe prétendent
Jies autorités égyptiennes, il a été ré-
digé de la « main même » de M. Mou-
ton, qui est un fin lettré...

Les intervent ions de l'ambassade de
Suisse au Caire auprès des autorités
égyptiennes pour essayer d'obtenir la
libération des diplomates français ar-
rêtés, se poursuivent, indique-t-on dans
les milieux autorisés.

On espère toujours à Paris que ces
démarches diplomatique» qui sont,d'ailleurs, doublées d'interventions de
puissances amies, permettront d'aboutir
à des résultats positifs.

L'opposition réclame
la démission

du président Balaguer

République dominicaine

SANTO DOMINGO (UPI). — Llagi-
tation persiste à Saint-Dominigue où
le* manifestants continuent de récla-
mer la démission du président Bala-
guer ea raison de ses attache* avec
l'ancien régime.

Malgré un toportaut dispositif de
técurité, des centaines de manifestants
se «ont formé» en cortège et ont
parcouru hier les grandes artère» en
hurlant dtes slogans hostiles an prési-
dent Balaguer. Les chefs des manifes-
tants haranguèrent la foule au moyen
de haut-parleurs montés sur des ca-
mions et incitèrent la population à
fa ire grève « jusqu'à la chute du cri-
minel Balaguer » . Un manifestant a
été tué par une rafale de mitraillette.

La grève générale décrétée par l'op-
position est entrée dans sa troisième
journée. Dans les milieux bien infor-
més on dit que les chefs de l'opposi-
tion et des représentants du gouver-
nement, ont conféré hier matin pour
essayer de trouver une solution a la
crise.

Les journalistes
étrangers recueillant

des déclarations
de T0.A.S. risquent

désormais l'expulsion

FRANCE

PARIS (UPI). — Le secrétariot d'Etat
à l'information communique : « De»
interviews ont été récemment recueil-
lies de dirigeants d'organisations fac-
tieuses. Ces interviews tombent sous le
coup des peines sur les complicités
d'atteinte à la sûreté de l'Etat et aux
dispositions de la décision du prési-
dent de la République du 24 avril 1961,
prorogées le 29 septembre 1961 , concer-
nant la participation ou l'encourage-
ment à une entreprise de subversion
des autorités et des lois de la Républi-
que. Les journalistes étrangers qui se
rendront coupables de ce genre d'In-
fraction seront en application de l'ar-
ticle 23 de l'ordonnance du 2 novem-
bre 1945, immédiatement reconduits à
la frontière. >

M. Franz-Josef Strauss, ministre de la
défense de Bonn, a déclaré jeudi à
Francfort que l'allongement du temps
de service militaire et la multiplica-
tion des achats d'armements aux États-
Unis ne signifiaient nullement une mo-
bilisation camouflée et ne justifiaient
aucune panique.

M. STRAUSS ET L'ARMEMENT
DE LA RÉPUBLIQUE FÉDÉRALE

Malgré les réactlona Irritées de Mos-
cou, les Américaine sont plu* que ja-
mais résolus à faire circuler dea con-
vois militaire* sur l'autoroute qui re-
lie Berlin-Ouest à l'Allemagne fédérale,
à travers le territoire de la R.D.A.

L'agence Ta** a qualifié jeudi de
« provocation » le va-et-vient continuel
de troupes entre Berlin et la frontière
de* deux Allemagne*, mai* la* Améri-
cains répondent : « C'est notre auto-
route et non* l'emploierons aussi sou-
vent que non* la voudrons ».

LES AMÉRICAINS
CONTINUERONT A UTILISER
LA ROUTE RELIANT BERLIN
A L'ALLEMAGNE OCCIDENTALE

Pour la science
Marie Besnard

n'est pas coupable
BORDEAUX (ATS/AFP). — L'au-

dience de mercredi du procès Besnard
a été consacrée à une dernière discus-
sion générale des experts scientifiques.

Leurs dépositions ont implicitement
mis en doute, une fois de plus, la
thèse de l'empoisonnement. Nullle ana-
lyse ne peut prouver à ce jour que
l'arsenic trouvé dans les cadavres est
d'origine criminelle. Cependant, le pro-
cureur générai a laissé entendre que
de» charges accablantes restaient en-
core au dossier. Ce sont elles qui se-
ront examinée» à partir d'aujourd'hui.

Au conseil de sécurité

L'URSS oppose son veto
à l'admission de Koweït

à l'ONU

NA TIONS UNIES

Le conseil de sécurité s'est réuni
Jeudi matin pour examiner la demande
d'admission à l'ONU de la principauté
de Koweit,

M. Valerian Zortae (URSS), annon-
ça qu'il faisait usage de son droit de
veto pour s'opposer à l'admission de
la principauté. Il affirma que Koweit
ne peut être considéré comme un Etat
véritablement indépendant, « en raison
notamment de la nature des relations
que ce pays entretient avec le Royau-
me-Uni ».

Heurts à Oran
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE)

Dans un tract placardé sur les murs
de la ville, l'O.A.S. appelle les Crâ-
nais à réfréner leur colère et rappelle
qu'elle lutte pour la fraternisation des
communautés en même temps que pour
l'Algérie française.

Hier, au début d'après-anidi, se sont
déroulées, à Constantin*, les obsèques
de MM. Delams et Altaï, récentes vic-
times d'attentats. Le service d'ordre
mil en place dès les premières heures
de la matinée, n'a pas eu à intervenir,
contrairement à ce que l'on craignait.
Les obsèques se déroulèrent dans le
calme lé plus complet. Cependant, la
tension entre les communautés n'a pas
diminué, au contraire.

Dams une conférence de presse qu'il
a tenue jeudi soir, M. Mhamed Yazid,
ministre de l'information du tG.P.R.A.»,
a déclaré : c Si ces meurtres, ces lyn-
chages se poursuivent en Algérie, si
les autorités françaises ne prennent
pas les mesures nécessaires pour y
mettire fin, il faut s'attendre à ce que
la colère de notre peuple s'abatte im-
placable sur les responsables de ces
massacres. >

Selon M. Yazid, 41 y a eu, à Alger
et Oran, depuis le 26 novembre, 117
morts et des centaine» de blessés.

La conf érence sur l 'interdiction des essais nucléaires

Les réunions continueront en l'absence des chefs
des délégations américaine et britannique

qui assisteront au débat de l'ONU sur le désarmement

GENEVE (DPI) . — La conférence sur l'interdiction des
essais nucléaires de Genève est de nouveau dans une impasse.

Apre* une séance de trois quarte
d'heure, jeudi, MM. Arthur Dean et
Joseph Godber, chef* des délégations
américaine et britannique ont annon-
cé qu'ils quitteraient Genève aujour-
d'hui, sans préciser la date de leur
retour. Leur* délégation* resteront
toutefois à Genève et continueront de
participer & la conférence dont la pro-
chaine réunion est prévue pour mardi
prochain.

Le chef de la délégation américai-
ne a déclaré, pour *a part, que les

Soviétiques, en moins d'une Bemaine,
avaient effacé tout espoir de signa-
ture d'un traité d'interdiction contrôlé
et a qualifié le plan soviétique de
« pas en arrière qui, apparemment, in-
dique le rejet complet de ce que les
Soviétiques appelaient « sacro-saint » ,
c'est-à-dire le rapport des experts du
20 août 1958 » .

M. Dean a, en outre, lancé un pres-
sant appel à l'Union soviétique pour
qu'elle modifie sa position.

Impasse à Genève

j l  NEW-YORK (ATS - AFP). — Lei représentant permanen t de l'URSS
J aux Nations unies, M. Valerian Zo-
> rtne, a quitté la salle où le vice-
; président des Etats-Unis, M. Lyndon
i Johnson , était en train, mercredi
; serfr, de prononcer un discours.
> Au cours de son allocution à un
; banquet en honneur de M. Adlal
i Stevenson, représentant permanent
I des Etats-Unis à l'ON U, M. Johnson
> avait déclaré « qu'une attaque sovié-
I tique en Europe serait une entre-
> prise des plus hasardeuses ».
| C'est à ce moment que M. Zorine
> s'est levé de table et est sorti de la
', salle en claquant la porte.

ij M. Zorine claque la porte!

BELGIQUE
Les « six » et l'agriculture

BRUXELLES (ATS et AFP). — Dé-
ception, jeudi matin, au conseil des
ministres du Marché commun où M.
Weraer Schwarz, ministre de l'agricul-
ture de l'Allemagne fédérale, a exposé,
en onze points, les conceptions alle-
mandes sur la politique agricole com-
mune des c six ».

Après la retentissante déclaration
de M. Erhard, le 21 novembre à Stras-
bourg, on 6'attendait généralement à
un assouplissement de la position al-
lemande. Le vice-chancelier et minis-
tre de l'économie de l'Allemagne fé-
dérale avait déclaré, devant l'assem-
blée parlementaire européenne, que son
pays -ne ferait pas échouer, sur les
problèmes agricoles, le passage, en fin
d'année, à la seconde étape du Marché
commun.

M. Schwarz a, cependant, Jeudi ma-
tin, maintenu presque intégralement
les objections allemandes aux propo-
sitions de la commission Hallstein
concernant l'instauration d'un système
de prélèvements pour l'organisation
des marchés agricoles.

Ces propositions avalent reçu, dans
leur ensemble, l'appui de la France,
et, avec certaines nuances, de l'Italie
et du Bénélux.

Au nom de la France, M. Plsanl a
demandé à M. Schwarz des précisions
sur son exposé.

Un pas en arrière
de l'Allemagne
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HOCKEY SUR GLACE
Sept cents spectateurs s'étalent dépla-

cés, hier soir, à la patinoire de rîeu-
rler, pour assister à la confrontation
entre hockeyeurs locaux et chaux-de-
fonnlers. Cette rencontre comptait pour
te coupe horlogère. Faisant preuve d'une
plus grande cohésion et d^une meilleure
condition physique, les visiteurs ont ga-
gné par 6-2 (2-2 , 0-3 , 0-1).

J.-P. Huguentn (2), Scheldegger (2),
R. Huguenln et Gentil marquèrent les
but* pour La Chaux-de-Fonds, alors
que Jacot et Welssbrodt I réalisaient
ceux de Fleurier.

Sous les ordres de MM. Borgeaud et
Aubord, de Lausanne, les équipes évo-
luaient dans les compositions suivantes :

FLEURIER : Seller ; Ulker, Mombellt :
Nlederhaueer, Leuba ; Hotz, Welssbrodt
I, Llscher ; Welssbrodt II, Jacot, Ael-
len ; Marti , Aellen, Dannmeyer.

LA CHAUX-DE-FONDS : Galll ; Hum-
bert, Scheldegger ; Delnon, R. Hugue-
nln ; J. -P . Huguendn, Huggler, Reln-
hardt, Fesselet, Schôpfer, Gentil .
0 Coupe Intercantonale : Gottéron -
Berne 2-3 (1-2 , 0-0 , 1-1).

FOOTBALL
S) A Bratislav a, en match de barrage
comptant pour le second tour de la
coupe des villes de foire , M.T.K. Buda-
pest a battu Leipzig par 2-0 (1-0). Les
Hongrois sont qualifiés pour le troisième
tour.
S) Ohamplonnat de France de première
division : Nîmes - Monaco 1-1 . Classe-
ment : Reims, 19 matches, 25 points
(différence de buta + 18) ; 2. Sedan,
19-25 (+17) ; 3 . Nîmes, 19-25 (+5) ;
4. Rennes, 19-25 (+4) ; 5. Monaco,
19-28 .

Cyclisme
Le départ des neuvièmes Six jours de

Zurich a été donné hier soir devant 6500
Xctateurs aux quinze équipes annon-

s.
La première prime de l'épreuve a été

remportée par Armln Von Bueren puis,
après une dizaine de minutes de course,
Frlschknecht s'est adjugé une seconde
prime de 600 fr.

En début de course, Bûcher - Arnold,
vainqueurs en 1959, se mirent particu-
lièrement en évidence et ils furent les
premiers h prendre un tour d'avance.
Mais la réaction ne se fit pas attendre
et, après la première heure de course,
les positions étalent les suivantes :

1. Van Bteenbergen - Severeyns (Be) ;
à un tour : 2. van Looy - Post (Be-Ho) ;
Lykke -Roggendorf (Da - Ail) ; 4. Pfen-
nlnger - Bugdahl (S - Ail) ; 5. Bûcher -
Arnold (S - Aue).

Après une demi-heure de course, aucours d'un relais, Gassner et Glmmlavalent été victimes d'une chute. Tou-ché à l'épaule, Gassner a été transportédan» sa cabine. On craignait une frac-ture de la clavicule.

CHAPELLE DES TERREAUX
à 20 h 16, édification« Que savons-nous de l'immortalité del'Ame et du corps spirituel ? »

Invitation cordiale 
Mission. évangéUque

Ce soir et demain '
de 20 h 30 à 2 heures

DANSE
La PAIX

^2j£ Les Sonderling
8 ACTES DE R. MERLE

Location ouverte dès aujourd'hui pour
les membres amis, à l'agence StrUbln,

Librairie Reymond, tél. 5 44 66 .

AVI S
samedi 2 décembre

Le châtea u de Bondry et l'exposition
Maire seront fermés an public. '
L'Intendance des bâtiments de l'Etat.

JLt$ galles
Notre assiette : Filets de palée
sauce neuchâteloise à Fr. 3.20
A l'apéro : notre excellent
scotch whisky à Fr. .90

CONFÉDÉRATION

LAUSANNE (ATS). — Les organisa-
teurs de l'Exposition nationale suisse
de Lausanne 1964 doivent faire face à
des besoins financiers bien supérieurs
à ceux de la < Landi > de Zurich de
1939. M. Paul Ruckstuhl, directeur des
finances et des exposants, avait tout
d'abord chiffré ces besoins à plus de
100 milMions de francs. Finalement,
après avoir décidé de relever le prix
des entrées et les participations des
exposants, la direction a établi un pre-
mier budget de 87,4 mill ions de francs.

Le premier budget
de I'« Expo 64 » s'élève

à 87,4 millions
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. FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATH, SA. :

6, rue du Concert - Neuchâtel
Directeur : Marc Wolfrath,

Rédacteur en chef du journal i
René Bralchot
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LassemMée s est enfin occupée de
l'initiative populaire tendant à rendre
la charge de conseiller d'Etat Incom-
patible avec toute autre fonction sala-
riée, ainsi que du contreprojet proposé
par le conseil exécutif et la commis-
sion du Grand conseil. Le rapporteur
a souligné à ce propos que le contre-
projet va plus loin que l'initiative
eMe-méme et présente toutes les ga-
ranties désirables.

Après une longue discussion, le
Grand conseil a adopté, jeudi, le con-
treprojet par 113 voix sans opposition,
sur quoi le comité d'initiative a retiré
son initiative sur l'incompatibilité.

(Réd. — Cette décision signifie que
h président du Touring club de Suis-
se, M. Bauder, devrait donner sa dé-
mission s'il ne veut p as renoncer à
son mandat de conseiller d'Etat . Il en
va de même pour M. Gnaegi , président
de rUnon meunière suisse.)

Les conseillers d'Etat
et les autres fonctions

salariées

Comme nous l'avions annoncé, le
jeune José-Pierre Racine a été accusé
d'avoir bouté le feu au rural de l'ins-
titut pour enfants retard és et au do-
maine von Tscharner à Wabern (Ber-
ne). L'incendiaire passa aux aveux en
indiquant qu'il avait allumé ces deux
incendies par vengeance. Or, les en-
quêteurs chargés de l'interrogatoire ont
établi que le dénommé Racine travail-
lait à l'hôtel du Rigl-Kaltbad à partir
du 11 juillet 1959, jusqu'à la catas-
trophe du 9 février dernier. Lorsque
le* autorités judiciaire s lucernoises
connurent l'arrestation de l'incendiaire
de Wabern, elles se mirent en rapport
avec les enquêteurs bernois. Racine
nie énergiquement mais de graves
soupçons pèsent maintenant sur lui.

L'incendiaire de Berne
est-il le même

que celui du Rigi ?

Nous apprenona de «ouroe sûre qu'il
ne faut pas compter sur une hausse
de prix de l'essence en ce moment,
contrairement à certains bruits qui
courent. L» surtaxe des droits de doua-
ne de 5 centimes pour le financement
des routes nat ionale» ne surviendra
pas avant lia deuxième quinzaine du
mois de janvier.

Pas d'augmentation
du prix de l'essence

pour l'instant
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Le comité du Judo-Club de Neuchâ-
tel a le devoir de faire part à ses
membres du décès de

Monsieur Emile PANCHAUD
ceinture noire , coach de l'équipe na-
tionale ct ami du club, survenu acci-
dentellement le 30 novembre, à Fri-
bourg.

U est au ciel et dans nos cœurs.
Madame Louise Albertone-FaMct ;
Monsieur et Madame Ami Fallet-

Schûrch ;
Madame et Monsieu r Arthur Tripet-

Fallet ;
Monsieur et Madame Auguste  Fallet-

Rognon,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Monsieur Alfred FALLET
leur cher frère et beau-frère, enlevé
à leur affection, le 29 novembre 1961,
après une courte maladie, survenu à
Genève.

Repose en paix , chère maman.
Monsieu r et Madame Henri Veuve

et leurs enfants  Michel et Ariette, à
Yverdon ;

Madame et Monsieur Victor Criblez-
Veuve et leur fi l le  Lin e, à Lausanne ;

Madame et Monsieur Joseph Ardiz-
zoni-Veuve et leur fille Sandra , à
Granges (Soleure) ;

Mademoiselle Fernande Veuve, à
Lausanne,

ainsi que les famil les  parentes et
alliées,

ont la douleur de faire  part du
décès de

Madame

Louise-Suzanne VEUVE
née DONZÉ

survenu dans sa fi3me année, après
une longue malad ie  supportée avec
résignation, le 28 novembre 1961.

L'ensevelissement a eu lieu dans la
plus  strict e int imité, à l'hôpital de
Perreux, le 30 novembre.

Et la bonne foi ? Et la logique ?
La lutte contre le statut horloger

nous met , une fois de plus , en pré-
sence de méthodes qui empoison-
nent notre démocratie.

Il  serait pourtant lé gitime et sou-
haitable d 'étudier, puis de présen-
ter un projet  sans déformer  sciem-
ment les fa i t s  ; cela n'emp êcherait
pas de mettre honnêtement en évi-
dence les arg uments dont on se
sert.

Au lieu de cela , on cherche à ex-
citer la hargne ; on fa i t  appe l , non
à la réflexion et au dés ir d'établir
p lus de justi ce, mais aux inst incts
les p lus p rimiti f s et aux sentiments
les moins avouables.

On ne recu l e ni devant les dem i-
vér ités , ni devant l es cont revérités ,
ni mê me devant des arguments qui
se contredise nt. »

La f e u il le illustrée qu'a fa i t  p a-
raître le « Cam p agne pour ( !)  la
montre suisse » en est un exemp le
tgpique.

Il  faudrai t  un article aux dimen-
sio ns démesu rée s pour mont re r ses
nombreuses inexactitudes et ses
contre vé ri tés.  — A t i t re  d'exemple  :
l'ext rait d 'une ré p onse f aite aux
Chambres par M.  Wahlen. Ces quel-
ques lignes , sorties de leur con-
texte , en dénaturent  complètement
le sens , si bien qu'on p e ut en con-
cl ure que le P réside nt de la Con-
fédéra t ion  serait opp osé  au Statut
horloger.  — En réal i té , à l 'instar de
ses six col lègues, il en est part isan.

Voici maintenant un exe m p le de
ces argu ments qui se contredisent :

Les adversaires du statut a f f i r -
ment que j amais l'industr ie horlo-
gère n'a été aussi pr osp ère ; elle

n'aurait donc .pas besoin de la lé-
gislation proposée.

Ce qu'ils ne disent pas , c'est que
cette p rospérité coïn cide avec l'exis-
tense d'un statut horloger, statut
bien plus rigoureux que celui au su-
jet duquel nous avons à nous p ro-
noncer samed i et dimanche I Ce
qu'ils ne disent pas non p lus , c'est
que , l 'ordre étant revenu, le nou-
veau statut p eut se p ermettre de di-
minuer l 'emprise de l 'Etat — sauf
en ce qui concerne le contrôle de
la qual i té — et qu'il rétablira la
concurrence , ap rès une p ériode
trans itoire d'adap tation de quatre
ans.

Souda in, ils se rapp e l l e n t  l'exis-
tence du statut qui régit actuelle-
ment notre horlogerie « si pros-
père » ... mais c 'est p our l ui attri-
buer des mé f ait s sans nombre !

Ce ux d ent re no us qui voy agent
fré quemment à l 'ét ranger savent
à quel po in t  la confiance qu'on ac-
corde à l'i ndust rie s uisse f avo rise
nos exportations.  Toute fo i s , i ls ont
pu constat er le d is crédit dont nous
souffrons  lors qif ap rès avoir acheté
une montre sui sse un de nos clie nts
s'ap er çoit qu'elle est de mauvaise
qualité . I l en par le autour de lui , et
ce n'est p lus seuleme nt l'horlogerie
suisse qui en souf f rira , ma is toutes
nos industries d'exportation.

On n'insistera jamais assez sur
l 'importance , pour l 'aven ir de notre
écono mi e , d 'un cont rôle série ux
exercé sur la b ienfac t ure de nos
montres.

Pierre REYMOrTO-SAUVATN,
président du Cartel syndical
cantonal neuchâtelois

HA Y OIS

lin jcmie voleur arrêté
(c) La police dé sûreté vient d'iden-
tifier l'auteur de plusieurs vols d'ar-
gent qui avaient  été commis au vil-
lage, plus précisément à l'école. Il
s'agit d'un jeune apprenti  qui sera
déféré à la Chambre des mineurs.

CIIAVOBNAY

Arrestation
(c) La gendarmerie a arrêté un res-
sortissant i t a l i en , domesti que , âgé de
20 ans, qui avait  commis un certain
nombre de vols, no tamment  de vélo-
moteurs. Il a été incarcéré dans  les
prisons d'Yvcrdon.

AARBERG

(c) Jeudi matin vers 6 heures, un in-
cendie a complètement détruit une
maison à Walperswil près d'Aarberg.

Tout d'abord on pensa qu'une main
malveillante ou qu'un farceur avait mis
le feu à. cet immeuble ancien qui de-
vait être bientôt démoli parce qu'un
nouveau collège va être construit dans
le voisinage.

Néanmoins, une enquête diligente
faite par les autorités de district ai-
dées de la police a révélé que le feu
a été communiqué à la maison par
l'explosion d'une lampe à pétrole.

En effet , un manœuvre, M. Fritz
Maurer, voulait prépa rer du thé sur
cette lampe. Au moment où il était
sorti pour chercher de l'eau une ex-
plosion se produisit dans sa chambre
qui s'embrasa en un clin d'oeil.

C'est un domestique allemand qui se
trouvait à l'écurie qui a entendu la
déflagration et a donné l'alarme. Le
bétaii a pu être sauvé. L'immeuble était
assuré pour 11,000 francs.

Une maison détruite
par un incendie

AVENCHES
Succès d 'une vente

(c) La récente vente organisée en fa-
veur de la restauration du temple pa-
roissial a laissé un bénéfice de près de
11.000 francs.

SAIGIVELEGIER

Un crédit de 10,000 fr.
pour indemniser

les propriétaires du bétail
tué sur la route

Répondant à la suggestion que lui a
faite la députation jurassienne au
Grand conseil , le conseil exécutif du
canton de Berne vient de voter un
crédit de 10,000 fr . qui  servira à in-
demniser les propriétaires de pièces de
bétail tuées sur la route  en 1061. Il
est prêt , si une  solution défini t ive
n 'est pas trouvée pour 1962, à verser le
même montant l'an prochain. D'autre
part , le gouvernemen t nommera une
commission dont  feront pa r t i e  les re-
représentants des Franches-Montagnes.
Cette commission sera chargée d'étu-
dier la question du libre parcours qui ,
on le sait , est liée à celle du tourisme,
afin de dégager une solution déf ini -
tive pour l'ensemble des Franches-
Montagnes.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 30 no-

vembre. Température: Moyenne : 3,9 [
min. : —1,7;  max. : 7,7. Baromètre !
Moyenne : 722,4. Vent dominant : Direc-
tion : sud-ouest ; force : modéré depuis
12 h 30. Etat du ciel : nuageux ; brouil-
lard de 8 h 45 h 10 heures. Quelques
gouttes de pluie dans la soirée.

Nlyeau du lac, 29 nov., a. 7 h 30 : 429.02
Niveau du lac, 30 nov. à 7. h 30 : 429.01

Prévisions du temps . — Valais, nord
des Alpes, nord et centre des Grisons :
Ole! généralement très nuageux ou cou-
vert. Précipitations s'étendant d'ouest en
est. Pluie par m'oments Jusque vers
2000 mètres. Hausse passagère de la
température. Vent du sud-ouest à ouest,
tempétueux en montagne, modéré à
îort en plaine au nord des Alpes.

Sud des Alpes et Engadine : Temps
partiellement ensoleillé . Brouillards lo-
caux. En plaine , températures voisines
de 10 degrés dans l'après-midi . En mon-
tagne, vent du sud-ouest se renforçant.

Une habitante du village
attaquée

par un automobiliste

COURROUX

(c) Une habitante du village, Mme P.
qui , selon son habi tude, se rendait
vers 7 heures à son travail à Vicques,
à vélo , a été attaquée par un auto-
mobiliste inconnu. En effet , l'ouvrière
fut  dépassée par une voiture VW à
quelque 200 mètres de la localité. L'au-
tomobiliste éteignit ses phares et sor-
tit de sa machine, faisant croire qu 'il
examinait ses plaques de contrôle.

Lorsque la cycliste arriva à sa hau-
teur, il feignit de ne pas la voir. II
se mit alors à la poursuivre et, en la
rejoignant, essaya de la violenter. La
malheureuse se défendit de son mieux,
appelant à l'aide. Le trist e individu
chercha à étouffer ses cris puis prit la
fuite.

On pense qu 'il s'agit d'actes mal-
séants d'un maniaque, car ces derniers
temps de semblables faits se sont pro-
duits et chaque fois , l ' individu pilo-
tait une VW.

Une enauête est ouverte.

COUVET

La Société d'émulation
reçoit Henri Guillemin

-(c) Introduit avec finesse par le pré-
sident de la Société d'émulation, rémi-
nent attaché culturel à l'ambassade de
France à Berne a pa.rlé de Charles Pé-
guy devant un nombreux public.

L'orateur tenta , avec succès, un essai
de biographie Intérieure. Se basant sur
des textes souvent Ignorés des détrac-
teurs de l'écrivain, rapprochant des faits
d'abord étrangers en apparence, Guil-
lemin apporta la conviction de la sin-
cérité de Péguy dans son comportement
au . cours des différentes étapes de sa
vie. Il a eu des défaillances, certes , mais
est tou jours revenu à son impératif de
liberté et d'action. Une fols sa con-
viction établie, 11 se donnait à l'idéal
adopté ; témoins ses deux pèlerinages
pédestres à Notre-Dame de Chartres.

Quoique légèrement souffrant, le con-
férencier plaida la cause qu'il défendait
avec la chaleur qu'on lui connaît et
même parfois avec une pointe d'humour
vivement appréciée par son auditoire.

FLEURIER

La nouvelle doyenne
(c) Par suite de la mort de Mme
Adèle Greber-Amstutz, la nouvelle
doyenne .de la commune est Mme Lina
Curriit-Santschy, actuellement dam s sa
96m e année.

Quant  au doyen, c'est M. Georges
Gôtaz , né le 18 octobre 186!).

Les forums
de l'Université populaire

Hier soir, à l'auditoire du collège
des Terreaux, il s'est tiré de bien inté-
ressantes conclusions du forum con-
saoré au problème du nouveau théâtre.
Le débat qui s'est institué après les
exposés, est allé très loin . Dans le
temps, il a dû être malheureusement
interrompu à 23 heures. Dan s l'im-
médiat , il a abouti  à cette consta-
tation : l'urgence qu 'il y a pour notre
ville que s'y constitue une sociét é des
amis du théâtre. Celle-ci devrait se-
conder Palma, qui est un organe
technique, en créant par une propa-
gande active et intelligente Je olimat
favorable au départ de la construction]
du nouveau théâtre. Ce fu t  une soirée
fort instructive, ct même ardente quand
il s'est agi de dé f in i r  les rapport s en-
tre les pouvoirs publics, Palma et
une sociét é des amis du théâtre. La
note opt imis te  a prévalu et cela est
réconfortant.

Les exposés furent présentés par
M. Jean Kiehl , qui t rai ta  plus pa rti-
culièrement de la situation actuelle
du théâtre à Neuchâtel, comparée à
celle de Genève, Lausanne, Bienne et
la Chaux-de-Fonds ; par M. Marc
Wolfrath, premier président de Pail-
ma , qui rappela dams quelles circons-
tances et pourquoi le syndicat d'étude
pour un nouveau théâtre fut créé, et
qui démontra que la construction du
nouveau théâtre doit être entreprise
dans un contexte économi que que l'on
doit améliorer. M. Jean-Pierre Porehat,
prés ident actuel de Pa'lma , décrivit le
travail du syndicat , qui a consisté
en l'organisat ion du concours d'archi-
tectes, dont les résultats  seront connus
en mars 1962. Il releva les difficultés
qu 'il avait fa l lu  surmonter pour ar-
river à oe concours. D'autres difficultés
devront être vaincues pour le départ
de la construction du nouveau bâti -
ment. M. Edouard Schwaar, président
de la commission frança i se  du théâtre
de Bienne, donna d'intéressants ren-
seignements sur ce qui se fait, et de
quelle remarquable façon, faut-il le
dire, dans la « ville de l'avenir ». En-
fin, M. Daniel Bonhôte, ayant pour
quel ques ins tan t s  t roqué la plume ré-
dact ionnel le  pour les cordes vocales,
exprima l'op in ion  du cri t i que et du
spectateur au sujet de no t re  nouveau
théâtre et les espoirs que oe projet
éveille en faveur d'une culture théâ-
trale mieu x dispensée qu 'elle ne  l'est
actuel lement  à cause de notre salle
trop petite et vétusté.

Nous reviendrons un autre jour sur
les questions qui fu ren t  débattues hier
soir sous tes ausp ices de l 'Univers i té
populaire.

D. Bo.

Notre futur théâtre
Que va faire,

le Conseil communal
au sujet

des bars-dancings ?

Après la décision
du Tribunal fédéral

De nos confrères, extrêmement bien infor-
més, ont annoncé hier que le corps électoral
de la ville sera appelé à se prononcer une
nouvelle fois sur le régime de la fermeture
des bars-dancings, après que le Tribunal fé-
déral eut accepté le recours formulé contre
la réglementation actuellement en vigueur.
Cela est inexact.

te Conseil communal n'a pas encore pris
connaissance des considérants de l'arrêt ren-
du par les iuges de Mon Repos. Il ne s'est
donc pas encore déterminé quant à la suite
à donner à cette décision. Celle-ci, rappe-
lons-le, annule l'article 55 bis du règlement
de police de la ville de Neuchâtel, article
qui avait été voté' le 10 avril par le Con-
seil général et, après demande de référen-
dum, ratifié par le corps électoral le 2 juil-
let.

Cette disposition étant annulée, l'article 55
reste seul en vigueur. Il prévoit notamment
que les cafés-restaurants et autres établisse-
ments publics doivent se fermer au plus tard
à minuit et que des prolongations d'ouver-
ture peuvent être accordées à la veille de
certaines fêtes. Si le Conseil communal dé-
cide de s'en tenir dorénavant strictement à
cette disposition, les dancings, y compris
ceux qui avaient recouru devant le Tribunal
fédéral, devront fermer leurs portes à mi-
nuit. Cela serait contraire à l'opinion, mani-
festée par le corps électoral et par les te-
nanciers de bars-dancings, que ces établis-
sements peuvent, sous certaines conditions,
rester ouverts après minuit.

te Conseil communal peut, au contraire,
revenir au régime en vigueur avant la vo-
tation et qui prévoyait des prolongations
d'ouverture certains jours de la semaine.
Mais ces autorisations n'avaient pas de base
réglementaire. Cette anomalie juridique
n'avait pas fait l'objet d'un recours au Tri-
bunal fédéral, parce que, selon l'adage, on
invoque la loi seulement quand on veut se
protéger d'un concurrent I te Conseil commu-
nal va-t-il proposer un nouvel article 55 bis
légalisant le régime prédédent des autorisa-
tions ou continuera-t-il à donner ces auto-
risations sans base réglementaire ? On ne le
sait encore. Ce n'est que dans l'éventualité
où une nouvelle disposition était votée par
le Conseil général et où une demande de
référendum aboutissait, que le corps électo-
ral devrait se prononcer de nouveau sur la
fermeture des bars-dancings. On n'en est
pas encore là I

Reste une solution, celle qui correspondrait
à la volonté populaire, telle qu'elle s'est ma-
nifestée le 2 juillet : la prolongation d'ouver-
ture pour tous les bars-dancings chaque soir,
le lundi excepté.

Mais la Constitution fédérale autorise-t-elle
les Neuchâtelois à boire un whisky après
minuit ? That is the question.

D. BO.

£!at civil de Neuchâtel
NAISSANCES . — 25 novembre. Bauer,

Anne-Catherine, fille de Jean-Didier ,
officier de marine à Chambrelien , et de
Sheila-Ann, née Murphy ; Maumary,
Aline, fille de Daniel, médecin à. Cor-
celles, et de Gertrud-Klara, née Adler.
27. Mariotti , Thierry-Bemo, fils de
Remo-Nello, mécanicien à Peseux, et de
Pierrette-Rose, née Raout ; Rota, Da-
nilo, fils de Lulgi , conducteur de véhi-
cules à Neuchâtel, et d'Anna, née Bus-
nello ; Kaiser , Philippe , fils d'Eugen-
Bruno, industriel i, Dombresson, et de
Germaine-Hélène, née Gaberel .

PUBLICA TION DE MARIAGE . — 27
novembre. Rivler , Laurent-Rémy, em-
ployé de commerce à Salnt-Légler, et
Rufenacht, Eliane-Claire, à Lausanne.

DÉCÈS. — 24 novembre. Robert-Char-
rue, Louis-Ail , né en 1873, agriculteur
à Brot-Dessus, veuf de Berthe, née Be-
sancet . 25. Piguet, Arlste, né en 1887,
vigneron à Neuchâtel, époux d'Anna-
Elisabeth, née Humbert-Droz.

—, '¦¦ '//.s///// MW////fà

Collision
lors d'un dépassement

Hier, à 18 b 30, sur le quoi Su-
chard, une automobile conduite par
M. S. T., domicilié à Sierre. et venant
de Serrières, est entrée en collision
avec une voiture arrivant en sens in-
verse et pilotée par M. W. T. domicilié
à Neuchâtel. C'est au moment où le
conducteur de la voiture valaisanne
voulait dépasser un train routier que
la collision s'est produite. Dégâts ma-
tériels aux deux véhicules.

De Neuchâtel à Manchester
Nous apprenon s que M. Philippe Mul-

ler, professeur de philosophie générale
et de psychologie à la Faculté des let-
tres, est invité par l'Université de
Manchester, où il donnera une confé-
rence sur les fondements théoriques
de la psychanalyse.

au Jeudi 30 novembre 1961
Pommes de terre le kilo —.35 —.45Raves le paquet— .40 —.50
Choux-raves le kilo —.50 —.60
Salsifis > —. .50fenouils » I.— l'go
Carottes » —.70 —[so
Côtes de bettes . • . » —. .60
Poireaux blancs . . . » —.— 1.20
Poireaux verts ¦ . » —. .80
Choux blancs . . .  » —. .60
Choux rouges . . . .  » —. .70
Choux marcellns . . » —• .70
Choux-fleurs . . » 2.— 2.20
Choux-de-Bruxelles » —.— 1.40
Céleris » —.— 1.20
Tomates . . . . ' . » —.— 250
Ail 100 gr. — • .40
Oignons le kilo —• -80
Artichauts » — •— 2.50
Pommes » —-80 1-60
Poires » 1.10 1.80
Mandarines/Clément. » 1-40 2.80
Oranges . . » 1.10 1.70
Raisin » 2.40 2.80
Châtaignes . . . .  » lo° 2-4"
Noix » 3.50 4.50
Oeuf» du peyB . la douz. —•— 4 40
Beurre, table . le kilo — •— *J*>
Beurre de cuisine . » a -
Promage gras » 6 T O  6.80
Promage demi-gras » — •— *•
Promage maigre . » -T~ ~
Miel, paye » 8-50 9 —
Viande de bœuf . . .  » °~~ ?•"
Vache . . . . . .  » 5-20 7o°
Veau ! » 7.50 12.-
Mouton » S- 50 13cr
Cheval > — •— 3.50
Porc * 6.50 10 —
Lard fumé » 8. 9.
Lard non fumé » 7-50 8.50

Les prix de la viande s'entendent pour
des morceaux courants avec la charge

M ERCURIALE DU M A R CHE
DE NEUCHATEL

ÛLa C. G. A.P.
garan t i t  l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) 5 49 92 Neuchâtel
Agent général: Ohs Robert

Non, ce n 'est pas mourir que
d'aller vers son sauveur.

Monsieur Serge-Paul Guyot-Greber,ses enfants et petits-enfants, à Der-
rière-Moulin ; '

Monsieur et Madame Serge Guyot-Paris, à Saint-Biaise ;
Monsieur et Madame Raoul Guyot-

Sandoz et leurs enfants Marc-Olivier
et Alexandre, à Derrière-Moulin ;

Mademoiselle Louise Greber, à Zu-rich ;
ainsi que les familles parentes etalliées,
ont la grande douleur de faire part

du décès de

Madame Serge GUYOT
née Alice GREBER

leur très chère épouse, maman, grand-
maman , sœur, belle-sœur, tante et cou-
sine enlevée à leur tendre affection,après quelques, jours de maladie, danssa fifime année.

Derrière-Moulin sur Chez-le-Bart, le
29 novembre 1061.

Car Dieu a tant aimé le mondequ 'il a donné son fils unique afin
que quiconque croit en Lui ne
périsse point , mais qu'il ait la vieéternelle. Jean 3 :16.:

L'ensevelissement aura lieu à Saint-
Biaise, samedi 2 décembre, à 14 heures.

Culte pour la famil le  au domicile àDerrière-Moulin, à 13 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Madame André Crivclli et sa fille
Mndy, à Pontarlier,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur André CRIVELLI
leur cher époux et papa , décédé à
Pontarlier, le 30 novembre 1961, à l'âge
de 61 ans.

L'absoute aura lieu samedi 2 décem-
bre, à 13 heures, à la chapelle catho-
lique des Verrières-Suisse.

Domicile de la famille : 48, rue do
Salins, Pontarlier.

R. I. P.
Cet avis tient Heu rie lettre rie fa ire part

t
Monsieur et Madame Louis Gaufroid

et leurs e n f a n t s , à Neuenhof ;
Monsieur  et Madame René Vuil'leu-

mier-Gaufroid et leurs enfants, à MaJ-
leray ;

Madame veuve Denise Gutknecht-
Gaufroid et ses enfants, à Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Jean Gaufroid
et leurs enfants , à Neuchâtel ;

Monsieur  et Madame •• Kurt Ehrat-
Gauf ro id  et leurs enfants , à Malleray {

Monsieu r Jules Jeanmonod, à Neu-
châtel  ;

les fami l l es  parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de

Monsieur Alcide GAUFROID
leur cher p ère, heau-père, grand-p ère,
frère, beau-frère, oncle, parent et ami,
enlevé à leur tendre affection, dans
sa 83me année, après une courte ma-
ladie, muni  des sacrements de l'Eglise.

Neuchâtel , le 29 novembre 1961.
(Cassarde 24.)

L'enterrement aura lieu samedi
2 décembre, à 10 heures, au cimetière
de Beauregard (entrée sud).

Messe de requiem en l'église ca-
thol i que, à 8 h 30.

Domicile mortuaire : hôpital de*
Cadolles.

R. I. P.
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

YVERDON

R éf e ction des rives
à la pointe d'Yvonand

(c) L'Etat de Vaud, à l'instigation du
camping club d'Yverdon, vient d'entre-
prendre la réfection des rives, à la
pointe d'Yvonand . Sans changer la na-
ture et le cachet sauvage de cet en-
droit, un bétonnage ad hoc mettra
désormais un frein aux déprédations
du lac.

YVONAND

Un jeune homme ¦
se f r acture la ja mbe

(c) Dams la journée de jeudi , le j eune
Jacques Bioley, âgé de 15 ans, habi-
tant Yvonantt, route de la Mauguettaz,
s'est fracturé la jambe gauche, lors
d'une chute près de son domicile.

MONTMOLLIrV

Un ouvrier blessé
Hier, vers 16 heures, un ouvrier ita-

lien, M. Vittorio Grizzoni , qui travail-
lait dans une carrière située en tre
Mon tmollin et Corcelles, a été blessé
à la jambe droite. Le blessé, souffrant
d'une frac tu re à la ja mbe droite, a
été transporté par l'ambulance de la
police de Neuchâtel , à l'hôpital des
Cadolles.

Vous donc aussi voue êtes main-
tenant dans la tristesse ; mais je
vous reverral et votre cœur se ré-
jouira.

Jean 16 : 23.

Monsieur et Madame Henri Jacot, à
Peseux ;

Monsieur et Madame Arthur Jacot,
à Saint-Imier ;

Madame et Monsieu r Henri Henzi-
Jacot et leur fillette, à Saint-Imier ;

les enfants de feu Paul Choffat,
ainsi que les familles parentes et

alliées,
ont la gra nde douleur de faire part

du décès de

Mademoiselle Eliane JACOT
leur chère fil le , petite-fille, filleule,
nièce, cousine , parent e et amie qu 'il
a plu à Dieu de reprendre à Lui après
une courte maladie  supportée avec
courage, dans  sa 16me année.

Peseux, le 29 novembre 1961.
Pourquoi si tôt.

L' incinérat ion , sans suite, aura lieu
samedi 2 décembre , à Neuchâtel.

Culte à la chapelle du crématoire,
à 11 heures.

Domici le  mortuaire : rue de Neu-
châtel 22.
Cet avis t ient Heu de lettre rie faire part

VAVD

Protestation du comité
vaudois pour une amnistie

politique en Espagne
LAUSANNE (ATS). — Le comité

vaudois pour une amnistie politique en
Espagne, dont font partie de nombreu-
ses personnalités, a protesté contre l'in-
terdiction,  d'une conférence qui devait
être donnée vendredi à Lausanne par
Me Nicole Dreyfuss, avocate à la Cour
de Paris, dans le cadre d'une mani-
festation à l'enseigne de la « semaine
pour Famnistie politique en Espagne ».

Cette conférence a été in terdi te  par
M. Louis Guiisan , chef du département
cantonal de justice et police, qui es-
time qu 'elle serait de na ture  à com-
promettre les relations de la Suisse
avec un Etat étranger et qu 'élite pour-
rait créer une certaine agitation chez
les Espagnols travaillant en Suisse.
Mais le comité rétorque que cette in-
terdiction est arbitraire et qu 'elle porte
atteint e à la liberté d'information et
d'expression . La conférence, qui était
de nature humanitaire  et non pas po-
litique, devait s'adresser à un public
suisse et non pas espagnol.

Evasion à la Vallée de Joux
(c) Dans la nuit  de mercr ed i à jeudi ,
Claude R., âgé de 28 ans , l'est évadé
de la prison du Sentier à la Vallée de
Joux où il étai t  détenu. La police n 'a
pas encore pu établir s'il s'était évadé
seul ou s'il avait bénéficié du con-
cours d'un complice de l'extérieur. En
tous les cas, le prisonnier a forcé trois
portes, dont deux étaient bardées
d'acier, et a quitté le bâ t imen t  par
une pet ite ouverture pratiquée dans
la grande verrière qui se trouve dans
l'immeuble.

Monsieur et Madame Aymar de Ba-
court , à Roches ter (Michigan) ;

Monsieur et Madame Rodolphe Ho-
fer, leurs enfants et petits-enfants, à
Zurich et à Pully ;

Monsieur et Madame Emmanuel Borel,
à Neuchâtel ;

Monsieur  et Mada me Paul-Ulysse
Widmann , à Peseux ;

Monsieur et " Madame William Wid-
mann , l eurs en fan ts  et petits-en fants,
à Vevey ;

les fami l les  Widmann, Zutter, Des-
saules, Benoit et alliées,

Madame Virg in ie  Colomb et Mon-
sieur Albert Galland , dévoués em-
ployés,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Madame Paul WIDMANN
née Olga NADENBUSCH

leur bien chère mère, grand-mère, ar-
rière-grand-mère, tante, cousine et
amie, enlevée aujourd'hui à • leur ten-
dre affection , dans sa 89me année.

Peseux, le 29 novembre 1961.

Quoi qu 'il en soit , mon âme se
repose en Dieu ; c'est de Lui que
vient ma délivrance.

Ps. 62 :2.

L'incinération, sans suite, aura Heu
vendredi 1er décembre.

Culte à la chapelle du crématoire
de Neuchâtel , à 15 heures.

Prière de ne pas faire de visites
Cet avis tient Heu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
Claude M A R T I N  -STATJFFEE, et
Olaude-Alaln ont le plaisir d'annon-
cer la naissance de

Claire - Lyse
le 30 novembre 1961

Praiaz 2 Maternité
Peseux
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Le tribunal de police a siégé hier
sous la présidence de M. Gaston fleu-
ret, assisté de M. Lucien Chas-sot, qui
¦remplis sait les fonctions de greffier.

J. W., qui circulait au volant de sa
voi ture , n 'a pas accordé la priorité de
droite et est entré en collision avec
une motocyclette. Le juge le condamne
à 15 fr . d'amende et aux fraiis de la
cause, arrêtés à 17 fr.

P. H., circulant avec son auto, a
dépassé par la droite un tramway qui
était à l'arrêt. Les preuves font dé-
faut , si bien que P. H., mis au béné-
fice du doute, est libéré des f ins  de
la poursuite pénale . Les frais sont mis
a la charge de l'Etat.

V. S. a quitté un « stop » avec son
véhicule sans prendre toutes les pré-
cautions d'usage en pareil cas. Une
collision en résulta . Le juge condamne
le prévenu à 30 fr. d'amende et à
17 fr. de frais.

F. P. circulait à scooter à l'avenue
du ler-Mars à Neuchâtel, en direction
de Saint-Biaise. Il dépassa une voi-
ture par la gauche, voiture qui avait
mis ses clignoteurs pour tourner à gau-
che. Une collision s'ensuivit. On re-
proch e un manque d'attention à F. P.
qui a cherché à dépasser à une croisée
de routes. Quant au conducteur de la
voiture, P. O., il lui est reproché de
n'avoir pas fait de présélection et
dl'avoir allumé ses clignoteurs trop
tard. Les deux prévenu s contestent
leurs fautes respectives. Après l'audi-
tion des parties, le juge condamne
P. O. à 15 fr. d'amende et 5 fr. 10
de frais. Quant à F. P. W paiera 15 fjr.
d'amende et 5 fr. 10 d'e frais.

Tribunal de police

Un cambriolage a été commis mer-
credi au préjudice du Garage des Fa-
laises S. A., situé le long de la route
des Falaises. On ne connaît pas en-
core le montant  qui a été dérobé.

Un garage cambriolé

(c) Jeudi , a 17 h 40, au faubourg du
Lac, vis-à-vis de l'escalier du pro-
gymnase, Mme Lydia Iseli , domiciliée
au Crêt-du-Haut 8, qui traversait la
route, a été renversée par une auto.
Elle souffre d'une fracture de jambe
et de blessures à la tête. Elle a été
hosp italisée à Beaumont.

Une auto renverse
une passante

Pénurie d'eau
(c) Toute la population a été invitée
à s'imposer des restrictions dans la
consommation de l'eau. En effet  le dé-
bit des sources est arrivé à son mi-
n imum.

GRANDSON

Arrestation
(c) La police de sûret é et la gendar-
merie de Grandson ont procédé à l'ar-
restation d'un ouvrier industriel , ha-
bitant la contrée, qui avait commis des
actes que la morale réprouve. Il a été
incarcéré dans les prisons d'Yverdon.

EVILARD

Cycliste contre scooter
(c) Jeudi , à 7 heures, à la rue des
Fleurs, un cycliste, M. Salvatore Cres-
cenzi , ressortissant i ta l ien , manœuvre,
est entré en collision avec un scooter.
Souffrant  d'une fracture d'une jam-
be et de blessures sur le nez, il a
dû être transporté à l'hôpita l de
district.

Un dîner carbonisé
(c) Jeudi , peu avant midi , à la rue
du Débarcadère, une ménagère a laissé
son dîner sur le feu pendant qu'elle
allait faire une commission. Hélas,
pendan t son absence, i] s'est carbonisé,
ce qui provoqua une  fumée épaisse
et un début d'incendie que les pre-
miers secours purent heureusement
maîtriser rap idement. La cu isine a subi
des dégâts.

BIEN NE

Les familles parentes et alliée»,
ont la profonde douleur de foire

part du décès de

Monsieur

Paul-Adrien BUSCHM
leur très cher frère, beau-frère et
oncle, survenu subitement, à l'âge de
69 ans, le 29 novembre, à Fores, Ieère
(France).

L'ensevelissement a lie» oe Jour à
Fîmes

m f i  Aujourd'hui
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